
N ouveaux bilans, nouvelles mesures,
faits marquants: un point sur les
dernières évolutions de la pandémie

de Covid-19, qui a fait près de 284.000
morts sur la planète.
Près de 284.000 morts : La pandémie a
fait près de 284.000 morts dans le monde,
depuis son apparition en décembre en
Chine, selon un bilan établi par l’AFP à
partir de sources officielles lundi à 19h00
GMT. Plus de 4,14 millions de cas ont été
diagnostiqués dans 195 pays et territoires.
Les Etats-Unis sont le pays le plus lourde-
ment touché, avec plus de 80.000 décès.
Suivent le Royaume-Uni (32.065), l’Italie
(30.739), l’Espagne (26.744) et la France
(26.643).
Débuts de déconfinement : La France a
commencé son déconfinement, en permet-
tant à ses habitants de sortir sans attesta-
tion dans un rayon de 100 km autour de
leur domicile.
La plupart des commerces peuvent rouvrir,
en respectant des mesures de distanciation
physique, mais pas les bars, restaurants,
théâtres et cinémas.
En Espagne, la moitié des habitants peu-
vent de nouveau s’installer aux terrasses
des bars et restaurants. Madrid et Barcelone
ne sont pas concernées.
Aux Pays-Bas, les écoles primaires et gar-
deries rouvrent partiellement. En
Belgique, la plupart des commerces rou-
vrent. L’Ukraine a rouvert ses terrasses de
restaurants, musées, salons de beauté, cli-

niques dentaires, parcs et squares.
Le Royaume-Uni a prolongé son confine-
ment au moins jusqu’au 1er juin.
Vers un déconfinement en Russie : Le pré-
sident Vladimir Poutine a ordonné la fin,
dès mardi, de six semaines chômées obli-
gatoires en Russie, donnant le coup
d’envoi d’un déconfinement progressif et
régionalisé. Vont rouvrir dans certaines
régions les entreprises des “secteurs de
base”, notamment le bâtiment, l’industrie
et l’agriculture. Moscou, principal foyer
épidémique du pays avec la moitié des
quelque 220.000 cas recensés, restera
confiné au moins jusqu’au 31 mai. Seuls
les chantiers et les industries pourront
reprendre mardi. Chine, reflux des cas de

coronavirus : La Chine a fait état mardi
d’un seul nouveau cas de contamination au
Covid-19 -d’origine importée-, un reflux
dans la contagion après un rebond d’une
trentaine de cas enregistrés en deux jours.
Une personne contaminée en provenance
de l’étranger a été confirmée lundi porteuse
du nouveau coronavirus en Mongolie-inté-
rieure (nord), a annoncé le ministère de la
Santé dans son bilan quotidien.
Aucun cas de contamination d’origine
nationale n’a été enregistré lundi, et aucun
décès n’a été signalé dans le pays depuis la
mi-avril. Illustration du retour progressif à
la normale dans le pays, le parc
Disneyland de Shanghai a rouvert ses
portes au public. Il s’agit du premier site

Disney dans le monde à accueillir de nou-
veau des visiteurs depuis le début de la
pandémie.
UE, les patrons veulent une relance mas-
sive : Les représentants des patronats alle-
mand, français et italien réclament à
Bruxelles et aux gouvernements de l’UE
des mesures de relance pouvant aller
jusqu’à 5% du PIB pendant cinq ans, et
plus largement un plan à l’échelle euro-
péenne, dans une tribune à paraître mardi
dans la presse européenne.
Trump pourrait limiter ses contacts avec
Pence : Donald Trump a évoqué lundi la
possibilité de limiter ses contacts avec son
vice-président Mike Pence dont il a sem-
blé confirmer qu’il était en « quarantaine »
après un cas de coronavirus dans son
entourage. Interrogé lors d’une conférence
de presse sur des mesures pour limiter
leurs contacts de manière préventive, le
président des Etats-Unis a répondu: «
C’est quelque chose dont nous allons pro-
bablement parler, durant cette période de
quarantaine ». « Lui et moi allons en par-
ler, oui. On peut en parler au téléphone »,
a-t-il ajouté. Foot: finale de la Coupe
d’Allemagne reportée : La finale de la
Coupe d’Allemagne de football, qui devait
avoir lieu le 23 mai à Berlin, est repro-
grammée au 4 juillet à huis clos, a
annoncé la fédération lundi. Les demi-
finales, prévues en avril et également
reportées à cause de la pandémie de corona-
virus, se joueront les 9 et 10 juin, a
annoncé la fédération allemande de football
(DFB).
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MOBILISTORE, NAGHMATI, MOBINFO ET MOBMIC

MOBILIS LANCE DES
PROMOTIONS SUR SES SERVICES 

Mobilis accompagne tout ses clients durant ce mois sacré de Ramadan et leur propose une souscription gratuite à ses services
MobInfo, MobMic, Naghmati et Mobilistore. Ainsi, durant toutle mois béni,Mobilis offre un accès gratuit à ses services de conte-
nus, et donne à ses clients la possibilité de profiter pleinement de leurs avantages et originalités.
ØMobInfo: Permet aux abonnés Mobilis d’accéder à divers bouquets, et de recevoir quotidiennement ou instantanément par SMS les
informations qui les intéresse.
ØMobMic: Permet aux abonnés d’afficher automatiquement un message personnalisé sur l’écran de leurs correspondants pendant
l’appel.
ØNaghmati : Vous permet de personnaliser votre tonalité d’attente grâce à un riche et varié catalogue de tonalités, d’attribuer une
tonalité différente à chacun de vos contacts, ou d’offrir une tonalité à un ami.
ØMobilistore : Est un portail qui permet aux clients Mobilis, d’accéder à une panoplie de jeux mobile.

Profi tez-en!

BILAN DU COVID-19

Huit nouveaux décès et plus
de 6.000 cas confirmés au total

ÉLUE À L’ACADÉMIE
DES SCIENCES US

Le président
Tebboune 

félicite 
le Pr Meriem

Merad
Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, a félicité lundi
soir, le professeur Meriem Merad après
avoir été élue membre de l’Académie des
sciences d’Amérique.
Dans un tweet sur sa page officielle sur
les réseaux sociaux, le Président a écrit
“toutes mes félicitations, professeur
Meriem Merad pour ton élection à la
prestigieuse Académie américaine des
sciences en reconnaissance à tes contri-
butions dans la recherche médicale, bio-
logique et d’immunologie”.
Le président Tebboune a ajouté “nous
sommes fiers de toi et de tout Algérien
innovateur, où qu’il soit. Ce couronne-
ment honore la femme algérienne persé-
vérante et rehausse la présence de
l’Algérie au sein des instances scienti-
fiques internationales”.

L’Algérie a enregistré huit nouveaux décès du Covid-19 ces der-
nières 24 heures, (deux la veille), portant à 515 le nombre de
morts dans le pays depuis le début de la pandémie, a annoncé
hier mardi, le porte-parole du comité scientifique en charge de la
gestion de l’épidémie, le Pr Djamel Fourar.
Les décès ont été déplorés à Batna (2), Oum el Bouaghi, Djelfa,
Mascara, M’Sila, El Biadh et Blida, selon la même source.

Le nombre  de contaminations a augmenté de 167 nouveaux cas
ces dernières 24 heures, pour atteindre au total 6.067 cas confir-
més répartis sur l’ensemble du territoire national, selon la même
source
Le nombre de guérisons a augmenté de 157 pour atteindre 2.998,
selon le Pr Fourar, qui a précisé que le nombre de personnes sous
traitement a atteint 9876.

DES ÉCOLES PRIVÉES EXIGENT LE PAIEMENT DES FRAIS DU TROISIÈME TRIMESTRE
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CORONAVIRUS EN ALGÉRIE

LE PÉTROLE
REBONDIT
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DÉCÈS ET PLUS

DE 6.000 CAS
CONFIRMÉS 
AU TOTAL
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PAR RAHIMA RAHMOUNI

“L e maintien du BEM aura des
répercussions négatives sur les
élèves”, soutient Messaoud

Boudiba, coordinateur national du CNA-
PEST, dans une déclaration hier à TSA.
Pour lui, l’approche du passage en comp-
tabilisant les moyennes des deux premiers
trimestres aurait pu être adoptée surtout
“dans le contexte exceptionnel” de la pan-
démie de coronavirus que vit le pays.
“Le président de la République avait
annoncé, dans une récente rencontre avec
les médias, que les examens de 5e et du
BEM allaient être annulés tout en mainte-
nant l’examen du Baccalauréat. Par consé-
quent, les élèves de 4e AM se sont prépa-
rés psychologiquement que l’examen allait
être annulé et voilà qu’on leur annonce que

l’examen est maintenu”, rappelle M.
Boudiba qui considère qu’ “il n’y a pas de
justificatifs convaincants”, dans la prise de
cette décision. Le Cnapest insiste sur
l’impact psychologique des élèves de 4e
AM qui, selon lui, est la frange “la plus
sensible aux crises”. “Ces élèves ont
besoin de prise en charge et
d’accompagnement. Les laisser attendre
pendant 5 mois aura des répercussions d’ici
septembre”, observe-t-il, en ajoutant que
cette situation va “compliquer davantage”
la prochaine rentrée scolaire. Laquelle ren-
trée va “être aussi compliquée pour les
élèves, leurs parents et les enseignants avec
la pression et l’angoisse qui vont s’abattre
sur eux”, s’alarme-t-il. M. Boudiba pense
que l’année scolaire 2020/2021 ne sera
“normale” et que l’épidémie de coronavirus
“ne sera vaincue”, d’ici le retour des élèves

à l’école. Le coordinateur du Cnapest per-
siste et signe que la “meilleure mesure à
prendre est d’annuler carrément le BEM”.
Dans le cas contraire, il propose aux auto-
rités des mesures “d’apaisement”, en pre-
nant en compte l’option du passage avec
possibilité de rachat (9/20) tout en gardant
l’option du BEM au mois de septembre. Le
but à travers une telle proposition est d’
“atténuer un tant soit peu l’impact psycho-
logique sur les élèves”. “De cette façon les
élèves qui ont obtenu la moyenne de pas-
sage auront moins de stress et seront dans
une meilleure disposition psychologique
pour passer l’épreuve du BEM. D’un autre
côté, l’examen sera surtout une chance
pour les élèves qui n’ont pas eu la
moyenne pour se rattraper”, précise M.
Boudiba.

R. R.

PAR RACIM NIDHAL

Dans la lutte contre le Covid-
19, l’Algérie vient de franchir
un pas important en produisant
les tests de dépistage rapide du
coronavirus. En effet, la
société Vital Care a entamé
avant-hier le processus de fabri-
cation de ces tests de dépistage
avec de grandes ambitions.
“Notre société, spécialisée dans
le diagnostic, a été créée, fin
2016. Nous avons commencé
la production de bandelettes de
glycémie avec deux partenaires
(un Américain et un Sud-
coréen). Avant même la surve-
nue de cette crise, nous avons
envisagé d’aller vers un autre
type de tests rapides”, explique
Ismaïl Tchikou le DG de Vital
Care dans un entretien exclusif

au site Santé Algérie. La pan-
démie mortelle du coronavirus
a agi comme un accélérateur.
“Cette crise n’a fait qu’accélérer
les choses. Nous nous sommes
lancés dans un partenariat avec
un Jordanien et un Canadien
avec qui nous étions déjà en
discussion bien avant cette
crise. L’unité devait commen-
cer en septembre, mais avec
cette crise, nous avons basculé
rapidement dans ce projet de
production de tests rapides du
Covid-19”, raconte-t-il.
Vital Care, qui a commencé par
produire ce lundi “des lots de
validation des tests sérolo-
giques rapides du Covid-19”,
va passer à la vitesse supé-
rieure dans les prochains jours,
selon son DG.“Dès les pro-
chains jours, nous entrerons en

production dite de routine. La
capacité totale de production
peut atteindre 200.000 tests par
semaine. Mais tout dépend de
la disponibilité de la matière
première car il faut assurer
l’approvisionnement en
intrants nécessaires. Les trans-
ports qu’ils soient aériens ou
maritimes traversent actuelle-
ment une période difficile. Cela
dit, malgré le confinement et
les tensions sur les transports,
nous avons commencé à rece-
voir les premières quantités de
matière première”, a-t-il dit.
Pour produire ses tests de
dépistage, Vital Car a “reçu
toutes les facilitations de la
part des pouvoirs publics
qu’elles soient administratives
ou douanières”, assure son DG.
La société lancée en 2016 voit

désormais grand. “Nous envi-
sageons de lancer des tests
rapides pour d’autres types de
virus : HIV, hépatite. Nous
comptons aussi produire des
tests dans l’hématologie, la
chimie des urines et
l’immunologie. Autant de pro-
jets qui seront lancés avec nos
partenaires étrangers qui vont
nous accompagner pour un
transfert technologique inté-
gral”.
En se lançant dans la produc-
tion de kits de dépistage du
coronavirus, Vital Care permet
à l’Algérie de devenir le
deuxième pays africain, après
l’Afrique du sud, à produire ces
tests.

R. N.

DES ÉCOLES PRIVÉES EXIGENT LE PAIEMENT DES FRAIS DU TROISIÈME TRIMESTRE

Les parents d’élèves dénoncent l’arnaque
Certains établissements et écoles privées demandent aux parents de payer les frais de scolarité du troisième trimestre, indique
l’Association de protection et d’orientation du consommateur et de son environnement (APOCE). En effet, l’organisation indique
qu’elle a reçu “des dizaines de réclamations de parents d’élèves scolarisés dans des écoles privées, concernant les demandes de ces
établissements de payer la dernière tranche des frais de scolarité”. Ces demandes interviennent alors que ces écoles restent fermées
pour cause des mesures préventives contre la propagation de l’épidémie du coronavirus, entreprises par le gouvernement. “Les ser-
vices de ces établissements ne se limitent pas qu’à l’enseignement, mais ça concerne aussi la restauration, le gardiennage, les cours
de rattrapage … “, souligne l’APOCE. Comment exiger aux parents de payer les frais du 3e trimestre, alors que “les élèves n’ont
pas bénéficié de ces prestations ?”, s’interroge l’organisation. “Obliger les parents à payer ces prestations, est une mesure abusive”,
ajoute l’association. Notant que certains établissements “menacent de ne pas remettre les dossiers scolaires des élèves aux parents”.
Face à cette situation, l’APOCE propose de payer un tiers des frais du 3e trimestre, pour permettre aux établissements de couvrir
les charges fixes. Et promet aux parents de les accompagner dans toutes les procédures concernant cette affaire. Reste que les parents
d’élève ne voient pas la proposition de l’APOCE comme une solution “nous sommes aussi partie prenante de cette société, les
parents aussi passent par cette crise sanitaire et économique, pour la plupart d’entre nous, nous sommes au chômage et il est inad-
missible de demander ne serait-ce qu’un dinar à des parents sans aucun sous et pour ne rien avoir en retour. Puis il est évident que
les mois passés les parents ont largement payé pour au moins couvrir les salaires des enseignants, puisque ces derniers sont bran-
dit par ces écoles pour jouer avec nos sentiments. Alors que nous savons pertinemment, qu’un mois payé par une classe de parents
couvrent largement une année salaire d’un professeur. Il est inutile de souligner aussi que ces mêmes enseignants sont pour la plu-
parts des retraités de l’éducation nationale. Sommes-nous obligé de payer pour une crise que nous n’avions pas voulu et à quoi dans
ce cas sert les assurances que nous payons et qui arrives jusqu’à 50.000 dinars par enfant, alors que l’assurance des élèves des écoles
publiques ne dépassent pas les 1.000 dinars ? Sommes-nous obligé à se sacrifier fautes de véritables lois et réglementations qui
doivent régir le secteur privée de l’éducation ?”, s’insurge Narimène sur la page officielle de l’APOCE. R. R.

ÉDUCATION NATIONALE

Le Cnapest appelle
à l’annulation du BEM

Le Conseil national autonome des professeurs de l’enseignement secondaire et technique
(CNAPEST), appelle à l’annulation du BEM dont l’examen est reporté à septembre, sur décision

du Conseil des ministres.

L’ALGÉRIE SE LANCE DANS LA PRODUCTION DE TESTS DE DÉPISTAGE DU COVID-19

Les précisions du D-g de Vital Care

COVID-19 EN ALGÉRIE
La consommation
d’eau a augmenté

de 10%
Le ministre des Ressources en
eau, Arezki Berraki, a affirmé à
Boumerdès, que la quantité
d’eau potable consommée, à tra-
vers le pays, a augmenté de 10
%, depuis le début de la crise du
nouveau coronavirus ( Covid-
19), à ce jour.
“En dépit du confinement sani-
taire, et de l’application des
mesures de lutte contre la pro-
pagation du Covid-19, à l’origine
de l’arrêt du travail au niveau de
différents organismes, entre-
prises et usines, la demande sur
ce liquide vital a augmenté de
10%, à l’échelle nationale”, a
indiqué le ministre dans une
déclaration à la presse, en
marge d’une visite d’inspection
et de travail à Boumerdes.
Cette demande en hausse
“somme toute positive et reflé-
tant une adaptation du citoyen à
cette situation sanitaire excep-
tionnelle“, selon le ministre, a
été “géré avec toute la rigueur
nécessaire, par le secteur, qui a
couvert tous les besoin supplé-
mentaires enregistrés, depuis le
début de la crise du nouveau
coronavirus (Covid-19), à ce
jour”, a-t-il souligné.
Sur un autre plan, le ministre
des Ressources en eau, qui
répondait aux questions des
journalistes, a estimé que cette
crise sanitaire a “impacté négati-
vement » sur la majorité des pro-
jets de développement du sec-
teur, du fait, a-t-il dit, qu’une «
majeure partie des projets pro-
grammés à la réalisation, ont été
suspendus à titre préventif”,
dans le cadre des mesures de
lutte contre la pandémie du
Covid-19.
“Néanmoins nous avons décidé
une relance prochaine », a
assuré Arezki Berraki , des « pro-
jets d’urgence(du secteur des
ressources en eau) ayant un
impact direct sur la vie des
citoyens, à l’échelle nationale, y
compris ceux de la wilaya de
Boumerdès”, a-t-il ajouté.
Il a, à ce titre, insisté sur
l’impératif de faire prévaloir la
“rigueur”, avec les promoteurs
en charge de ces projets, assu-
rant que le “justificatif de la pan-
démie du coronavirus ne sera
pas accepté concernant certains
projets. Car le secteur s’est fixé
des objectifs, qu’il est tenu
d’atteindre, dans les délais
impartis”, a-t-il soutenu.
S’agissant des zones d’ombre, le
ministre a affirmé le parachève-
ment du recensement des pro-
jets d’alimentation en eau pota-
ble(AEP), qui leur sont destinés,
et de leur programmation.
“Ces projets seront parachevés
de réalisation, vers fin 2020 ou
début 2021 au plus tard, avec un
financement assuré par le minis-
tère de l’Intérieur et le Fonds
national de l’eau, relevant du
secteur des ressources en eau”,
a-t-il fait savoir.

R. N.
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Banlieue de Moscou, décembre 2012. En plein
divorce, Boris et Genia cohabitent hargneuse-
ment, en essayant de vendre leur appartement.
Chacun a refait sa vie et rejette sur l'autre la res-
ponsabilité d'Aliocha, leur fils de 12 ans. Un
matin, au lendemain d'une énième scène violente,
l'enfant fugue. Accaparés par leurs amours res-
pectives, Boris et Genia ne se rendent compte de
sa disparition que vingt-quatre heures plus tard.
Paniquée, Genia alerte la police, qui lui conseille
de se tourner vers le Groupement de recherche
d'enfants disparus, une équipe efficace de volon-
taires qui pallie l'inertie de l'administration russe

21h00

LLEE  CCOOEEUURR  
DDEESS  HHOOMMMMEESS  22FFAAUUTTEE  DD''AAMMOOUURR

Propriétaire d'une maison d'éditions, Alex, qui trompe
sa femme depuis une vingtaine d'années, est dénoncé
par un rival jaloux. De fait, Nanou veut sa mort. Leur
fille, Charlotte, solidaire de sa mère, le rejette dure-
ment. Professeur de gymnastique, Antoine a divorcé de
Lili, même s'ils sont toujours amants en cachette de
leur fils, Arthur, dont ils partagent la garde. À sa ren-
contre avec Jeanne, il redécouvre le bonheur d'être
amoureux. Jeff partage sa vie avec Elsa, avec laquelle
il a une fille de 3 ans, Marylou. Charcutier-traiteur,
Manu vit avec Juliette et leur petit garçon de 2 ans,
mais s'est épris d'une femme mariée, Karine

21h00

TTOOPP  CCHHEEFF TTHHEE  
RREESSIIDDEENNTT  HHAANNTTÉÉ

Déjà la treizième semaine de concours. La compé-
tition reprend de plus belle avec le lancement des
quarts de finale ! Un marathon culinaire attend les
candidats. Chaque victoire leur permettra de décro-
cher un pass, mais attention pour accéder aux
demi-finales, deux pass seront nécessaires. Pour
décrocher le premier, une épreuve événement
puisque pour la première fois dans l'histoire du
concours, sera présent le chef triplement étoilé et
Meilleur ouvrier de France : Éric Frechon. Les
candidats vont devoir trouver comment l'étonner
en créant un plat autour d'un élément brûlé. Pour
la seconde épreuve, les candidats seront épaulés par
un chef d'exception : Yannick Alléno

21h00
Conrad se blesse à la cheville, percuté par un vélo
durant son jogging. Il refuse de se laisse soigner.
Distrait, il peine à faire face au décès de Lily.
Claire décide qu'une autopsie du corps de la
jeune femme sera conduite afin de déterminer les
causes exactes de sa mort. Le Dr. Hunter y est
curieusement favorable. Une doctoresse renom-
mée est admise pour des hallucinations : en effet,
elle voit les fantômes de ses patients décédés. L'un
des hommes les plus riches de Chine arrive dans
l'aile VIP pour se faire opérer. Randolph est
choisi pour l'opérer malgré ses tremblements

21h00

DDEESS  RRAACCIINNEESS  
EETT  DDEESS  AAIILLEESS  AAUU  PPAAYYSS

DDEE  GGAARROONNNNEE

Au cours de ce voyage, des amoureux de leur région nous
font découvrir les richesses de la Haute-Garonne, du Tarn-
et-Garonne et de la Gironde. Bérengère Quellien est l'une
des pionnières de la viticulture bio en Graves, le berceau des
vins de Bordeaux. Il y a vingt ans, elle a repris la propriété
familiale et débuté la conversion en bio. Désormais, elle
protège ses vignes contre le mildiou, ennemi n°1 du vignoble
en bordelais. Après avoir beaucoup voyagé, François
Foutrier a décidé de vivre seul à Patiras, une île de l'estuaire
de la Gironde. Pendant la saison estivale, ce chef cuisinier
prépare sur place des bouchées, à base de produits locaux,
qu'il sert dans son restaurant

21h00

AALLEEXX  HHUUGGOO  
PPOOUURR  LLEE  MMEEIILLLLEEUURR  

EETT  PPOOUURR  LLEE  PPIIRREE

Alex Hugo est le témoin de mariage de
Juliette. Dans une petite chapelle isolée
au coeur de la montagne, la jolie mariée
épouse Sammy devant une assistance
émue. Sur le parvis de l'église, les amis
sourient, les enfants jettent du riz,
Sammy se penche pour embrasser sa
femme. Soudain, un coup de feu retentit.
Alex est légèrement blessé et le marié
s'effondre : il a une trace de sang juste au-
dessus du coeur et se retrouve grièvement
blessé. L'enquête commence. Qui pouvait
en vouloir à Sammy ? La victime avait-
elle quelque chose à cacher ?

21h00

EENNQQUUÊÊTTEE  SSOOUUSS
HHAAUUTTEE  TTEENNSSIIOONN

Plus d'un Français sur six va passer ses
vacances sur la Côte d'Azur. Ce film plonge
au coeur de la police municipale de
Mandelieu-la-Napoule, qui traque 24h/24 les
délinquants qui pourraient gâcher le séjour des
estivants, ou parmi les pompiers d'Antibes,
qui sauvent quotidiennement des touristes en
détresse, et enfin du SAMU de Fréjus qui
intervient sur des accidents de la route parfois
dramatiques

21h00

EENNQQUUÊÊTTEESS  CCRRIIMMIINNEELLLLEESS
UUNN  ÉÉTTÉÉ  CCHHAAUUDD  

SSUURR  LLAA  CCÔÔTTEE  DD''AAZZUURR

Au sommaire : «Affaire Brunel : quand le fils préféré dis-
paraît». Châteauneuf-du-Pape, dans le Vaucluse. Depuis
quinze jours, Jean-Marc Brunel, un commerçant de 58
ans, n'a plus donné signe de vie. À première vue, il aurait
tout plaqué : vidé ses comptes bien garnis, souscrit un
prêt de plusieurs milliers d'euros et vendu sa moto préfé-
rée. Mais pour quelle raison ? - «Affaire Bettina Beau :
la secrétaire a-t-elle tué son patron ?» Mars 2012.
Philippe Gletty, le riche directeur d'une PME spécialisée
dans la menuiserie en aluminium, est retrouvé mort dans
un bois du massif du Pilat, dans la région de Saint-
Étienne. Son corps est criblé de balles, dont deux en
pleine tête

21h00
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LIGUE 1 : LA SITUATION FINANCIÈRE, DETTES, CONTRATS …

L’autre casse-tête de
la nouvelle saison

Outre la situation sanitaire
causée par le nouveau
coronavirus, les clubs du
Championnat professionnel
sont appelés à faire face à
d’autres défis lors de la
nouvelle saison footballistique
qui s’annonce inédite.

PAR MOURAD SALHI

L a santé est placée par les pou-
voirs publics à la première
position à l’échelle des priori-

tés. Mais suspendre toutes les compé-
titions et activités sportives aura des
retombées économiques pas du tout
négligeables. Dans le monde entier,
pas uniquement en Algérie, les pertes
économiques causées par l’arrêt des
Championnats sont énormes.

Il s’agit essentiellement des
recettes des matchs, de certains com-
merces, droits TV, publicité et autres.
Avec l’arrêt de la compétition, les
clubs n’ont aucune source. Les débats
qui animent actuellement l’actualité
sportive et qui préoccupent plus les
responsables de clubs, c’est l’aspect

financier. Il existe un vrai casse-tête
chez les patrons de clubs en ce
moment de crise sanitaire, causée par
le nouveau coronavirus. Une situation
inédite liée essentiellement à l’arrêt de
l’activité sportive. Avec des budgets et
des plans de travail changés en cours
de route, le constat est amer, selon les
spécialistes en la matière.

En effet, même avec la reprise des
compétitions dans les prochaines
semaines, les finances demeurent fra-
giles. Le casse-tête concerne en pre-
mier lieu les salaires des joueurs dont
certains n’ont pas été payés depuis
cinq ou six mois. Ces montants sont
énormes et les présidents de clubs ne
savent plus à quel saint se vouer.

Les clubs professionnels, notam-
ment ceux de la Ligue 1, devraient,
donc, se préparer à d’autres situations
qui s’annoncent aussi plus compli-
quées que le coronavirus. Devant
l’incapacité de ces clubs d’honorer
leurs engagements envers leurs
employés, il faut s’attendre à un
départ massif de leurs joueurs à l’issue
de l’exercice en cours.

Plusieurs joueurs qui espéraient
être régularisés après plusieurs mois
d’attente comptent jeter l’éponge et

saisir la Chambre de résolution de
litiges (CNRL) pour obtenir leur libé-
ration automatique.

Un scénario qui s’applique à toutes
les formations du Championnat natio-
nal et ce, pour les mêmes raisons, à
savoir la difficulté financière. Cette
situation financière aura des retom-
bées logiques sur la stabilité au niveau
de l’effectif. Pour l’actuel
Championnat, gelé depuis un peu plus
de deux mois, les choses s’annoncent
plus compliquées à l’horizon.

Du côté des responsables de clubs,
on assure avoir enclenché une course
contre la montre pour tenter de collec-
ter l’argent nécessaire afin de régulari-
ser, ne serait-ce que partiellement,
leurs joueurs et calmer par la même
occasion leurs ardeurs, ce qui va leur
permettre, du coup, d’aborder la nou-
velle saison en toute sérénité.

Une mission qui s’annonce très
délicate au vue de la crise sanitaire
secouant le pays et ses retombées sur
la vie économique, enfonçant davan-
tage beaucoup de clubs qui étaient
déjà au bord de la faillite, estiment les
observateurs.

M. S.

MERCATO
Benlamri sur les

tablettes de
l'OL

En conflit avec le président de
son club, l'avenir de Djamel
Benlamri avec Al Shabab reste
incertain surtout que plusieurs
clubs ont montré leur intérêt pour
son profil.

Sur les ondes de la radio fran-
çaise RMC, dans l'émission de
"After Foot", le nom du défenseur
international algérien a été évoqué
comme étant sur les tablettes de
l'Olympique Lyonnais qui cherche
à améliorer son secteur défensif
pour la saison prochaine. Le
joueur formé au NAHD pourrait
connaître sa deuxième aventure à
l'étranger en cas de transfert. À
noter que les dirigeants de l'OL
sont en train de suivre plusieurs
profils pour la défense, dont le
joueur du Betis et autre internatio-
nal algérien, Aïssa Mandi, qui n'a
toujours pas prolongé son contrat
avec son club andalou.

Quel avenir
pour Zakaria

Naïdji ?
Prêté par le Paradou pour une

saison à Gil Vicente, l'attaquant
international algérien Zakaria
Naïdji n'a pas réussi à avoir une
place de titulaire au sein de
l'effectif de Vitor Oliveira.

Le meilleur buteur du
Championnat algérien la saison
dernière n'a participé qu'à 17
reprises cette saison en
Championnat, dont 5 en tant que
titulaire. Le joueur prêté par le
Paradou a marqué un unique but
en Championnat et délivré deux
passes décisives, lui qui a été sou-
vent utilisé comme un ailier dans
un schéma tactique en 4-3-3.

L'attaquant international algé-
rien n'a pas réussi à faire ses
preuves et a été freiné aussi par
une blessure, mais il a montré de
belles choses durant les minutes
qu'il a disputées, surtout lorsqu'il
a été mis dans son poste de forma-
tion comme un attaquant de
pointe. Avec un but seulement en
17 apparitions, l'avenir de Zakaria
Naïdji reste incertain avec Gil
Vicente qui possède une option
d’achat sur le joueur. Il semble
difficile d’envisager que le petit
club portugais le fasse car la cote
du joueur n’est pas montée
comme ils ont dû le parier en
début de saison.

Malgré une saison moyenne,
l’attaquant de 25 ans reste tout de
même dans le viseur de quelques
clubs puisque l'USMA et le MCA
sont prêts à le récupérer mais les
deux clubs algériens ne sont pas
les seuls sur sa piste, puisque les
médias tunisiens ont rapporté il y
a quelques semaines que
l'Espérance Tunis veut aussi le
faire signer.

SPORTS

Riyad Mahrez est revenu sur ses
débuts dans le football, en expliquant
qu'il n’était pas le plus fort en étant
jeune. « Jusqu'à 13 ans/14 ans, je ne
jouais pas dans les équipes premières,
j'étais dans les équipes 2, voire 3 mais
j'avais un truc, je jouais tous les jours
au football et j'avais gravement
confiance en moi. Je savais que
quelque chose allait se passer, et à par-
tir de 15-16 ans, j'ai commencé à gran-
dir, devenir plus rapide, et à force de
jouer tous les jours, j'ai progressé. »

« A 17 ans j'alternais les matchs
entre l'équipe senior en PHR (D7) et
les U18. Je m’entraînais tous les jours
en alternant un jour avec les grands et
un autre avec les jeunes. Et le samedi
matin, je jouais avec les gars de mon
quartier sur un synthétique. Mon

coach des seniors passait par là et me
disait de rentrer chez moi parce que le
lendemain on avait match. »

« Certains seniors de mon équipe
avaient vu que j'avais quelque chose,
l'un d'eux connaissait quelqu'un à
Quimper en CFA (D4). On m'a envoyé
là-bas, j'ai fait un test avec 25 joueurs
au mois de juin. C'était à quatre heures
et demie de train et ça coûtait 160
euros. Je n'avais pas d'argent, j'ai dû
insister auprès de ma mère plusieurs
jours. Finalement j'étais le seul à être
pris ». « J'ai signé un contrat fédéral,
je touchais 700 euros par mois. Je par-
tageais un appartement bizarre avec
des escaliers en bois avec Mathias
Pogba, le frère à Paul. Je découvre la
CFA (D4), je commence à m'imposer
en deuxième partie de saison et des

clubs professionnels commencent à
s'intéresser à moi. »

« En fin de saison, je vais faire un
essai au Havre. On avait joué contre
leur équipe réserve qui était dans le
même groupe que nous. J'y vais, c'est
Jean-Marc Nobilo qui était manager
général. Il me dit on prend que toi
mais on te donne un contrat amateur
de 1.200 euros par mois et ce n'est pas
négociable... »

« Je savais que j'avais encore un
essai à Marseille juste après, alors j'ai
d'abord refusé. Nobilo m'a dit ironi-
quement, tu signes amateur mais si tu
marques 10 buts d'ici décembre on te
signe pro. Finalement j'ai marqué 11
buts et en janvier, je signe mon pre-
mier contrat professionnel. »

MAHREZ

« À 14 ans, je n'étais pas en équipe première »

PAR LAKHDARI BRAHIM

M. Djerad a indiqué, lors de son intervention sur
les ondes de Radio Oran régionale, dans le cadre
de sa visite dans la wilaya, qu’après consulta-

tion du président de la République, Abdelmadjid
Tebboune, le Gouvernement a décidé de prolonger le
confinement sanitaire pour une durée supplémentaire de
15 jours à compter du 15 mai en cours.
Le Premier ministre, Abdelaziz Djerad, a estimé égale-
ment à Oran, que la crise sanitaire du nouveau coronavi-
rus a été une occasion pour dresser le constat sur le
domaine de la santé et tracer les perspectives. M. Djerad a
souligné dans une déclaration, au cours de sa visite au
centre hospitalo-universitaire d'Oran "Docteur
Benzerdjeb", que "la crise sanitaire induite par le nouveau
coronavirus est une occasion pour dresser le constat, met-
tre le doigt sur les insuffisances et tracer les perspectives".
"Cette crise a révélé également des compétences capables
d'affronter les défis et des élites capables à redresser le
pays", a relevé le Premier ministre, saluant au passage les
personnels médicaux ayant fait face avec bravoure à la
propagation de la pandémie du Covid-19. Le CHU
d’Oran, seul à détenir un service des maladies infectieuses
au niveau de la wilaya d’Oran, prend en charge 57% des
cas Covid19, soit 201 sur les 353 cas confirmés depuis le
début de la pandémie.

Les malades covid19 sont pris en charge au niveau du ser-
vice des maladies infectieuses, en plus de plusieurs autres
salles réservées pour accueillir les cas suspects ou confir-
més pour d’autres soins.
Le dépistage au niveau de l’établissement se fait par des
tests PCR, des tests rapides et scanner, et l’établissement
a récemment réservé un scanner spécialement pour les cas
covid19, avec un parcours isolant.
La plus grande majorité des cas hospitalisés au niveau de
cet établissement, n’ont pas fait de complications, et le
nombre de guérisons totales s’élève à 106, contre 3 décès
depuis le début de la pandémie.

Les mesures préventives contre le coronavirus
et la prise en charge au scanner

L’agence officielle indique qu’au cours de la visite du
Premier ministre à l’Etablissement Hospitalo-universi-
taire (EHU) ‘’ 1er novembre 1954’’ d’Oran, a suivi un
exposé sur la situation épidémique du Covid-19 à Oran,
ainsi que les mesures préventives prises contre sa propa-
gation ainsi que les conditions de la prise en charge des
cas confirmés. Le Premier ministre devrait visiter
quelques services de cet hôpital et rencontrer à l'occasion
quelques personnels médicaux, selon la même source.
Il faut savoir que désigné comme centre de la prise en
charge des cas de Covid-19, l'EHU "1er Novembre"
d'Oran a consacré plus de 300 lits pour l’hospitalisation

des personnes testées positives. Le service de réanimation
dispose actuellement de 14 lits, un chiffre extensible,
pouvant atteindre jusqu’à 70 lits, selon les responsable de
l’établissement.
Aussi, l’établissement a mis en place un circuit isolant
pour les cas de coronavirus, de l’accueil jusqu’au confine-
ment, de manière à éviter tout contact direct ou indirect
avec les malades d’autres pathologies.
La crèche de l’établissement, située à une certaine distance
du restant des bâtiments de l’hôpital, a été transformée en
espace de confinement pour accueillir les cas suspectés de
porter le virus. L’EHU a, également, mis en place un dis-
positif pour la prise en charge des femmes enceintes
atteintes du Covid-19, une aile leur a été réservée compo-
sée de 5 chambres d’hospitalisation, une salle opératoire,
une salle d’accouchement, ainsi qu’une unité de consulta-
tion spéciale du covid19. Outre ces dispositifs, un labora-
toire de diagnostic Covid 19 a été ouvert au sein de
l’établissement, cette structure pouvant effectuer deux
tests en une heure.
A noter que l'établissement hospitalo-universitaire "1er
Novembre 1954" d'Oran a enregistré, depuis le début de la
pandémie, la sortie de 74 patients, atteints de Covid 19,
après confirmation de leur rétablissement total suite à leur
traitement par le protocole "d'hydroxychloroquine", validé
par le ministère de la Santé, de la Population et de la
Réforme hospitalière.

PAR RANIA NAILI

Le ministre de la Santé, de la Population
et de la Réforme hospitalière,
Abderrahmane Benbouzid a affirmé, hier à
Oran, que l’Algérie a évité le pire grâce à
l’adoption de protocoles de traitements
efficaces et à la mobilisation de tous les
secteurs confondus, à leur tête celui de la
santé. S’adressant aux professionnels de la
santé à l’EHU d’Oran, dans le cadre de la
visite du Premier ministre, Abdelaziz

Djerad dans la wilaya, le ministre de la
Santé a déclaré: "nous avons réussi. Vous
avez tous réussi à éviter à notre pays un
scénario catastrophe". "Je vous rappelle
les frayeurs que nous avons eu du spectre
de l’Italie, des services de réanimation
saturés, l’extrême taux de mortalité. Nous
en sommes loin grâce à votre profession-
nalisme et dévouement exemplaires", a
souligné le ministre. Il a ajouté que
l'Algérie est "dans une situation de maî-
trise grâce aux différentes démarches entre-

prises et de protocole de traitement efficace
ainsi qu’à la mobilisation totale du secteur
de la santé". Et d'ajouter : "Les chiffres des
nouveaux cas confirmés annoncés chaque
jours, pourraient inquiéter la population,
mais c’est grâce à l’augmentation des sites
de prélèvement (au nombre de 20 actuelle-
ment sur la plan national) que nous enre-
gistrons beaucoup plus de cas que durant
les premières semaines". Pour lui, le plus
important est le nombre de décès qui est à
moins de 10 décès depuis quelque temps,

et le nombre de personnes en réanimation
qui est à moins de 20 personnes à l’échelle
nationale, "alors que l’état a assuré 6.000
lits de réanimation", a fait savoir
M.Benbouzid.
"Toutefois, il faudrait rester vigilant quant
à l’apparition de nouveaux foyers, et pour
faire face, il est indispensable de se proté-
ger et mettre des bavettes. J’exhorte la
population à le faire, même de fabrication
artisanale, en respect des mesures de pro-
tection", a-t-il conclu. R. N.

ABDELAZIZ DJERAD :

“L’ère de l’importation
tous azimuts est révolue”
Le Premier ministre, Abdelaziz Djerad, a souligné hier à Oran
que "l’ère de l’importation tous azimuts est révolue", et que la
nouvelle politique du gouvernement s’appuie sur
l’encouragement de la production nationale. "Il n’est plus ques-
tion d’importer tout et n’importe quoi", a déclaré M. Djerad en
marge de sa visite au chantier du nouveau stade olympique
d’Oran (4.000 places), mettant l’accent sur les orientations de
la nouvelle politique qui s’appuie sur l’encouragement de la
production nationale et la rationalisation des dépenses, a-t-il
dit. Instruisant l’entreprise chargée de la réalisation de la
pelouse du stade à produire le gazon et les substrats localement,
le premier ministre a estimé "qu'il n’est plus question de rester
dépendant des entreprises étrangères pour des articles que nous
pouvons produire chez nous".
Le Premier ministre avait dans le précédant point de sa visite,
au niveau du CHU d’Oran, mis l’accent sur les changements
profonds que la nouvelle politique compte opérer pour bâtir "la
Nouvelle Algérie". "La crise sanitaire liée à la pandémie du
coronavirus, est survenue dans un moment de rupture et d'un
nouveau départ pour un système politique et économique fondé
sur de bonnes bases".

R. N.

Sonatrach entame
son déconfinement progressif

La reprise de l’activité en “mode normal” à Sonatrach devrait se faire progressivement depuis hier, lit-on dans
une note interne signée du P-dg Toufik Hakkar.
“Compte tenu de l’évolution actuelle de la situation sanitaire et économique du pays et par souci
d’anticipation cohérente avec le plan gouvernemental pandémique, je vous demande de prendre toutes les
mesures nécessaires pour la mise en place et le déclenchement des dispositifs de reprise progressive de
l’activité de nos unités, pour répondre aux attentes de nos parties concernées internes et externes”, indique le
P-dg à l’adresse des cadres et responsables du groupe.
“La reprise doit se faire d’une manière graduelle et hebdomadaire, sur trois vagues et ce, à compter du mardi
12 mai 2020.
Elle concernera en premier lieu les responsables occupant des postes organiques au niveau des différentes
structures et les cadres jugés indispensables par leurs hiérarchies respectives selon la nature de leurs mis-
sions”, est-il précisé dans la note.
“Les personnels vulnérables au Covid-19, tel que défini par l’autorité sanitaire, ainsi que ceux atteints et gué-
ris du Covid-19 ne sont pas concernés par la reprise jusqu’à nouvel ordre”, est-il ajouté.
La reprise progressive de l’activité est conditionnée par la mise en place des barrières sanitaires nécessaires,
comme la désinfection des sites de travail, la constitution d’un stock suffisant de matériel de protection, la
prise de température à l’accès aux unités…
“Le port de masques et le respect des règles de distanciation deviennent une obligation à tout le personnel”,
lit-on dans la note. Les activités d’approvisionnement et de sous-traitance sont également concernées par la
reprise progressive.
Les responsables des structures peuvent prendre en outre des mesures particulières qu’ils jugent nécessaires
lors de cette phase, conclut la note du P-dg.

R. N.
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COVID-19

Le confinement prolongé
de 15 jours supplémentaires

Le Premier ministre, Abdelaziz Djerad, a annoncé, hier à Oran, la proongation du confinement sanitaire de 15 jours
supplémentaires, dans le cadre de la lutte contre la propagation du Covid-19.

SELON LE PR BEBOUZID :

“L’Algérie a évité le pire grâce à la mobilisation
de tous les secteurs”
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PAR IDIR AMMOUR

P armi eux, plusieurs subissent de pro-
fonds traumatismes psychologiques
et de graves troubles, en raison des

fortes pressions auxquelles ils sont
confrontés et du conflit psychologique
dans lequel ils se débattent entre leurs res-
ponsabilités familiales et profession-
nelles, ainsi que d'un état d'anxiété et
d'anticipation constantes face aux dévelop-
pements de cette épidémie meurtrière.
En ce sens, un accompagnement psycho-
logique est donc nécessaire, faisant l’objet
d’une prise en charge afin de soutenir psy-
chologiquement le personnel soignant
(médecins, infirmiers, aides soignants…),
qui prend en charge les personnes atteintes
du covid-19.
Dans ce contexte, le professeur Mohand
Tayeb Benatmane, chef du service de psy-
chiatrie CHU Mustapha, et président de la
Société Algérienne d’Épidémiologie
Psychiatrique, a souligné que deux cellules
de crise en été mises sur pied, où une

équipe de spécialistes et d'experts sont
prêts à prendre en charge le personnel soi-
gnant et les citoyens en général. Cette ini-
tiative médicale et sociale a pour but selon
lui, de les aider à verbaliser leurs émo-
tions, leurs angoisses et leurs inquiétudes

afin de les apaiser et à éviter l’épuisement
des équipes. Mais aussi de leur permettre
d’avoir une bonne santé mentale pour
venir en aide à leurs patients. C’est aussi
un moyen pour mieux comprendre la vul-
nérabilité des soignants à la souffrance

psychologique afin de renforcer les straté-
gies de prévention primaire et la formation
aux enjeux psychologiques des soins, de la
relation, et de la gestion des situations de
crises sanitaires. A noter que le secteur de
la santé a perdu, au cours de cette pandé-
mie, de nombreux professionnels qui n'ont
pas hésité à exercer leurs fonctions malgré
les dangers auxquels ils étaient confrontés,
ce qui a fortement affecté leurs collègues.
En effet, de nombreux médecins et infir-
miers, ainsi que le personnel de sécurité et
les chauffeurs d'ambulance, sont face au
risque d'infection en raison de leur contact
direct et constant avec des patients infectés
par le coronavirus. Selon le ministère de la
Santé, de la Population et de la Réforme
hospitalière, pas moins de 146 agents du
personnel de la santé ont été infectés par le
virus Corona, tandis que 288 autres per-
sonnes sont suspectées d'être infectées.

I. A.

PAR RIAD EL HADI

L'Office national des aliments du bétail
(ONAB) a entamé hier, une opération de
mise sur le marché d'un stock de 57.000
quintaux de poulet à 250 DA/Kg, afin de
casser les prix de la volaille qui ont nette-
ment augmenté ces derniers jours, a
affirmé à l'APS Mohamed Batraoui,
Président-directeur général (P-DG) de
l'ONAB.
Cette opération vise, selon le responsable,
à "casser les prix de la volaille qui ont
flambé dernièrement pour atteindre 360
Da/kg", d'où l'idée de mettre en place 51
points de vente dans 23 wilayas à l'instar
d'Alger, Blida, Oran, Annaba,
Constantine, Tlemcen, Mostaganm,

Ghardaïa, Sidi Belabbès, Adrar et Illizi.
Plus précis, M. Batraoui cite les points de
vente répartis à Alger sur les communes
de Chéraga (El Karia), Aïn Benian (au
siège de l'Office national interprofession-
nel des légumes et viandes -ONILEV-),
Hussein Dey (un à l'entrée de la rue
Tripoli et un autre à proximité du Groupe
Giplait), et Reghaïa où trois unités entre-
ront en service demain mercredi.
Outre les points de vente fixes, des
camions (points de vente itinérants), ont
été mobilisés pour sillonner les cités et
vendre de la volaille aux citoyens qui
n'auront pas à se déplacer, notamment par
ces temps de confinement imposé du fait
de la propagation du Covid-19, a-t-il
ajouté. "Quatre camions se sont dirigés, ce

mardi, vers des quartiers de Bab el Oued,
El Harrach, Mohamed Belouizdad et d’El
Mohammadia dans la capitale, en vue d’y
vendre des viandes blanches aux citoyens,
à un prix de 250 Da le kilo", a fait savoir
M. Batraoui qui rappelle, en outre, que la
production de volailles, avait connu avant
les mesures de confinement, "un surplus
considérable, ce qui a induit une baisse des
prix".
Ce surplus a amené, selon le président de
l’ONAB, à stocker quelque 67.000 quin-
taux de poulet, dont une quantité a été sor-
tie, au début du Ramadhan, tandis que le
reste, à savoir 57.000 quintaux, leur utili-
sation a commencé, mardi, en vue de
contrer la hausse des prix.

R. E.

CORONAVIRUS : PRISE EN CHARGE PSYCHOLOGIQUE DU PERSONNEL SOIGNANT

Deux cellules de crise installées
à l’hôpital Mustapha Bacha

HAUSSE DES PRIX/VOLAILLE

L’ONAB met sur le marché 57.000
quintaux à 250 DA/kg

Le ministre délégué chargé de
l’Agriculture saharienne et des
Montagnes, Fouad Chehat, a souligné que
l’Office national de l’Agriculture saha-
rienne, qui sera présenté au gouvernement
la semaine prochaine, est spécialisé dans
le soutien et l’encadrement des grands
investisseurs qui sollicitent des investis-
sements dans des terres d’une superficie
d’au moins 500 hectares. Invité hier sur
les ondes de la radio chaîne 1, Fouad
Chehat a ajouté, que l’Office qui soutient
et accompagne l’investisseur présente des
conditions que l’investisseur doit accepter,
y compris la production de produits straté-
giques qui seront déterminés par l’Office,
en plus de la production du sucre, des
céréales, en particulier du blé tendre, ainsi
que le tournesol, le soja et le maïs. À cet
égard, le ministre délégué a précisé que
l’Office a fixé 3 conditions pour
l’investisseur, à savoir déterminer le type

de produit, la méthode de travail et
l’utilisation des technologies modernes en
agriculture, telles que les énergies renou-
velables. Fouad Chehat a par ailleurs
révélé qu’une superficie d’environ 1,8 mil-
lion d’hectares dans les zones sahariennes
peut être cultivée, soulignant à cet égard
que cette superficie a été accordée aux
investisseurs pour la remise en état et la
production agricole. Cependant, le minis-
tre délégué a précisé qu’ “en réalité, moins
de 200.000 hectares ont été exploités”,
d’où la nécessité, estime-t-il, “de reconsi-
dérer la situation par des opérations
d’inspection et d’enquêtes, ce qui demande
beaucoup de temps. Par conséquent,
l’Office permettra le lancement directe-
ment au cours du mois de mai
l’attribution de terrains à de vrais investis-
seurs”, affirme M. Chehat. Quant au fonc-
tionnement de l’Office, le ministre délé-
gué a déclaré qu’il dépendrait principale-

ment des investisseurs locaux et qu’il n’y
aurait aucune objection à ce que les inves-
tisseurs étrangers entrent dans le respect
des lois d’investissement en vigueur, dans
tous les pays du monde. Pour rappel, le
ministre de l’Agriculture et du
Développement rural, chérif Omari, a pré-
sidé samedi dernier, une réunion consacrée
à la présentation du projet du décret exécu-
tif qui prévoit la création d’un Office
national pour le développement de
l’agriculture industrielle dans les régions
sahariennes, avant de le présenter au gou-
vernement, a annoncé le ministère.
La principale mission de cet office
consiste essentiellement en la mise en
valeur de millions d’hectares de terres
sahariennes afin de développer
l’agriculture industrielle.

R. N.

AGRICULTURE SAHARIENNE

Moins de 200.000 hectares exploités
sur 1,8 million d’hectares

Le personnel soignant est aujourd’hui en première ligne dans la lutte contre le coronavirus. A la difficulté d’un métier qui amène à
côtoyer la souffrance, s’ajoutent ici la fatigue, le confinement des proches et l’incertitude quant au comportement d’un virus que

l’on découvre encore.

ACCIDENTS DE LA ROUTE
25 décès et 1.042
blessés en une

semaine
Vingt-cinq personnes sont décédées et
1.042 autres ont été blessées, dans 869
accidents de la route survenus entre le 3
au 9 mai à travers le territoire national, a
indiqué hier un bilan de la Protection
civile. Le bilan le plus lourd a été enre-
gistré au niveau de la wilaya M’Sila avec
04 personnes décédées et 38 autres bles-
sées, suite à 22 accidents de la route,
précise la même source. Concernant les
secours à personnes, 11.262 interven-
tions ont été effectuées, permettant la
prise en charge de 11.053 blessés et
malades, traités par les secours médicali-
sés de la Protection civile sur les lieux
d’accidents et évacués vers les structures
sanitaires. En outre, les secours de la
Protection civile ont effectué 905 inter-
ventions pour l'extinction de 625 incen-
dies urbains, industriels et autres, note le
communiqué, relevant que 5.636 inter-
ventions ont été effectuées durant la
même période pour l’exécution de 5.107
opérations d'assistance aux personnes en
danger et opérations diverses.
Par ailleurs, et dans le cadre des activités
de lutte contre la propagation du corona-
virus, les unités de la Protection civile
ont effectué, durant la même période,
1.920 opérations de sensibilisation à tra-
vers 48 wilayas, rappelant les citoyens
au respect de confinement ainsi que les
règles de la distanciation sociale.
Ces unités ont effectué 1.560 opérations
de désinfections générales à travers 48
wilayas, touchant l’ensemble des infra-
structures et édifices publics et privés,
quartiers et ruelles.
La DGPC a mobilisé pour les deux opé-
rations 6.270 agents de la Protection
civile, tous grades confondus et 1.420
ambulances et 3.730 engins d’incendies.

R. N.
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Ce n’est pas la première fois
que les habitants de
l’Anzourou sont victimes
d’actes terroristes. En février
dernier, quatre personnes du
village de Molia avaient été
tuées.

L es terroristes ont encore frappé
dans le nord de la région de
Tillabéri non loin de la frontière

avec le Mali, le samedi 9 mai 2020.
Vingt jeunes civils ont été en effet tués
dans trois villages de l’Anzourou.
La plupart des personnes tuées sont
des jeunes civils de trois villages de
l’Anzourou, non loin de la frontière
malienne. Dans l’après-midi de
samedi, en plein ramadan, à l’heure où
les jeuneurs sont à bout de force, des
terroristes armés et à moto ont fait
irruption dans chacun des villages de
Gadabo, Zibane-Zeno et Zibane-Tegui
et ont abattu leurs victimes vraisem-
blablement ciblées.
L’attaque de ces trois villages inter-

vient 24 heures seulement après la
prorogation de l’état d’urgence de la
zone de Tillabéri. Avant de disparaître
dans la nature, les assaillants ont pillé
des commerces, selon une source
proche du gouverneur de Tillabéri qui
a visité le village endeuillé.
Ce n’est pas la première fois que les
habitants de l’Anzourou sont victimes
d’actes terroristes. En février dernier,
quatre personnes du village de Molia

avaient été tuées. Malgré de grandes
opérations militaires sur toute la
bande frontalière avec le Mali voisin,
les terroristes à moto gardent toujours
leur capacité de nuisance.
Dans cette même zone, plusieurs chefs
traditionnels ont été froidement assas-
sinés et ceux qui ont eu la vie sauve
vivent loin de leurs administrés. Les
enseignants ne sont pas non plus épar-
gnés.

Quelques jours après avoir été critiqué
par Barack Obama sur sa gestion de
crise de l’épidémie de coronavirus, le
président américain, Donald Trump,
s’en est pris à son prédécesseur,
l’accusant de ne pas avoir préparé le
pays à la situation sanitaire actuelle.
Samedi, Barack Obama a déclenché
les foudres de Donald Trump en qua-
lifiant sa gestion de la pandémie de
"désastre chaotique absolu". Des
déclarations qui ont provoqué la
colère du Président américain. Aux
États-Unis, rares sont les anciens pré-
sidents qui critiquent leur successeur.
Sur son compte Twitter, Donald
Trump a défendu son bilan face à
l’épidémie de Covid-19 : "Nous obte-
nons de super notes pour notre gestion

de la pandémie de coronavirus, en
particulier avec L’INTERDICTION
des gens venant de Chine, la source de
l’infection, à l’entrée aux États-Unis.
Comparez ça avec le désastre
d’Obama et Joe l’endormi plus connu
sous le nom de grippe porcine H1N1.
Mauvaises notes, mauvais sondages…
Ils n’avaient rien compris !", a écrit le
Président américain.
Ce week-end, Barack Obama avait
critiqué la décision controversée du
ministère américain de la Justice de
retirer le dossier d’accusation contre
Michael Flynn, un ex-conseiller de
Donald Trump poursuivi pour avoir
menti sur ses contacts avec un diplo-
mate russe. "Il n’y a aucun précédent
que l’on puisse trouver sur une per-

sonne inculpée de parjure qui s’en tire
impunément", a-t-il dit. "C’est le
genre de situation où l’on peut com-
mencer à redouter que (…) notre lec-
ture basique de l’État de droit soit
menacée", a-t-il prévenu.
Le cessez-le-feu actuel, négocié par
Moscou, allié du régime, et la Turquie,
parrain de certains groupes rebelles, a
été adopté après plusieurs mois d'une
offensive meurtrière du pouvoir
syrien, soutenue par l'aviation russe.
Déclenchée en 2011 avec la répression
par le pouvoir de manifestations pro-
réforme, la guerre en Syrie a fait plus
de380.000 morts et déplacé des mil-
lions de personnes.

L’incident est un nouveau coup dur
pour les forces armées iraniennes. La
marine de la République islamique a
visé par erreur, dimanche 10 mai, un
de ses propres vaisseaux lors d’un
exercice militaire. Les détails du
déroulement ne sont pas encore
connus mais lundi, une déclaration
officielle faisait état de 19 morts et de
15 blessés à bord du Konarak, un bâti-
ment de soutien logistique.
Vraisemblablement provoqué par une
erreur de tir à bord de la frégate
Jamaran, dont l’équipage s’exerçait au
lancement de missiles dans le golfe
d’Oman, le Konarak aurait été touché
en lieu et place d’une cible

d’entraînement dont il était trop
proche.
Le ciblage accidentel du Konarak par
un autre bâtiment de la marine ira-
nienne survient alors que Téhéran a
mis en avant au cours de ces derniers
mois l’accroissement de ses capacités
de production d’équipements mili-
taires. L’Iran a enregistré
d’authentiques réussites, comme le
lancement, à la fin d’avril, d’un satel-
lite militaire, démontrant ainsi sa maî-
trise de certaines technologies néces-
saires et la production de missiles
balistiques intercontinentaux.
L’incident de dimanche représente
toutefois un échec cuisant. Il implique

en effet le Jamaran, un navire symbo-
lisant les efforts déployés par la
République islamique pour renforcer
ses capacités militaires maritimes de
manière autonome, sans dépendre de
technologies étrangères, auxquelles le
régime de sanctions dont elle fait
l’objet lui interdit l’accès. Equipé de
missiles antinavires Noor, le Jamaran
avait été inauguré par le Guide de la
révolution islamique, Ali Khamenei,
en personne, en 2010.
Le nouvel incident meurtrier arrive
quatre mois après la destruction par la
défense antiaérienne iranienne d’un
avion de ligne d’Ukraine International
Airlines au-dessus de Téhéran, qui

avait provoqué la mort des 176 passa-
gers. L’appareil civil avait été pris par
un opérateur pour un missile de croi-
sière adverse approchant de la capitale
de la République islamique. La catas-
trophe s’était produite quelques
heures après un tir de missiles balis-
tiques iraniens contre les forces améri-
caines stationnées sur la base d’Aïn
Al-Assad, en Irak. Cette frappe, dont
le degré de sophistication avait mar-
qué les esprits des observateurs, sur-
venait en représailles à l’assassinat du
général iranien Ghassem Soleimani
dans un tir de drone américain, le 3
janvier, à Baghdad.

Agences

NIGER

Nouvelle attaque terroriste
dans la région de Tillabéri

ÉTATS-UNIS

Trump s’en prend à Obama

IRAN

Des marins tués lors d’un exercice militaire

MALI
Trois Casques

bleus tués
par l'explosion

d'une mine
L'explosion d'une mine a fait
trois morts et quatre blessés
parmi les Casques bleus tcha-
diens de la Minusma, en mis-
sion au Mali, a fait savoir l'Onu.
Trois soldats tchadiens de la
mission des Nations unies au
Mali (Minusma) ont été en effet
tués dimanche 10 mai, et quatre
grièvement blessés, quand leurs
véhicules ont sauté sur une
mine dans le nord du pays, a
annoncé l'Onu, reprise par
l'AFP. Deux véhicules du
contingent tchadien de l'Onu au
cours d'une patrouille de routine
ont sauté sur les mines, à
Aguelok, ville du nord du Mali.
Dans un communiqué, la
Minusma précise que le bilan
s'élève à trois Casques bleus
tués et quatre blessés graves.
"Nous devrons faire tous les
efforts possibles pour identifier
et arrêter les responsables de
ces attaques terroristes, afin de
les traduire en justice", a
déclaré le chef de la Minusma,
Mahamat Saleh Annadif,
"s'inclinant devant les
dépouilles des courageux
Casques bleus morts pour la
paix au Mali".
La Minusma compte environ
13.000 soldats au Mali. Le Mali
est le théâtre depuis 2012 d'une
crise multiforme qui a fait des
milliers de morts et des cen-
taines de milliers de déplacés.
Si un accord de paix a été signé
en 2015 avec les rebelles du
nord, le pays reste en proie aux
agissements des groupes djiha-
distes, aux tensions intercom-
munautaires, fomentées ou atti-
sées par ces mêmes djihadistes,
et aux trafics de toutes sortes
ébranlant l'autorité de l’État, qui
ne s'exerce que sur des parties
du territoire.
Les violences se sont propagées
du nord au centre du pays, et
aux voisins du Niger et du
Burkina Faso.



Le Conseil national
économique et social (Cnes) a
signé avec le Programme des
Nations unies pour le
développement (Pnud) un
protocole d'accord dans
l'objectif de renforcer ses
capacités dans le domaine du
développement humain
durable et de la durabilité
économique.

P araphé par le président du Cnes,
Rédha Tir, et la représentante
résidente du Pnud en Algérie,

Blerta Aliko, ce document fixe le
cadre de coopération entre les deux
parties à travers un plan d'action axé
sur cinq domaines d'intervention.
Il s'agit de la maîtrise des outils et ins-
truments de mesure du développe-
ment humain durable, du renforce-
ment des capacités dans le domaine de
la lecture politique et l'ancrage des
instruments dans les politiques
publiques dédiées au développement
humain durable, de l'élaboration du
Rapport national du développement
humain, des outils et instruments de
médiation et de résolution de conflits
sociaux ainsi que les écosystèmes sec-
toriel et régional de l'entreprenariat.
Le plan d'action permettra ainsi de
renforcer les capacités du Cnes dans la
formulation de recommandations et
de préconisation en faveur d'un déve-
loppement durable et inclusif avec un
meilleur suivi du développement
humain et économique de l'Algérie
sous le prisme de la durabilité et de
l'équité, selon les explications de M.
Tir. En outre, le Cnes devrait, à travers
les interventions du Pnud sur les plans
opérationnel et financier, s'approprier
des outils et des instruments d'aide à la
prise de décision et les mettre à la dis-
ponibilité des autorités publiques,

ajoute-t-il. Concrètement, les experts
du Pnud organiseront des cycles de
formation au profit des cadres du Cnes
pour faciliter l'appropriation des nou-
veaux concepts introduits au niveau
onusien et se doter ainsi des meilleurs
pratiques mondiales. Ces connais-
sances méthodologiques auront des
prolongements pratiques à travers des
évaluations des systèmes de forma-
tions (éducation, formation profes-
sionnelle et enseignement supérieur)
et de la politique de l'emploi.
Des évaluations seront menées aussi
pour mesurer l'impact socio-écono-
mique de la pandémie de Covid-19 sur
certains groupes vulnérables, notam-
ment les effets sur les acquis déjà
enregistrés en matière de développe-
ment humain. Le Cnes bénéficiera
également des expériences étrangères
du Pnud en matière de lutte contre le
coronavirus. Dans le domaine de la
santé, le Pnud assistera le Cnes à met-
tre en place un système de veille infor-
mationnelle. Ce système
d'information géographique (SIG)
sanitaire permettra d'aider à mieux
prévenir et gérer les situations épidé-
miques à venir. Concernant la résolu-

tion des conflits sociaux, des sessions
seront organisées par le Pnud pour
former des médiateurs/négociateurs
qui assureront cette mission dans
l'objectif d'apaiser le climat social et
favoriser la conciliation lors des
litiges économiques et de prévenir des
pertes et dommages sur l'économie
nationale.
Ce protocole d'accord intervient dans
le sillage de la réactivation du rôle du
Cnes en tant qu'institution consulta-
tive en charge de l'évaluation des poli-
tiques publiques pour les rendre
davantage inclusives et sensibles à
l'équité, a fait remarquer le premier
responsable de cette institution.
Il s'inscrit également dans le cadre du
rôle du conseil dans l'animation du
dialogue social, en associant les
acteurs de la société civile (associa-
tions, syndicats, opérateurs écono-
miques, experts, universitaires, scien-
tifiques...), note encore le président du
Cnes.
Tir a fait savoir, par ailleurs, que le
Cnes envisage dans le futur proche de
signer un autre protocole d'accord
avec le système des Nations unies,
dans son ensemble. De son côté, Mme

Aliko s'est félicitée de la signature de
ce protocole d'accord "très important"
qui permet de "relancer le partenariat
historique entre les deux institutions".
"C'est un moment historique de relan-
cer cette coopération avec le Cnes.
Pour nous, c'est une fierté mais aussi
un engagement d'appuyer le Cnes
avec notre expertise globale et l'aider
à atteindre le niveau d'efficacité voulu
dans sa mission de conseil aux poli-
tiques publiques", a-t-elle déclaré.
L'Algérie représente pour le Pnud,
présent dans le pays depuis 1973, "un
partenaire de choix", souligne Mme
Aliko qui a affiché le souhait d'"aller
plus loin" dans la coopération avec la
partie algérienne.

R. E.

La compagnie aérienne colombienne
Avianca s’est déclarée en faillite, inca-
pable d’obtenir le soutien du gouver-
nement colombien pour faire face à la
crise du coronavirus, et à l’approche
d’une échéance de crédit.
Si l’entreprise ne se relève pas de cette
faillite, elle pourrait être la première
compagnie aérienne majeure empor-
tée par l’épidémie, qui est à l’origine
d’une baisse de 90% du trafic aérien
mondial.
Aucun avion au nom de la compagnie
aérienne n’a pu décoller depuis la fin
du mois de mars, et la majeure partie
de ses 20.000 salariés n’ont pas pu
être payés depuis le début de la crise.

“Avianca (qui a été créée en 1919,
ndlr) fait face à la plus importante
crise de son histoire”, a déclaré le
directeur général de l’entreprise, Anko
van derWerff dans un communiqué de
presse. La situation financière
d’Avianca était déjà précaire avant
l’apparition du coronavirus, mais sa
faillite met en lumière les difficultés
que rencontrent les compagnies
aériennes qui ne peuvent compter sur
l’aide de leur gouvernement pour évi-
ter une restructuration majeure.
Un représentant de l’entreprise a
déclaré à Reuters que la compagnie
essayait encore d’obtenir un prêt de la
part de la Colombie.

Avianca, une des plus anciennes com-
pagnies aériennes au monde, avait
accumulé des dettes de près de 4,9
milliards de dollars en 2019, soit une
augmentation de 20% par rapport à
2018. L’entreprise a demandé à être
placée sous la protection du chapitre
11 de la loi sur les faillites des Etats-
Unis auprès d’un tribunal à New York
et a fait savoir qu’elle continuait ses
activités durant la procédure dans
l’espoir de restructurer sa dette.
Elle avait déjà fait faillite au début des
années 2000, puis avait été rachetée
par un entrepreneur brésilien-colom-
bien, German Efromovich.

R. E.
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DÉVELOPPEMENT HUMAIN DURABLE

Le Cnes signe un protocole d'accord
avec le Pnud

TRANSPORT AÉRIEN

Ruinée par le coronavirus, la compagnie
Avianca déclare faillite

CONSTRUCTION
AUTOMOBILE EN FRANCE
La filière auto devra

relocaliser en
contrepartie du
soutien de l'Etat

Les acteurs de la filière automobile
française, sévèrement touchés par la
crise sanitaire liée au nouveau coro-
navirus, devront envisager des relo-
calisations en contrepartie du sou-
tien que l’Etat compte leur apporter,
a prévenu Bruno Le Maire.
“Nous sommes prêts à vous aider,
nous sommes prêts à améliorer par
exemple les primes à la conversion,
nous sommes prêts à regarder ce qui
va améliorer votre compétitivité sur
le site de production français, la
contrepartie ça doit être quelle relo-
calisation est-ce que vous envisa-
gez”, a déclaré le ministre français
de l’Economie et des Finances aux
acteurs du secteur sur BFM
Business. “C’est comme ça qu’on va
arriver à construire une industrie
automobile plus forte”, a-t-il souli-
gné en précisant qu’il
s’entretiendrait à nouveau cette
semaine avec les représentants de la
filière.

R. E.
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M. Rezig, qui a reçu avec le minis-
tre délégué chargé du
Commerce extérieur Aïssa

Bakkai, lors de deux rencontres distinctes,
les représentants de l’association des pro-
ducteurs de céramique et d’aluminium et
les représentants de l’Association des pro-
ducteurs algériens de boissons (APAB),
dans le cadre des consultations menées par
les deux ministres avec les partenaires et
les professionnels du secteur, a rappelé la
nouvelle stratégie du ministère du
Commerce relative à l’élaboration d’un
fichier national pour chaque produit et
chaque opérateur économique, qui est à

même de faire connaître le produit national
aux niveaux local et international.
Lors de sa rencontre avec les représentants
des producteurs de céramique et
d’aluminium, M. Rezig a écouté un
exposé présenté par les producteurs de ces
deux branches sur la réalité de la produc-
tion et le taux de couverture des besoins du
marché intérieur, outre les mesures prises
par le gouvernement pour protéger le pro-
duit national, dont le droit additionnel pro-
visoire de sauvegarde (DAPS). Le ministre
a tenu une deuxième rencontre avec le pré-
sident de l’APAB, M.Ali Hamani et trois
(3) membres de l’association avec lesquels
il a examiné certaines difficultés et
entraves rencontrées par les opérateurs

économiques sur le terrain, à l’instar du
surstockage de leurs produits, faute de
commercialisation. Dans ce contexte,
M.Rezig s’est engagé à prendre en charge
les préoccupations des producteurs pour
éviter tout dysfonctionnement pouvant
survenir au niveau des marchés, tout en les
appelant à assurer l’approvisionnement
nécessaires durant les jours restants du
mois sacré du ramadhan, l’Aïd El Fitr et la
saison estivale, qui est la période de pic
quant à la demande sur les boissons. Au
terme de la rencontre, le ministre a recom-
mandé le respect strict des mesures préven-
tives notamment lors de l’opération de
stockage et de transport des boissons.

R. E.
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LE GOUVERNEMENT SOUTIENDRA LES INVESTISSEURS SÉRIEUX

Les mises au point de Rezig
Le ministre du Commerce, Kamel Rezig, a affirmé à Alger que le gouvernement soutiendra

les investisseurs sérieux qui veillent à assurer un produit concurrentiel, à condition d'adopter
les normes de qualité internationales dans la production, soulignant la nécessité de hisser

les taux d’intégration locale pour réduire la facture de l’importation, a indiqué un communiqué
du ministère.

LA MINISTRE DE LA SOLIDARITÉ NATIONALE L’A AFFIRMÉ :

“Les SDF seront insérés socialement”
PAR FAYÇAL ABDELGHANI

La ministre de la Solidarité nationale et de
la Condition féminine, Kawthar Krikou, a
indiqué que les personnes sans domicile
fixe seront insérées dans les centres
d’accueil. Leur intégration va permettre de
les protéger contre les dangers de la rue.
La ministre qui a clôt une série de visites
au niveau des centres d’accueil de la capi-
tale a déclaré en marge d’un point de presse
que “les centres d’accueil au niveau natio-
nal vont intégrer les personnes sans toit et
ceux qui souffrent de vulnérabilité et de
manques de ressources”. Décidément, le
département de la Solidarité veut réduire le
phénomène des SDF qui pullulent les rues
des villes et qui les met constamment en
danger. “Nous avons donné l’accord pour
que ces centres d’accueil puissent retenir
ces personnes alors que durant ces
périodes, ils étaient livrés à elles-mêmes”,
a souligné la ministre en déclinant “une

nouvelle stratégie de l’Etat pour prendre en
charge cette catégorie de personnes”, qui
met en valeur ces personnes en leur offrant
une intégration citoyenne plutôt qu’un
assistanat social provisoire. Pour la
ministre, “les centres ont certes des capaci-
tés réduites mais cela permet pour le
moment d’abriter les centaines de per-
sonnes qui n’avaient pas où aller”. La
prise en charge depuis le début du
Ramadhan s’est faite à tous les niveaux
selon la première responsable de la
Solidarité nationale. “Tous les centres
d’accueil et ceux pour personnes âgées dis-
posent d’un équipe médicale, d’assistantes
sociales et d’un psychologue qui font le
travail de suivi pour cette catégorie vulné-
rable”. Durant le mois sacré, prés de 900
personnes ont été accueillies au niveau des
31 centres au niveau national. La ministre
signale, que rien qu’a la capitale prés de
15.000 repas ont été servis depuis le début
du Ramadhan, en insistant sur l’apport des

associations et des citoyens qui n’ont pas
lésiné à apporter leur contribution pour le
confort de cette catégorie. A cet effet, la
ministre a appelé les citoyens à signaler
les cas de SDF et d’appeler les différentes
directions d’action sociale afin de les pren-
dre en charge et surtout dans cette période
de confinement sanitaire. En ce qui
concerne les personnes âgées, la ministre a
fait savoir que “la prise en charge se
déroule de manière satisfaisante” mettant
en exergue les moyens d’accueil consa-
crées à ces personnes et qui n’ont pas de
familles et vivant sans ressources.
Il est à rappeler que la récente disposition
du ministère vise à signaler tout cas de
maltraitance et d’abandon des personnes
âgées à travers une application lancée sur
le site du ministère. Le but étant est de
protéger cette catégorie de personnes
contre toute forme de discrimination et de
rejet par leurs propres familles.

F. A.

APRÈS LA BAISSE
DE LA PRODUCTION

SAOUDIENNE
Le pétrole rebondit
Les prix du pétrole ont rebondi hier
matin, à la suite de la décision de
l’Arabie saoudite de diminuer sa produc-
tion davantage qu’annoncé, alors
qu’une partie de la planète sort timide-
ment du confinement imposé par le
coronavirus. Vers 11h GMT Le WTI
référence pour le pétrole américain,
enregistrait une hausse de 3,85%, à
25,07 dollars le baril. Le Brent de la
mer du Nord, référence internationale,
montait de 1,72%, à 30,14 dollars le
baril. Les deux types de baril avaient
fini en baisse lundi après une grande
hausse jusqu’à vendredi dernier sur sept
jours glissants. “Les prix dupétrole ont
connu quelque soulagement d’un jour à
l’autre après l’annonce par l’Arabie
saoudite qu’elle réduirait d’un million
de barils supplémentaires par jour sa
production en juin, ce qui portera sa
production quotidienne à un peu moins
de 7,5 millions de barils par jour”, a
déclaré le stratège du marché mondial
d’AxiCorp, Stephen Innes. “Cette
réduction de la production présente une
excellente perspectiv e encourageant
les autres membres de l’OPEP+ à s’y
conformer et même à proposer des
réductions volontaires supplémen-
taires, ce qui devrait accélérer la loi de
rééquilibrage des marchés mondiaux du
pétrole” , a-t-il ajouté, faisant référence
à l’Organisation des pays exportateurs
de pétrole et à leurs partenaires. Les
principaux producteurs de brut ont
convenu le mois dernier, de réduire la
production de 10 millions de barils par
jour à partir du 1er mai après que les
prix sont tombés en dessous de zéro,
car le confinement pour contenir la
pandémie de coronavirus avait sapé la
demande mondiale, entraînant un sur-
stockage. Le Koweït a déclaré qu’il
réduirait sa production de 80.000 barils
supplémentaires par jour, et les Emirats
arabes unis de 100.000, pour soutenir
la décision saoudienne.

COVID-19
7 millions

de masques
disponibles
par semaine

Le Premier ministre, Abdelaziz Djerad,
a annoncé hier à Oran, la fourniture de
7 millions de masques de protection par
semaine, afin de permettre aux citoyens
de se prémunir contre le coronavirus.
"L’Etat va fournir 7 millions de
masques de protection par semaine", a
déclaré M. Djerad au niveau du Centre
hospitalo-universitaire "Dr
Benzerdjeb", dans le cadre d’une visite
de travail qu’il effectue dans la wilaya
d’Oran, soulignant que "ce moyen per-
met de se prémunir contre toute infec-
tion éventuelle du coronav irus". Le
Premier ministre a exhorté, à
l’occasion, l’ensemble des citoyens à
poursuivre le port du masque de protec-
tion jusqu’à la fin de cette crise sani-
taire, pour "vaincre" le coronavirus.
Abdelaziz Djerad estime, à ce sujet, que
"c'est une affaire de responsabilité indi-
v iduelle et collective" et qu'il apparte-
nait à l’ensemble des citoyens de res-
pecter les mesures préventives pour se
protéger et protéger leurs familles,
saluant les équipes médicales qui assu-
rent avec dévouement leur mission et
devoir professionnel.

R. N.
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Les écoles privées d'Oran ont,
dès l'annonce du dispositif
adopté par le ministère de
l'éducation nationale, relevé
le défi pour permettre à leurs
élèves de préparer les
examens de fin d'année.

PAR BOUZIANE MEHDI

P our continuer à suivre leurs élèves
et diriger leur progression à travers
des plateformes numériques, après

la fermeture des établissements scolaires
par les autorités pour faire face à la pro-
pagation du Covid-19), des écoles pri-
vées d'Oran se sont tournées vers le e-
learning. Des écoles privées ont, dès
l'annonce du dispositif adopté par le
ministère de l'Éducation nationale,
relevé le défi pour permettre à leurs
élèves de préparer les examens de fin
d'année, à l'image d'un groupe scolaire
composé d'une école primaire, d'un
CEM et d'un lycée, sis à Haï El-
Menzah.
M. Hammamouche, propriétaire du
groupe scolaire, a indiqué à l’APS
qu'une convention a été signée avec une
chaîne de télévision privée pour la diffu-
sion des cours, ajoutant que toute une
logistique a été mise en place et une pla-
teforme multimédia fonctionnelle a été
lancée, précisant que les élèves des
classes d'examen suivent normalement
leurs cours sur cette chaîne, alors que les
autres niveaux suivent les cours du pro-
gramme national sur la chaîne You Tube
de l'école et expliquant que "les élèves
reçoivent des devoirs à faire et peuvent

contacter leurs enseignants par mail
pour demander des explications des
cours". Dès les premiers jours, les
élèves suivent avec assiduité les cours et
sont même très intéressés et ils reçoi-
vent un enseignement d'une année sco-
laire complète, soit des trois trimestres,
a poursuivi le même responsable.
Quant aux parents, ils semblent avoir
totalement adhérés à cette méthode
d'enseignement à distance via la télévi-
sion ou Internet, notamment pour les
classes d'examen, qui est, de leur avis,
"une bonne opportunité pour leurs
enfants". Faïza, une parente d'élèves de
l'école privée, a déclaré que ses deux
enfants préparent le Bac et le BEM et
suivent les cours à la télévision et sont
constamment en contact par téléphone
ou par e-mail avec leurs professeurs et
leurs camarades, ajoutant que ses enfants
sont confinés à la maison et qu’elle ne
leur impose pas de réviser leurs cours
durant toute la journée, car avec le confi-
nement, ils s'ennuient et n'arrivent par-
fois pas à se concentrer. Père de deux
lycéens en première et deuxième année,
Azziz tient, pour sa part, à ce que son
fils et sa fille suivent les cours diffusés
sur You Tube et il essaie de suivre ses

enfants et les aider surtout lorsqu'ils
reçoivent des devoirs par e-mail et qu'ils
doivent les rendre à leurs professeurs,
ajoutant que le système e-learning est
très intéressant puisqu'il permet aux
élèves de travailler chez eux dans de
bonnes conditions, notant néanmoins
que les jeunes de leur âge ont besoin de
sortir au grand air, de rencontrer leurs
amis et de pratiquer un sport. De nom-
breux élèves des écoles privées, notam-
ment ceux des classes d'examen, ont
indiqué suivre également des cours via la
télévision. Selon l’APS, l'enseignement
en ligne semblant faire ses preuves, des
parents d'élèves, des professeurs ainsi
que des syndicalistes voient dans cette
méthode une opportunité pour dévelop-
per le secteur de l'éducation nationale
après la levée du confinement, et
l'objectif principal est d'améliorer le
niveau des élèves et lutter efficacement
contre le phénomène des cours particu-
liers, qui saignent les budgets des
familles d'élèves, notamment des classes
d'examens. L'idée d'aller vers le e-lear-
ning et de développer ce système existe,
mais les moyens humains nécessaires
peuvent faire défaut.

B. M.

Le Conservatoire national des forma-
tions à l'environnement a lancé une pla-
teforme numérique de formation à dis-
tance, afin de s’adapter à la conjoncture
sanitaire traversée par le pays, à cause de
l’épidémie du nouveau coronavirus
(Covid-19), a annoncé le Directeur géné-
ral de l’établissement, Redouane
Bentahar.
Le responsable, qui intervenait en marge
d’une cérémonie, en hommage aux
agents de l’hygiène de la wilaya, organi-
sée par le ministère de l’Environnement
et des Énergies renouvelables, au titre
des mesures de lutte contre le nouveau
coronavirus, a signalé, à l’occasion,
l’initiative prise par le Conservatoire
national des formations à
l'environnement, qui est également
concerné par la mesure de confinement,
a-t-il dit, pour le
"lancement d’une plateforme numérique
pour assurer des formations à distance au
profit de ses différents clients", a-t-il
ajoute.
Selon M. Bentahar, cette plateforme
numérique "unique" du genre à l’échelle

nationale, "va assurer des formations et
conférences à distance, sur des axes prin-
cipalement liés à la prévention et ges-
tion des catastrophes naturelles. La pla-
teforme est conçue pour l’animation de
huit cours de formation en la matière, à
travers des salles de cours virtuelles
d’une capacité de 200 bénéficiaires", a-t-
il indiqué à l’APS .
Des experts en environnement vont
garantir l’encadrement de ces cours de
formation qui seront notamment axés
sur la gestion des déchets dangereux,
dont les bavettes et gants, ou les
moyens de protection contre le Covid-
19, outre des sujets liés à l’hygiène et à
la sécurité au profit de clients conven-
tionnés avec l'Institut national des for-
mations environnementales, dont les
entreprises Naftal, Kahrakib et
Sonelgaz.
Des formations sont, également, assu-
rées au profit des directeurs des centres
d’enfouissement technique et des entre-
prises d’hygiène des wilayas, tenus à
leur tour de former les agents d’hygiène,
en cette conjoncture sanitaire sensible.

L'Institut national des formations envi-
ronnementales, qui relève du ministère
de l’Environnement et des Énergies
renouvelables, œuvre de concert avec
tous les organismes et acteurs concer-
nés, en vue de faire face à l’épidémie du
Covid-19. Un hommage a été rendu aux
agents de l’hygiène de la wilaya en guise
de message de reconnaissance et de grati-
tude de la part de la ministre de
l’Environnement, pour qu’ils continuent
à aller de l’avant dans leur mission.
Les employés honorés, au nombre de
15, ont fortement salué cet hommage
rendu à une catégorie professionnelle
généralement marginalisée et dépréciée,
en dépit des services inestimables rendus
à la société.
Les employés honorés ont saisi cette
opportunité pour lancer un appel aux
citoyens afin de leur faciliter leur mis-
sion, en cette conjoncture sanitaire
grave, à travers l’adoption d’un nombre
de reflexes, représentés notamment par
le rejet des gants et bavettes usagés dans
des sachets en plastique fermés.

APS

MIDI LIBRE
N° 3995 | Mercredi 13 mai 2020 11

EL-OUED
Soutien aux familles

nécessiteuses
Un montant de 266,5 millions DA a été
dégagé pour soutenir les familles néces-
siteuses de la wilaya d’El-Oued durant le
mois de Ramadhan, a indiqué, dimanche
19 avril, la direction locale de l’action
sociale et de la solidarité.
27.000 familles ont été recensées, dans
ce cadre, à travers les différentes com-
munes de la wilaya pour bénéficier de
l’allocation de 10.000 DA qui leur sera
versée via leurs comptes courants pos-
taux (CCP). Les listes des familles béné-
ficiaires pour cette allocation ont été éta-
blies par une commission de wilaya, en
coordination avec les sous-commissions
installées au niveau des 30 communes de
la wilaya d’El-Oued. Tous les moyens
humains ont été mobilisés et les
mesures administratives nécessaires ont
été prises pour la réussite de cette action
de solidarité.

TOUGGOURT
Réception du nouvel

hôpital avant fin 2020
Le nouvel hôpital de la wilaya déléguée
de Touggourt, d'une capacité de 240 lits,
sera réceptionné avant la fin de l'année en
cours. Répondant à une question orale
d'un membre du Conseil de la nation lors
d'une plénière concernant le retard des tra-
vaux de réalisation de l'hôpital entamés
en 2018, le ministre a précisé que leur
taux d'avancement a atteint 87 % et que
la réception est prévue d'ici fin 2020.
L'acquisition d'équipements supplémen-
taires sera parachevée après injection de
fonds additionnels, dans le cadre de la loi
de finances 2020.
Concernant le manque de médecins spé-
cialistes, M. Benbouzid a fait savoir que
les régions souffrant de ce problème se
verront affecter des médecins à la faveur
de la sortie cette année de promotions de
diplômes d'études médicales spécialisées.

GHARDAÏA
270 secouristes

volontaires formés
en 2019

Pas moins de 270 secouristes volontaires
de proximité, dont 121 femmes, ont été
formés aux premiers gestes de secours,
de sauvetage et de prévention de risques
dans la wilaya de Ghardaïa durant l’année
écoulée 2019, selon un bilan annoncé
par les services de la Protection civile.
Ce cycle de formation vise l’ancrage de la
culture d’entraide et d’assistance aux per-
sonnes vulnérables et à renforcer les
capacités des secouristes en les initiant
aux techniques d’intervention, de sauve-
tage et d’évacuation lors de catastrophes
et autres accidents.
Au total, 2.816 secouristes volontaires
de proximité, dont 942 femmes, ont été
formés et entraînés aux premiers secours
et aux modes d’intervention lors de
catastrophes naturelles et humaines.
D’autre part, il a été entamé également
un cycle de formation d’équipes
d’intervention spécialisées dans les cas de
risques biologiques et d’épidémies.
Dans le cadre du programme de forma-
tion spécialisée et de mise à niveau des
équipes la Protection civile, il a été lancé
aussi une formation d’équipes cynotech-
niques pour faire face aux catastrophes
naturelles, particulièrement les tremble-
ments de terre.

APS

ORAN, FERMETURE DES ÉTABLISSEMENTS SCOLAIRES

Des écoles privées optent
pour le e-learning

TIPASA, GESTION DES CATASTROPHES

Lancement d’une plateforme numérique
de formation à distance
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L a louange est à Allâh le
Seigneur des mondes, que
davantage d'honneur et

d'élévation en degrés soient accordés
à notre maîtreMohammad ainsi que
la préservation de sa communauté de
ce que le Messager de Allâh craint
pour elle.
Discours de vendredi : savoir garder
le silence afin de préserver sa langue
La louange est à Allâh, le Seigneur
des mondes, la louange est à Allâh,
Qui nous a accordé cette langue par
laquelle nous nous aidons à régler
nos affaires du bas monde et de notre
au- delà, à parler pour exprimer nos
besoins, celui qui a bien utilisé sa
langue gagnera et celui qui l'a mal
utilisée perdra et regrettera, nous
demandons qu’Allâh nous préserve
du mal de nos âmes et de nos mau-
vaises œuvres, celui qu’Allâh guide,
nul ne peut l'égarer et celui qu'Il
égare,nul ne peut le guider. Je
témoigne qu'il n'est de Dieu que
Allâh, qu'Il est le Dieu unique et
qu'Il n'a pas d'associé.
Je témoigne que notre maître et notre
guide, notre éminence et la cause de
notre joie, Mohamed (QSSSL) est
Son esclave et Son messager, celui
qu'Il a élu et Son bien-aimé. Ô Allâh
honore et élève davantage en degré
celui qui, tel une lune éclatante,
éclaire les obscurités, le soleil de
l'Islam, notre maître Mohamed
(qsssl) ainsi que tous ses frères
prophètes.
Esclaves d’Allâh, je vous recom-
mande, ainsi qu'à moi-même, de
faire preuve de piété à l'égard de
Allâh, Al- Aliyy Al-Adhîm, faites
preuve de piété et craignez Allâh, et
préservez vos langues de dire du
mal, car Allâh taâlâ dit dans le
Qour'ân Honoré : Mâ yalfidhou min
qawlin il-lâ ladayhi Raqîboun Atîd)
ce qui signifie : "Pas une parole qu'il
prononce sans qu'il ait auprès de lui
Raqîb et Atîd". Sachez que nous
avons des comptes à rendre au Jour
du Jugement sur ce que nous disons,
ce que nous faisons, ce que nous
avons pour croyance.
Allâh taâlâ dit : Yawma tach-hadou
alayhim alsinatouhoum wa aydîhim
wa arjoulouhoum bimâ kânôu ya
malôun), ce qui signifie : "Le jour où
leurs langues, leurs mains et leurs
pieds témoigneront de ce qu'ils dis-
aient." [sourat An-Nour / 24]
Il dit également : (Walâ taqfou mâ
layça laka bihi ilmoun inna s-sam a
wal-baSara wal-fou'âda koullou
'oulâ'ika kâna anhou masôulâ) ce qui
signifie : "Ne dis pas des choses dont
tu n'as pas connaissance ; certes
l'ouïe, la vue et le cœur, sur chacun
d'eux l'esclave sera interrogé à ce

sujet." [sourat Al-Isrâ/ 36]. D'après
Abôu Hourayrah, que Allâh l'agrée,
le Messager de Allâh a dit : (man
kâna you'minou bil-Lâhi wal- yawmi
l-'âkhiri fal-yaqoul khayran aw liyas-
mout) ce qui signifie : "Celui qui
croit en Dieu et en le Jour dernier,
qu'il dise du bien ou alors qu'il se
taise." [rapporté par Al-Boukhariyy
et Mouslim]
Le sens de ce hadith est que celui qui
a la foi complète qui préserve du
chatiment de Allâh et qui fait par-
venir à l'agrément de Allâh, qu'il dise
du bien ou qu'il se taise. Car celui
qui a la foi complète en Allâh, il
craindra Son châtiment et espèrera
Sa récompense, il s'appliquera à
faire ce que Allâh lui a ordonné et à
délaisser ce qu'Il lui a interdit. Et il y
a parmi cela, la maîtrise de ses
organes qui sont comme ses sujets.
Le Messager d’Allâh a dit : (Wa hal
yakoubbou n-nâça ala woujôuhihim
aw alâ manâkhirihim il-lâ Hasâidou
alsinatihim) ce qui signifie : "Est-ce
que les gens seront jetés en enfer sur
leur visage ou sur leur nez sinon en
raison de ce que leurs langues ont
récolté." [rapporté par At-
Tirmidhiyy dans ses Sounan] Celui
qui a une raison saine et une bonne
compréhension, il ne lui sied plus,
après avoir su cela, que de faire
preuve de piété à l'égard de Allâh, il
dira alors du bien ou bien il se taira.
Cette langue, qui fait partie des bien-
faits que Allâh nous a accordés, il
convient de l'employer à évoquer
Allâh, à obéir à Allâh, à inciter à
faire le bien, à ordonner le bien et à
interdire le mal, et à dire tout ce qui
est profitable aux gens.
Quant à celui qui lâche la bride à sa
langue et se noie dans les péchés,
que ce soit dans la médisance, les
insultes, les malédictions sans droit,

le rabaissement du Créateur, le
dénigrement de la religion, il tombe
dans ce qui le mènera à sa perte.

Le Messager d’Allâh a dit :
(Inna l-abda layatakallamou bil-kali-
mati mâ yatabayyanou fiĥâ yahwî
bihâ fi n-nâri 'abada mimmâ bayna l-
machriqi wal-maghrib) ce qui signi-
fie : "Certes, il arrive que l'esclave
dise une parole dans laquelle il ne
voit pas de mal mais à cause de
laquelle il chutera en enfer plus loin
que ce qui sépare le levant du
couchant." [rapporté par Mouslim
dans son Sahîh]
C'est-à-dire qu'il prononce une
parole qui fait tomber dans la
mécréance, sans y voir aucun mal,
c'est-à-dire qu'il ne la considère pas
nuisible pour lui, et il se mène à sa
perte en la disant et chutera jusqu'au
fin fond de l'enfer à cause d'elle.
Chers frères de foi, le plus grave des
péchés de la langue, le plus dan-
gereux dans l'absolu, c'est la
mécréance, comme en insultant
Allâh, en insultant les prophètes, ou
les anges, ou l'Islam, ou le Qour'ân,
ou en considérant licite quelque
chose qui est interdit selon
l'Unanimité et bien connu que c'est
interdit, comme si c'était une évi-
dence, comme si quelqu'un disait
que c'est licite de boire de l'alcool ou
de commettre la fornication. Un
sujet est dit bien connu chez les
musulmans, comme si c'était une
évidence, quand c'est un sujet appar-
ent parmi les musulmans, dont les
ignorants aussi bien que les savants
connaissent le jugement dans la reli-
gion. Les savants se sont appliqués à
mettre en garde contre la mécréance
par la parole et contre toutes les
sortes de mécréance, ils ont men-
tionné cette mise en garde dans leurs

livres. Il y a parmi eux l'Imam An-
Nawawiyy, que Allâh lui fasse
miséricorde, et le Chaykh Abdou l-
Bâsit Al-fâkhôuriyy, que Allâh lui
fasse miséricorde, qui était le moufti
du Liban il y a environ cent ans.
Apostasier l'Islam, c'est-à-dire sortir
de l'Islam, annule les bonnes œuvres.
Allâh taâlâ dit : waman yartadid
mink- oum an din̂ihi fayamout
wahouwa kâfiroun fa'ôulâ'ika
HabiTat amâlouhoum fi d-dounyâ
wa l-âkhi- rati wa oulâ'ika aS-Hâbou
n-nâri houm fiĥâ khâlidôun) ce qui
signifie : "Ceux d'entre vous qui
apostasient leur religion puis
meurent en étant mécréants, ceux-là
leurs œuvres seront annulées dans le
bas monde et dans l'au-delà, ils font
partie des gens de l'enfer, ils y res-
teront éternelle- ment." [sourat Al-
Baqarah / 217] L'apostasie est de
trois sortes : une mécréance par la
croyance qui a lieu par le cœur, une
mécréance par les actes qui se pro-
duit par les organes, et une
mécréance par la parole qui a lieu
par la parole, tout comme l'ont
classée An-Nawawiyy et d'autres
parmi les savants des quatre écoles,
comme Ibnou l-Mouqrî et Ibnou
Abidin̂ et Al- Bouhôutiyy et le
Chaykh MouHammad Ilich et
d'autres.
Et ceci est conforme à la parole du
Prophète : (inna r-rajoula lay-
atakallamou bil-kalimati lâ yarâ bihâ
ba'san yahwîbihâ sabin̂a kharîfan fi
n-nâr) ce qui signifie : "Il arrive à
l'homme de dire une parole dans
laquelle il ne voit pas de mal mais à
cause de laquelle il chutera 70
automnes en enfer" [rapporté par At-
Tirmidhiyy dans As-sounan] c'est-à-
dire 70 ans de chute, et c'est le fond
de l'enfer, qui est spécifique aux
mécréants.

Éviter les péchés de la langue
Je commence, en citant le nom d’Allâh, Ar-Rahmân, Celui Qui accorde beaucoup de miséricorde

aux croyants et aux non-croyants dans le bas monde mais uniquement aux croyants dans l'Au-delà,
Ar-Rahîm, Celui Qui accorde beaucoup de miséricordes aux croyants.

RAMADHAN ET SANTÉ

Le jeûne, une nouvelle
voie thérapeutique ?

Pages 8 - 9 et 10

Le jeûne serait-il en passe de devenir un remède aux maux d'une époque qui se perd dans
l'excès ? Il a en tout cas retrouvé ses marques de noblesse sous la forme de "jeûne

thérapeutique". Nombreux sont ceux qui vantent ses vertus préventives, même curatives !

SANTÉ

Pratiquer le jeûne
pour perdre du poids

ouvre la porte
à l'effet yoyo
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Le jeûne serait-il en
passe de devenir un
remède aux maux
d'une époque qui se
perd dans l'excès ? Il a
en tout cas retrouvé
ses marques de
noblesse sous la forme
de "jeûne
thérapeutique".
Nombreux sont ceux
qui vantent ses vertus
préventives, même
curatives !

N otre alimentation, sur-
abondante et toxique à
certains égards, aurait-elle

une responsabilité dans
l'explosion de certaines maladies
chroniques (comme le diabète de
type 2, l'hypertension,
l'hypercholestérolémie...), ainsi
que des cancers ? Il faut bien
l'admettre: la prodigalité alimen-

taire présente en toutes saisons
dans les pays riches est une
situation inédite sur le plan his-
torique et pour notre système
génétique. Selon de nombreux
spécialistes, notre organisme
serait plutôt programmé pour
des périodes de disette, simple-
ment parce qu'il a dû s'adapter au
manque pour survivre au cours
de son évolution. De là à dire
qu'il est normal que notre corps
rencontre des problèmes parce
qu'il est alimenté en permanence
? Pourquoi pas !

Dangereux ou curatif ?
En Russie, en Allemagne et aux
États-Unis, des médecins et bio-
logistes observent, depuis une
cinquantaine d'années, dans leur
pratique quotidienne, certains
effets positifs du jeûne.
Le docteur Thierry Schmitz,
naturopathe et directeur pédago-
gique de l'Institut européen de
médecine naturelle (IEMN) croit
dur comme fer aux vertus théra-
peutiques du jeûne. "Ce n'est pas

dangereux, à condition de ne pas
faire n'importe quoi. C'est
comme conduire une voiture : il
faut le faire intelligemment et
normalement."

Le jeûne, une nouvelle
voie thérapeutique?

Disons-le tout de suite : prati-
quer le jeûne en vue de perdre du
poids ne semble pas être une
bonne initiative. On peut com-

parer le jeûne au grand nettoyage
de printemps qu'on fait dans sa
maison. Les toxiques étant de
plus en plus nombreux dans
l'environnement et notre alimen-
tation, surtout si on ne mange
pas bio, ce grand nettoyage est
vraiment important !
Les observations faites sur les
patients montrent que le jeûne
stimulerait les forces curatives
de l'organisme, en provoquant,
entre autres, un bouleversement

hormonal et neuroendocrinien.
On constate pendant le jeûne une
épuration du sang avec une
diminution du taux de sucre,
d'insuline et de cholestérol, ce
qui donnerait de très bons
résultats sur le diabète de type 2,
l'obésité, l'hypertension,
l'hypercholestérolémie et pré-
viendrait par conséquent les
maladies cardiaques et vascu-
laires.

Le jeûne soignerait les maladies chro-
niques inflammatoires et rhumatis-
males, les allergies, les migraines,
l'asthme et la fibromyalgie.
Une régulation de l'humeur a en outre
été observée, ainsi qu'une diminution
des angoisses, de l'épuisement physique
et psychique. L'absence de sel permet
d'éliminer une grande quantité d'eau. La
régénération des cellules et de la flore
intestinale serait meilleure. La dépense
d'énergie de l'organisme devient progres-
sivement plus faible avec comme corol-
laire un ralentissement de la respiration
et du rythme cardiaque, ainsi qu'une
diminution de la pression artérielle. Le
système digestif est, bien évidemment,
également mis au repos.

Le corps se nourrit
de l'intérieur

Lorsque le corps est privé de nourriture,
le bouleversement hormonal dont nous
avons parlé enclenche un mécanisme qui
permet à l'organisme de passer du mode

d'alimentation extérieure au mode
d'alimentation intérieure, puisant ainsi
dans ses réserves. Autant le savoir, les
trois premiers jours de jeûne sont diffi-
ciles à passer. "La personne qui fait la
diète n'est pas très bien car elle a faim et
son organisme se désintoxique",
explique le Dr Thierry Schmitz. Dans
les premières 24 heures, le corps épuise
ses réserves de glucose. Ensuite,
l'organisme mobilise son stock de
graisse qui devient la nourriture essen-
tielle pendant le jeûne. "Le corps étant
une machine très intelligente, il puise
dans ses réserves les moins nobles, à
savoir la graisse. En général, les gens
font de la graisse à partir du sucre qu'ils
mangent. Dans le cas du jeûne,
l'organisme fabrique des sucres à partir de
la graisse."
Aux alentours du troisième jour, sur-
vient ce qu'on appelle la crise d'acidose
qui annonce le début de l'élimination des
toxines accumulées, notamment dans la
graisse. "Lorsque l'organisme

consomme sa graisse, les toxines qui y
sont stockées, sortent. Cette désintoxi-
cation est accompagnée de symptômes
tels que des nausées, des migraines, de la
transpiration, parfois des diarrhées...".
Ces deux ou trois jours d'adaptation pas-
sés, le corps, qui a basculé vers un mode
d'alimentation intérieure, trouve un nou-
vel équilibre. "Une sensation de légèreté,
de clarté d'esprit, d'énergie renouvelée
apparaît, les sens s'aiguisent, l'euphorie
s'installe."
Le corps étant une machine très intelli-
gente, il puise dans ses réserves les
moins nobles, à savoir la graisse.
Si on ne mange rien pendant un jeûne, il
est par contre impératif d'absorber du
liquide. Grosso modo, il existe trois
types de jeûnes : celui qui est accompa-
gné d'eau exclusivement. Il peut durer
jusqu'à trois semaines et permet de bien
éliminer les toxines. Ensuite, le jeûne
appelé "méthode Buchinger", du nom de
son auteur allemand, Otto Buchinger
(1878-1966), qui a popularisé le jeûne
thérapeutique en Europe de l'Ouest. Il
s'agit, en fait, d'un programme qui incor-
pore, à côté de l'eau, des bouillons de
légumes, des jus de fruits, des tisanes, et
accorde une grande place à la gymnas-
tique, aux randonnées, à la méditation, à
l'homéopathie... Ce jeûne se fait dans
des cliniques spécialisées. A côté de ces
deux grands classiques, il existe égale-
ment le jeûne intermittent pendant
lequel on alterne des périodes
d'alimentation et de jeûne pouvant aller
de 12 à 24 heures.

Combien de temps ?
Pour les novices, il vaut mieux com-
mencer par un jeûne de 24 heures et en

allonger progressivement la durée.
Ensuite, "comme dans une maison, le
nettoyage sera plus ou moins consé-
quent selon le degré de propreté et de
chaos qui y règne, illustre Thierry
Schmitz. Si votre alimentation n'est pas
saine, il peut être intéressant de faire un
jeûne suffisamment long pour bien se
nettoyer et se purifier." Un jeûne à l'eau
ou au jus ? "Ce sont deux types de
liquide tout à fait différents, souligne le
naturopathe. L'eau contient peu de miné-
raux. À l'inverse, avec les jus de fruit et
de légumes, on évite les carences en cer-
tains minéraux importants pour
l'organisme, entre autres le potassium,
nécessaire au cœur."
"Pas question de se lancer dans un jeûne
sans demander conseil à un médecin qui
en connaît un bon bout sur la
question !", prévient le Dr Schmitz. Par
ailleurs, un bilan de santé doit être réa-
lisé avant d'envisager un jeûne relative-
ment prolongé, lequel doit être pratiqué
sous surveillance médicale. Ces précau-
tions ne sont par contre pas nécessaires
si le jeûne dure une seule journée."
La vigilance est d'autant plus importante
chez une personne qui connaît des pro-
blèmes de santé. "Elle doit demander
conseil à un thérapeute qualifié et voir
s'il est raisonnable ou pas de jeûner,
recommande le Dr Schmitz. Je pense en
particulier aux personnes cardiaques qui,
lors d'un jeûne, pourraient se retrouver
en manque de potassium, ce qui est dan-
gereux pour le coeur. Il va de soi qu'une
femme enceinte ou qui allaite peut jeû-
ner à un moment plus opportun de sa
vie...". Notons également que des pro-
blèmes rénaux et hépatiques ne sont pas
compatibles avec la pratique du jeûne.

Le jeûne, une nouvelle voie thérapeutique ? CCAARRNNEETT  DDEE  RREECCEETTTTEESS

Mbesses
oranais 
Ingrédients:
500 g de semoule moyenne
140 g de margarine ou de beurre
demi-sel (à température ambiante)
1 cuillère à café de sel
Un peu d’eau

Préparation :
Dans une terrine, mettre la semoule
moyenne et le sel puis ajouter le
beurre mou et mélanger bien en pre-
nant soin de frotter entre les mains
jusqu’à ce que les graines de semoule
soient bien imprégnées de gras puis
laisser reposer de 5 à 10 minutes.
Mouiller avec de l’eau peu à peu,
ramasser la pâte sans pétrir. Sur un plan de travail propre parsemer un peu de semoule puis abaisser la boule
de pâte sur une épaisseur de 2 cm environ puis découper des carrés, des losanges ou des ronds. Faire chauffer le
tajine ou une poêle anti-adhésive et faire cuire des deux côtés à feu doux. Déguster les mbesses avec un bon
verre de thé à la menthe ou du lait fermenté ils seront que meilleurs tièdes ou froids c’est un pur délice.

Bourek au fromage

Ingrédients : 
350 g de farine
7.5 g de levure sèche instantanée
235 ml de lait tiède
1 cuillère à soupe de sucre
75 ml d’huile d’olive
1/2 cuillère à café de sel
1 boîte de Feta
2 cuillères à soupe de feuilles de menthe ciselées
4 cuillères à soupe de persil ciselé
1 bonne cuillère à café de graines de nigelle (sanouj)
1 œuf
Sel & poivre
1 jaune d’œuf + 1 cuillère à soupe de lait

Préparation :
La pâte :
Dans le bol du robot ou dans un grand saladier, mettre
la farine, creuser un puits puis mettre la levure boulan-
gère, le sucre, le lait tiède, l’huile d’olive et le sel (il
ne faut pas que le sel soit en contact direct avec la
levure sinon elle va être désactivée) lancer le robot et
pétrir pendant 10 minutes ou 15 minutes jusqu’à
obtention d’une pâte souple et qui se décolle du bol.
Couvrir la pâte d’un linge propre et laisser lever dans
un endroit chaud à l’abri des courants d’air (environ 1
heure 30).

La farce :
Dans un grand saladier émietter le fromage Feta à
l’aide d’une fourchette (si le fromage est trop salé vous
pouvez le faire tremper dans de l’eau froide pendant 15
minutes puis l’égoutter) ajouter la menthe et le persil
ciselés, les graines de nigelle, l’œuf battu en omelette,
saler légèrement puis poivrer et réserver.
Une fois la pâte ayant doublé de volume, partagez-la
en 10 à 12 boules de taille égale. Sur un plan de
travail légèrement fariné, étaler la boule de pâte en lui
donnant une forme ovale et allongée puis la garnir de
farce en laissant de l’espace pour pouvoir replier les
bords tout autour, faire de même jusqu’à épuisement
des ingrédients. Badigeonner les bords de jaune d’œuf
dilué avec du lait, à l’aide d’un pinceau de cuisine .
Faire cuire dans un four préchauffé à 210° pour 12 à 15
minutes de cuisson. Les boureks sont prêts quand les
bords sont bien dorés !

Tajine d’agneau 
aux navets-pommes 
de terre-olives

Ingrédients :
1 kilo de viande d’agneau coupée en morceaux (ou pou-
let) 
1 kilo de navets
4 à 5 pommes de terre
1 gros oignon
3 gousses d’ail
4 cuillères à soupe d’huile d’olive ou autre
1 petit bouquet de coriandre & persil
1 citron confit
1 poignée d’olives vertes ou violettes
1 cuillère à café de curcuma
1 cuillère à café de gingembre
Quelques pistils de safran
Sel & poivre

Préparation :
Laver la viande, la disposer dans une marmite sur feu
doux et la faire saisir dans l’huile. Ajouter les gousses
d’ail écrasées, l’oignon râpé, le curcuma, le gingembre,
les pistils de safran puis saler et poivrer selon le goût.
Remuer jusqu’à ce que la viande soit dorée. Ajouter le
bouquet de persil-coriandre et verser de l’eau bouillante
à hauteur de la viande, fermer la marmite puis laisser
cuire à feu moyen pendant 20 à 30 minutes. Entre
temps, éplucher, laver les navets et les pommes de
terre, couper les navets et les pommes de terre en quar-
tiers .
Ajouter les navets et les pommes de terre dans la
cocotte, rajouter de l’eau si nécessaire, couvrir et cuire
encore pendant 15 à 20 minutes jusqu’à ce que les
légumes soient tendres et la viande complètement
cuite. 10 minutes avant la fin de la cuisson ajouter le
citron confit coupé en quartiers et les olives .
Vérifier l’assaisonnement puis éteindre le feu .
Disposer la viande dans un plat de servir, garnir de
navets, de pommes de terre et d’olives.

Velouté de carottes 
et fenouil 

Ingrédients :
600 g de carottes
1 pomme de terre
1 beau fenouil
1 oignon
2 cuillères à soupe d’huile d’olive
Sel et poivre
1 bonne pincée de cumin en poudre
1 litre d’eau

Préparation :
Couper le fenouil en petits morceaux. Lavez-les.
Éplucher et couper les carottes en rondelles et la
pomme de terre en morceaux. Éplucher et couper
l’oignon en lamelles. Dans une marmite ou dans un
faitout, faire chauffer l’huile d’olive puis ajouter
l’oignon coupé en lamelles laisser dorer quelques
minutes puis ajouter les carottes, la pomme de terre
et le fenouil et faire revenir 5 bonnes minutes .
Couvrir le tout avec 1 litre d’eau, mettre la pincée
de cumin, saler et poivrer puis laisser cuire 30
bonne minutes. Une fois les légumes sont cuits,
mixer les à l’aide d’un mixer plongeant ou dans un
blender. Rectifier l’assaisonnement si nécessaire.
Servir le velouté dans des bols puis parsemer chaque
bol de graines de fenouil et de graines de cumin.

SANTÉ 

Pratiquer le jeûne pour perdre du poids 
ouvre la porte à l'effet yoyo 
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L a louange est à Allâh le
Seigneur des mondes, que
davantage d'honneur et

d'élévation en degrés soient accordés
à notre maîtreMohammad ainsi que
la préservation de sa communauté de
ce que le Messager de Allâh craint
pour elle.
Discours de vendredi : savoir garder
le silence afin de préserver sa langue
La louange est à Allâh, le Seigneur
des mondes, la louange est à Allâh,
Qui nous a accordé cette langue par
laquelle nous nous aidons à régler
nos affaires du bas monde et de notre
au- delà, à parler pour exprimer nos
besoins, celui qui a bien utilisé sa
langue gagnera et celui qui l'a mal
utilisée perdra et regrettera, nous
demandons qu’Allâh nous préserve
du mal de nos âmes et de nos mau-
vaises œuvres, celui qu’Allâh guide,
nul ne peut l'égarer et celui qu'Il
égare,nul ne peut le guider. Je
témoigne qu'il n'est de Dieu que
Allâh, qu'Il est le Dieu unique et
qu'Il n'a pas d'associé.
Je témoigne que notre maître et notre
guide, notre éminence et la cause de
notre joie, Mohamed (QSSSL) est
Son esclave et Son messager, celui
qu'Il a élu et Son bien-aimé. Ô Allâh
honore et élève davantage en degré
celui qui, tel une lune éclatante,
éclaire les obscurités, le soleil de
l'Islam, notre maître Mohamed
(qsssl) ainsi que tous ses frères
prophètes.
Esclaves d’Allâh, je vous recom-
mande, ainsi qu'à moi-même, de
faire preuve de piété à l'égard de
Allâh, Al- Aliyy Al-Adhîm, faites
preuve de piété et craignez Allâh, et
préservez vos langues de dire du
mal, car Allâh taâlâ dit dans le
Qour'ân Honoré : Mâ yalfidhou min
qawlin il-lâ ladayhi Raqîboun Atîd)
ce qui signifie : "Pas une parole qu'il
prononce sans qu'il ait auprès de lui
Raqîb et Atîd". Sachez que nous
avons des comptes à rendre au Jour
du Jugement sur ce que nous disons,
ce que nous faisons, ce que nous
avons pour croyance.
Allâh taâlâ dit : Yawma tach-hadou
alayhim alsinatouhoum wa aydîhim
wa arjoulouhoum bimâ kânôu ya
malôun), ce qui signifie : "Le jour où
leurs langues, leurs mains et leurs
pieds témoigneront de ce qu'ils dis-
aient." [sourat An-Nour / 24]
Il dit également : (Walâ taqfou mâ
layça laka bihi ilmoun inna s-sam a
wal-baSara wal-fou'âda koullou
'oulâ'ika kâna anhou masôulâ) ce qui
signifie : "Ne dis pas des choses dont
tu n'as pas connaissance ; certes
l'ouïe, la vue et le cœur, sur chacun
d'eux l'esclave sera interrogé à ce

sujet." [sourat Al-Isrâ/ 36]. D'après
Abôu Hourayrah, que Allâh l'agrée,
le Messager de Allâh a dit : (man
kâna you'minou bil-Lâhi wal- yawmi
l-'âkhiri fal-yaqoul khayran aw liyas-
mout) ce qui signifie : "Celui qui
croit en Dieu et en le Jour dernier,
qu'il dise du bien ou alors qu'il se
taise." [rapporté par Al-Boukhariyy
et Mouslim]
Le sens de ce hadith est que celui qui
a la foi complète qui préserve du
chatiment de Allâh et qui fait par-
venir à l'agrément de Allâh, qu'il dise
du bien ou qu'il se taise. Car celui
qui a la foi complète en Allâh, il
craindra Son châtiment et espèrera
Sa récompense, il s'appliquera à
faire ce que Allâh lui a ordonné et à
délaisser ce qu'Il lui a interdit. Et il y
a parmi cela, la maîtrise de ses
organes qui sont comme ses sujets.
Le Messager d’Allâh a dit : (Wa hal
yakoubbou n-nâça ala woujôuhihim
aw alâ manâkhirihim il-lâ Hasâidou
alsinatihim) ce qui signifie : "Est-ce
que les gens seront jetés en enfer sur
leur visage ou sur leur nez sinon en
raison de ce que leurs langues ont
récolté." [rapporté par At-
Tirmidhiyy dans ses Sounan] Celui
qui a une raison saine et une bonne
compréhension, il ne lui sied plus,
après avoir su cela, que de faire
preuve de piété à l'égard de Allâh, il
dira alors du bien ou bien il se taira.
Cette langue, qui fait partie des bien-
faits que Allâh nous a accordés, il
convient de l'employer à évoquer
Allâh, à obéir à Allâh, à inciter à
faire le bien, à ordonner le bien et à
interdire le mal, et à dire tout ce qui
est profitable aux gens.
Quant à celui qui lâche la bride à sa
langue et se noie dans les péchés,
que ce soit dans la médisance, les
insultes, les malédictions sans droit,

le rabaissement du Créateur, le
dénigrement de la religion, il tombe
dans ce qui le mènera à sa perte.

Le Messager d’Allâh a dit :
(Inna l-abda layatakallamou bil-kali-
mati mâ yatabayyanou fiĥâ yahwî
bihâ fi n-nâri 'abada mimmâ bayna l-
machriqi wal-maghrib) ce qui signi-
fie : "Certes, il arrive que l'esclave
dise une parole dans laquelle il ne
voit pas de mal mais à cause de
laquelle il chutera en enfer plus loin
que ce qui sépare le levant du
couchant." [rapporté par Mouslim
dans son Sahîh]
C'est-à-dire qu'il prononce une
parole qui fait tomber dans la
mécréance, sans y voir aucun mal,
c'est-à-dire qu'il ne la considère pas
nuisible pour lui, et il se mène à sa
perte en la disant et chutera jusqu'au
fin fond de l'enfer à cause d'elle.
Chers frères de foi, le plus grave des
péchés de la langue, le plus dan-
gereux dans l'absolu, c'est la
mécréance, comme en insultant
Allâh, en insultant les prophètes, ou
les anges, ou l'Islam, ou le Qour'ân,
ou en considérant licite quelque
chose qui est interdit selon
l'Unanimité et bien connu que c'est
interdit, comme si c'était une évi-
dence, comme si quelqu'un disait
que c'est licite de boire de l'alcool ou
de commettre la fornication. Un
sujet est dit bien connu chez les
musulmans, comme si c'était une
évidence, quand c'est un sujet appar-
ent parmi les musulmans, dont les
ignorants aussi bien que les savants
connaissent le jugement dans la reli-
gion. Les savants se sont appliqués à
mettre en garde contre la mécréance
par la parole et contre toutes les
sortes de mécréance, ils ont men-
tionné cette mise en garde dans leurs

livres. Il y a parmi eux l'Imam An-
Nawawiyy, que Allâh lui fasse
miséricorde, et le Chaykh Abdou l-
Bâsit Al-fâkhôuriyy, que Allâh lui
fasse miséricorde, qui était le moufti
du Liban il y a environ cent ans.
Apostasier l'Islam, c'est-à-dire sortir
de l'Islam, annule les bonnes œuvres.
Allâh taâlâ dit : waman yartadid
mink- oum an din̂ihi fayamout
wahouwa kâfiroun fa'ôulâ'ika
HabiTat amâlouhoum fi d-dounyâ
wa l-âkhi- rati wa oulâ'ika aS-Hâbou
n-nâri houm fiĥâ khâlidôun) ce qui
signifie : "Ceux d'entre vous qui
apostasient leur religion puis
meurent en étant mécréants, ceux-là
leurs œuvres seront annulées dans le
bas monde et dans l'au-delà, ils font
partie des gens de l'enfer, ils y res-
teront éternelle- ment." [sourat Al-
Baqarah / 217] L'apostasie est de
trois sortes : une mécréance par la
croyance qui a lieu par le cœur, une
mécréance par les actes qui se pro-
duit par les organes, et une
mécréance par la parole qui a lieu
par la parole, tout comme l'ont
classée An-Nawawiyy et d'autres
parmi les savants des quatre écoles,
comme Ibnou l-Mouqrî et Ibnou
Abidin̂ et Al- Bouhôutiyy et le
Chaykh MouHammad Ilich et
d'autres.
Et ceci est conforme à la parole du
Prophète : (inna r-rajoula lay-
atakallamou bil-kalimati lâ yarâ bihâ
ba'san yahwîbihâ sabin̂a kharîfan fi
n-nâr) ce qui signifie : "Il arrive à
l'homme de dire une parole dans
laquelle il ne voit pas de mal mais à
cause de laquelle il chutera 70
automnes en enfer" [rapporté par At-
Tirmidhiyy dans As-sounan] c'est-à-
dire 70 ans de chute, et c'est le fond
de l'enfer, qui est spécifique aux
mécréants.

Éviter les péchés de la langue
Je commence, en citant le nom d’Allâh, Ar-Rahmân, Celui Qui accorde beaucoup de miséricorde

aux croyants et aux non-croyants dans le bas monde mais uniquement aux croyants dans l'Au-delà,
Ar-Rahîm, Celui Qui accorde beaucoup de miséricordes aux croyants.

RAMADHAN ET SANTÉ

Le jeûne, une nouvelle
voie thérapeutique ?

Pages 8 - 9 et 10

Le jeûne serait-il en passe de devenir un remède aux maux d'une époque qui se perd dans
l'excès ? Il a en tout cas retrouvé ses marques de noblesse sous la forme de "jeûne

thérapeutique". Nombreux sont ceux qui vantent ses vertus préventives, même curatives !

SANTÉ

Pratiquer le jeûne
pour perdre du poids

ouvre la porte
à l'effet yoyo



6 PUBLICITÉ MIDI LIBRE
N° 3995 | Mercredi 13 mai 2020

Midi Libre n° 3995 - Mercredi 13 Mai 2020 - 2016 008 190

Les écoles privées d'Oran ont,
dès l'annonce du dispositif
adopté par le ministère de
l'éducation nationale, relevé
le défi pour permettre à leurs
élèves de préparer les
examens de fin d'année.

PAR BOUZIANE MEHDI

P our continuer à suivre leurs élèves
et diriger leur progression à travers
des plateformes numériques, après

la fermeture des établissements scolaires
par les autorités pour faire face à la pro-
pagation du Covid-19), des écoles pri-
vées d'Oran se sont tournées vers le e-
learning. Des écoles privées ont, dès
l'annonce du dispositif adopté par le
ministère de l'Éducation nationale,
relevé le défi pour permettre à leurs
élèves de préparer les examens de fin
d'année, à l'image d'un groupe scolaire
composé d'une école primaire, d'un
CEM et d'un lycée, sis à Haï El-
Menzah.
M. Hammamouche, propriétaire du
groupe scolaire, a indiqué à l’APS
qu'une convention a été signée avec une
chaîne de télévision privée pour la diffu-
sion des cours, ajoutant que toute une
logistique a été mise en place et une pla-
teforme multimédia fonctionnelle a été
lancée, précisant que les élèves des
classes d'examen suivent normalement
leurs cours sur cette chaîne, alors que les
autres niveaux suivent les cours du pro-
gramme national sur la chaîne You Tube
de l'école et expliquant que "les élèves
reçoivent des devoirs à faire et peuvent

contacter leurs enseignants par mail
pour demander des explications des
cours". Dès les premiers jours, les
élèves suivent avec assiduité les cours et
sont même très intéressés et ils reçoi-
vent un enseignement d'une année sco-
laire complète, soit des trois trimestres,
a poursuivi le même responsable.
Quant aux parents, ils semblent avoir
totalement adhérés à cette méthode
d'enseignement à distance via la télévi-
sion ou Internet, notamment pour les
classes d'examen, qui est, de leur avis,
"une bonne opportunité pour leurs
enfants". Faïza, une parente d'élèves de
l'école privée, a déclaré que ses deux
enfants préparent le Bac et le BEM et
suivent les cours à la télévision et sont
constamment en contact par téléphone
ou par e-mail avec leurs professeurs et
leurs camarades, ajoutant que ses enfants
sont confinés à la maison et qu’elle ne
leur impose pas de réviser leurs cours
durant toute la journée, car avec le confi-
nement, ils s'ennuient et n'arrivent par-
fois pas à se concentrer. Père de deux
lycéens en première et deuxième année,
Azziz tient, pour sa part, à ce que son
fils et sa fille suivent les cours diffusés
sur You Tube et il essaie de suivre ses

enfants et les aider surtout lorsqu'ils
reçoivent des devoirs par e-mail et qu'ils
doivent les rendre à leurs professeurs,
ajoutant que le système e-learning est
très intéressant puisqu'il permet aux
élèves de travailler chez eux dans de
bonnes conditions, notant néanmoins
que les jeunes de leur âge ont besoin de
sortir au grand air, de rencontrer leurs
amis et de pratiquer un sport. De nom-
breux élèves des écoles privées, notam-
ment ceux des classes d'examen, ont
indiqué suivre également des cours via la
télévision. Selon l’APS, l'enseignement
en ligne semblant faire ses preuves, des
parents d'élèves, des professeurs ainsi
que des syndicalistes voient dans cette
méthode une opportunité pour dévelop-
per le secteur de l'éducation nationale
après la levée du confinement, et
l'objectif principal est d'améliorer le
niveau des élèves et lutter efficacement
contre le phénomène des cours particu-
liers, qui saignent les budgets des
familles d'élèves, notamment des classes
d'examens. L'idée d'aller vers le e-lear-
ning et de développer ce système existe,
mais les moyens humains nécessaires
peuvent faire défaut.

B. M.

Le Conservatoire national des forma-
tions à l'environnement a lancé une pla-
teforme numérique de formation à dis-
tance, afin de s’adapter à la conjoncture
sanitaire traversée par le pays, à cause de
l’épidémie du nouveau coronavirus
(Covid-19), a annoncé le Directeur géné-
ral de l’établissement, Redouane
Bentahar.
Le responsable, qui intervenait en marge
d’une cérémonie, en hommage aux
agents de l’hygiène de la wilaya, organi-
sée par le ministère de l’Environnement
et des Énergies renouvelables, au titre
des mesures de lutte contre le nouveau
coronavirus, a signalé, à l’occasion,
l’initiative prise par le Conservatoire
national des formations à
l'environnement, qui est également
concerné par la mesure de confinement,
a-t-il dit, pour le
"lancement d’une plateforme numérique
pour assurer des formations à distance au
profit de ses différents clients", a-t-il
ajoute.
Selon M. Bentahar, cette plateforme
numérique "unique" du genre à l’échelle

nationale, "va assurer des formations et
conférences à distance, sur des axes prin-
cipalement liés à la prévention et ges-
tion des catastrophes naturelles. La pla-
teforme est conçue pour l’animation de
huit cours de formation en la matière, à
travers des salles de cours virtuelles
d’une capacité de 200 bénéficiaires", a-t-
il indiqué à l’APS .
Des experts en environnement vont
garantir l’encadrement de ces cours de
formation qui seront notamment axés
sur la gestion des déchets dangereux,
dont les bavettes et gants, ou les
moyens de protection contre le Covid-
19, outre des sujets liés à l’hygiène et à
la sécurité au profit de clients conven-
tionnés avec l'Institut national des for-
mations environnementales, dont les
entreprises Naftal, Kahrakib et
Sonelgaz.
Des formations sont, également, assu-
rées au profit des directeurs des centres
d’enfouissement technique et des entre-
prises d’hygiène des wilayas, tenus à
leur tour de former les agents d’hygiène,
en cette conjoncture sanitaire sensible.

L'Institut national des formations envi-
ronnementales, qui relève du ministère
de l’Environnement et des Énergies
renouvelables, œuvre de concert avec
tous les organismes et acteurs concer-
nés, en vue de faire face à l’épidémie du
Covid-19. Un hommage a été rendu aux
agents de l’hygiène de la wilaya en guise
de message de reconnaissance et de grati-
tude de la part de la ministre de
l’Environnement, pour qu’ils continuent
à aller de l’avant dans leur mission.
Les employés honorés, au nombre de
15, ont fortement salué cet hommage
rendu à une catégorie professionnelle
généralement marginalisée et dépréciée,
en dépit des services inestimables rendus
à la société.
Les employés honorés ont saisi cette
opportunité pour lancer un appel aux
citoyens afin de leur faciliter leur mis-
sion, en cette conjoncture sanitaire
grave, à travers l’adoption d’un nombre
de reflexes, représentés notamment par
le rejet des gants et bavettes usagés dans
des sachets en plastique fermés.

APS
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EL-OUED
Soutien aux familles

nécessiteuses
Un montant de 266,5 millions DA a été
dégagé pour soutenir les familles néces-
siteuses de la wilaya d’El-Oued durant le
mois de Ramadhan, a indiqué, dimanche
19 avril, la direction locale de l’action
sociale et de la solidarité.
27.000 familles ont été recensées, dans
ce cadre, à travers les différentes com-
munes de la wilaya pour bénéficier de
l’allocation de 10.000 DA qui leur sera
versée via leurs comptes courants pos-
taux (CCP). Les listes des familles béné-
ficiaires pour cette allocation ont été éta-
blies par une commission de wilaya, en
coordination avec les sous-commissions
installées au niveau des 30 communes de
la wilaya d’El-Oued. Tous les moyens
humains ont été mobilisés et les
mesures administratives nécessaires ont
été prises pour la réussite de cette action
de solidarité.

TOUGGOURT
Réception du nouvel

hôpital avant fin 2020
Le nouvel hôpital de la wilaya déléguée
de Touggourt, d'une capacité de 240 lits,
sera réceptionné avant la fin de l'année en
cours. Répondant à une question orale
d'un membre du Conseil de la nation lors
d'une plénière concernant le retard des tra-
vaux de réalisation de l'hôpital entamés
en 2018, le ministre a précisé que leur
taux d'avancement a atteint 87 % et que
la réception est prévue d'ici fin 2020.
L'acquisition d'équipements supplémen-
taires sera parachevée après injection de
fonds additionnels, dans le cadre de la loi
de finances 2020.
Concernant le manque de médecins spé-
cialistes, M. Benbouzid a fait savoir que
les régions souffrant de ce problème se
verront affecter des médecins à la faveur
de la sortie cette année de promotions de
diplômes d'études médicales spécialisées.

GHARDAÏA
270 secouristes

volontaires formés
en 2019

Pas moins de 270 secouristes volontaires
de proximité, dont 121 femmes, ont été
formés aux premiers gestes de secours,
de sauvetage et de prévention de risques
dans la wilaya de Ghardaïa durant l’année
écoulée 2019, selon un bilan annoncé
par les services de la Protection civile.
Ce cycle de formation vise l’ancrage de la
culture d’entraide et d’assistance aux per-
sonnes vulnérables et à renforcer les
capacités des secouristes en les initiant
aux techniques d’intervention, de sauve-
tage et d’évacuation lors de catastrophes
et autres accidents.
Au total, 2.816 secouristes volontaires
de proximité, dont 942 femmes, ont été
formés et entraînés aux premiers secours
et aux modes d’intervention lors de
catastrophes naturelles et humaines.
D’autre part, il a été entamé également
un cycle de formation d’équipes
d’intervention spécialisées dans les cas de
risques biologiques et d’épidémies.
Dans le cadre du programme de forma-
tion spécialisée et de mise à niveau des
équipes la Protection civile, il a été lancé
aussi une formation d’équipes cynotech-
niques pour faire face aux catastrophes
naturelles, particulièrement les tremble-
ments de terre.

APS

ORAN, FERMETURE DES ÉTABLISSEMENTS SCOLAIRES

Des écoles privées optent
pour le e-learning

TIPASA, GESTION DES CATASTROPHES

Lancement d’une plateforme numérique
de formation à distance



Le Conseil national
économique et social (Cnes) a
signé avec le Programme des
Nations unies pour le
développement (Pnud) un
protocole d'accord dans
l'objectif de renforcer ses
capacités dans le domaine du
développement humain
durable et de la durabilité
économique.

P araphé par le président du Cnes,
Rédha Tir, et la représentante
résidente du Pnud en Algérie,

Blerta Aliko, ce document fixe le
cadre de coopération entre les deux
parties à travers un plan d'action axé
sur cinq domaines d'intervention.
Il s'agit de la maîtrise des outils et ins-
truments de mesure du développe-
ment humain durable, du renforce-
ment des capacités dans le domaine de
la lecture politique et l'ancrage des
instruments dans les politiques
publiques dédiées au développement
humain durable, de l'élaboration du
Rapport national du développement
humain, des outils et instruments de
médiation et de résolution de conflits
sociaux ainsi que les écosystèmes sec-
toriel et régional de l'entreprenariat.
Le plan d'action permettra ainsi de
renforcer les capacités du Cnes dans la
formulation de recommandations et
de préconisation en faveur d'un déve-
loppement durable et inclusif avec un
meilleur suivi du développement
humain et économique de l'Algérie
sous le prisme de la durabilité et de
l'équité, selon les explications de M.
Tir. En outre, le Cnes devrait, à travers
les interventions du Pnud sur les plans
opérationnel et financier, s'approprier
des outils et des instruments d'aide à la
prise de décision et les mettre à la dis-
ponibilité des autorités publiques,

ajoute-t-il. Concrètement, les experts
du Pnud organiseront des cycles de
formation au profit des cadres du Cnes
pour faciliter l'appropriation des nou-
veaux concepts introduits au niveau
onusien et se doter ainsi des meilleurs
pratiques mondiales. Ces connais-
sances méthodologiques auront des
prolongements pratiques à travers des
évaluations des systèmes de forma-
tions (éducation, formation profes-
sionnelle et enseignement supérieur)
et de la politique de l'emploi.
Des évaluations seront menées aussi
pour mesurer l'impact socio-écono-
mique de la pandémie de Covid-19 sur
certains groupes vulnérables, notam-
ment les effets sur les acquis déjà
enregistrés en matière de développe-
ment humain. Le Cnes bénéficiera
également des expériences étrangères
du Pnud en matière de lutte contre le
coronavirus. Dans le domaine de la
santé, le Pnud assistera le Cnes à met-
tre en place un système de veille infor-
mationnelle. Ce système
d'information géographique (SIG)
sanitaire permettra d'aider à mieux
prévenir et gérer les situations épidé-
miques à venir. Concernant la résolu-

tion des conflits sociaux, des sessions
seront organisées par le Pnud pour
former des médiateurs/négociateurs
qui assureront cette mission dans
l'objectif d'apaiser le climat social et
favoriser la conciliation lors des
litiges économiques et de prévenir des
pertes et dommages sur l'économie
nationale.
Ce protocole d'accord intervient dans
le sillage de la réactivation du rôle du
Cnes en tant qu'institution consulta-
tive en charge de l'évaluation des poli-
tiques publiques pour les rendre
davantage inclusives et sensibles à
l'équité, a fait remarquer le premier
responsable de cette institution.
Il s'inscrit également dans le cadre du
rôle du conseil dans l'animation du
dialogue social, en associant les
acteurs de la société civile (associa-
tions, syndicats, opérateurs écono-
miques, experts, universitaires, scien-
tifiques...), note encore le président du
Cnes.
Tir a fait savoir, par ailleurs, que le
Cnes envisage dans le futur proche de
signer un autre protocole d'accord
avec le système des Nations unies,
dans son ensemble. De son côté, Mme

Aliko s'est félicitée de la signature de
ce protocole d'accord "très important"
qui permet de "relancer le partenariat
historique entre les deux institutions".
"C'est un moment historique de relan-
cer cette coopération avec le Cnes.
Pour nous, c'est une fierté mais aussi
un engagement d'appuyer le Cnes
avec notre expertise globale et l'aider
à atteindre le niveau d'efficacité voulu
dans sa mission de conseil aux poli-
tiques publiques", a-t-elle déclaré.
L'Algérie représente pour le Pnud,
présent dans le pays depuis 1973, "un
partenaire de choix", souligne Mme
Aliko qui a affiché le souhait d'"aller
plus loin" dans la coopération avec la
partie algérienne.

R. E.

La compagnie aérienne colombienne
Avianca s’est déclarée en faillite, inca-
pable d’obtenir le soutien du gouver-
nement colombien pour faire face à la
crise du coronavirus, et à l’approche
d’une échéance de crédit.
Si l’entreprise ne se relève pas de cette
faillite, elle pourrait être la première
compagnie aérienne majeure empor-
tée par l’épidémie, qui est à l’origine
d’une baisse de 90% du trafic aérien
mondial.
Aucun avion au nom de la compagnie
aérienne n’a pu décoller depuis la fin
du mois de mars, et la majeure partie
de ses 20.000 salariés n’ont pas pu
être payés depuis le début de la crise.

“Avianca (qui a été créée en 1919,
ndlr) fait face à la plus importante
crise de son histoire”, a déclaré le
directeur général de l’entreprise, Anko
van derWerff dans un communiqué de
presse. La situation financière
d’Avianca était déjà précaire avant
l’apparition du coronavirus, mais sa
faillite met en lumière les difficultés
que rencontrent les compagnies
aériennes qui ne peuvent compter sur
l’aide de leur gouvernement pour évi-
ter une restructuration majeure.
Un représentant de l’entreprise a
déclaré à Reuters que la compagnie
essayait encore d’obtenir un prêt de la
part de la Colombie.

Avianca, une des plus anciennes com-
pagnies aériennes au monde, avait
accumulé des dettes de près de 4,9
milliards de dollars en 2019, soit une
augmentation de 20% par rapport à
2018. L’entreprise a demandé à être
placée sous la protection du chapitre
11 de la loi sur les faillites des Etats-
Unis auprès d’un tribunal à New York
et a fait savoir qu’elle continuait ses
activités durant la procédure dans
l’espoir de restructurer sa dette.
Elle avait déjà fait faillite au début des
années 2000, puis avait été rachetée
par un entrepreneur brésilien-colom-
bien, German Efromovich.

R. E.
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DÉVELOPPEMENT HUMAIN DURABLE

Le Cnes signe un protocole d'accord
avec le Pnud

TRANSPORT AÉRIEN

Ruinée par le coronavirus, la compagnie
Avianca déclare faillite

CONSTRUCTION
AUTOMOBILE EN FRANCE
La filière auto devra

relocaliser en
contrepartie du
soutien de l'Etat

Les acteurs de la filière automobile
française, sévèrement touchés par la
crise sanitaire liée au nouveau coro-
navirus, devront envisager des relo-
calisations en contrepartie du sou-
tien que l’Etat compte leur apporter,
a prévenu Bruno Le Maire.
“Nous sommes prêts à vous aider,
nous sommes prêts à améliorer par
exemple les primes à la conversion,
nous sommes prêts à regarder ce qui
va améliorer votre compétitivité sur
le site de production français, la
contrepartie ça doit être quelle relo-
calisation est-ce que vous envisa-
gez”, a déclaré le ministre français
de l’Economie et des Finances aux
acteurs du secteur sur BFM
Business. “C’est comme ça qu’on va
arriver à construire une industrie
automobile plus forte”, a-t-il souli-
gné en précisant qu’il
s’entretiendrait à nouveau cette
semaine avec les représentants de la
filière.

R. E.

PAR RIAD EL HADI

M. Rezig, qui a reçu avec le minis-
tre délégué chargé du
Commerce extérieur Aïssa

Bakkai, lors de deux rencontres distinctes,
les représentants de l’association des pro-
ducteurs de céramique et d’aluminium et
les représentants de l’Association des pro-
ducteurs algériens de boissons (APAB),
dans le cadre des consultations menées par
les deux ministres avec les partenaires et
les professionnels du secteur, a rappelé la
nouvelle stratégie du ministère du
Commerce relative à l’élaboration d’un
fichier national pour chaque produit et
chaque opérateur économique, qui est à

même de faire connaître le produit national
aux niveaux local et international.
Lors de sa rencontre avec les représentants
des producteurs de céramique et
d’aluminium, M. Rezig a écouté un
exposé présenté par les producteurs de ces
deux branches sur la réalité de la produc-
tion et le taux de couverture des besoins du
marché intérieur, outre les mesures prises
par le gouvernement pour protéger le pro-
duit national, dont le droit additionnel pro-
visoire de sauvegarde (DAPS). Le ministre
a tenu une deuxième rencontre avec le pré-
sident de l’APAB, M.Ali Hamani et trois
(3) membres de l’association avec lesquels
il a examiné certaines difficultés et
entraves rencontrées par les opérateurs

économiques sur le terrain, à l’instar du
surstockage de leurs produits, faute de
commercialisation. Dans ce contexte,
M.Rezig s’est engagé à prendre en charge
les préoccupations des producteurs pour
éviter tout dysfonctionnement pouvant
survenir au niveau des marchés, tout en les
appelant à assurer l’approvisionnement
nécessaires durant les jours restants du
mois sacré du ramadhan, l’Aïd El Fitr et la
saison estivale, qui est la période de pic
quant à la demande sur les boissons. Au
terme de la rencontre, le ministre a recom-
mandé le respect strict des mesures préven-
tives notamment lors de l’opération de
stockage et de transport des boissons.

R. E.
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LE GOUVERNEMENT SOUTIENDRA LES INVESTISSEURS SÉRIEUX

Les mises au point de Rezig
Le ministre du Commerce, Kamel Rezig, a affirmé à Alger que le gouvernement soutiendra

les investisseurs sérieux qui veillent à assurer un produit concurrentiel, à condition d'adopter
les normes de qualité internationales dans la production, soulignant la nécessité de hisser

les taux d’intégration locale pour réduire la facture de l’importation, a indiqué un communiqué
du ministère.

LA MINISTRE DE LA SOLIDARITÉ NATIONALE L’A AFFIRMÉ :

“Les SDF seront insérés socialement”
PAR FAYÇAL ABDELGHANI

La ministre de la Solidarité nationale et de
la Condition féminine, Kawthar Krikou, a
indiqué que les personnes sans domicile
fixe seront insérées dans les centres
d’accueil. Leur intégration va permettre de
les protéger contre les dangers de la rue.
La ministre qui a clôt une série de visites
au niveau des centres d’accueil de la capi-
tale a déclaré en marge d’un point de presse
que “les centres d’accueil au niveau natio-
nal vont intégrer les personnes sans toit et
ceux qui souffrent de vulnérabilité et de
manques de ressources”. Décidément, le
département de la Solidarité veut réduire le
phénomène des SDF qui pullulent les rues
des villes et qui les met constamment en
danger. “Nous avons donné l’accord pour
que ces centres d’accueil puissent retenir
ces personnes alors que durant ces
périodes, ils étaient livrés à elles-mêmes”,
a souligné la ministre en déclinant “une

nouvelle stratégie de l’Etat pour prendre en
charge cette catégorie de personnes”, qui
met en valeur ces personnes en leur offrant
une intégration citoyenne plutôt qu’un
assistanat social provisoire. Pour la
ministre, “les centres ont certes des capaci-
tés réduites mais cela permet pour le
moment d’abriter les centaines de per-
sonnes qui n’avaient pas où aller”. La
prise en charge depuis le début du
Ramadhan s’est faite à tous les niveaux
selon la première responsable de la
Solidarité nationale. “Tous les centres
d’accueil et ceux pour personnes âgées dis-
posent d’un équipe médicale, d’assistantes
sociales et d’un psychologue qui font le
travail de suivi pour cette catégorie vulné-
rable”. Durant le mois sacré, prés de 900
personnes ont été accueillies au niveau des
31 centres au niveau national. La ministre
signale, que rien qu’a la capitale prés de
15.000 repas ont été servis depuis le début
du Ramadhan, en insistant sur l’apport des

associations et des citoyens qui n’ont pas
lésiné à apporter leur contribution pour le
confort de cette catégorie. A cet effet, la
ministre a appelé les citoyens à signaler
les cas de SDF et d’appeler les différentes
directions d’action sociale afin de les pren-
dre en charge et surtout dans cette période
de confinement sanitaire. En ce qui
concerne les personnes âgées, la ministre a
fait savoir que “la prise en charge se
déroule de manière satisfaisante” mettant
en exergue les moyens d’accueil consa-
crées à ces personnes et qui n’ont pas de
familles et vivant sans ressources.
Il est à rappeler que la récente disposition
du ministère vise à signaler tout cas de
maltraitance et d’abandon des personnes
âgées à travers une application lancée sur
le site du ministère. Le but étant est de
protéger cette catégorie de personnes
contre toute forme de discrimination et de
rejet par leurs propres familles.

F. A.

APRÈS LA BAISSE
DE LA PRODUCTION

SAOUDIENNE
Le pétrole rebondit
Les prix du pétrole ont rebondi hier
matin, à la suite de la décision de
l’Arabie saoudite de diminuer sa produc-
tion davantage qu’annoncé, alors
qu’une partie de la planète sort timide-
ment du confinement imposé par le
coronavirus. Vers 11h GMT Le WTI
référence pour le pétrole américain,
enregistrait une hausse de 3,85%, à
25,07 dollars le baril. Le Brent de la
mer du Nord, référence internationale,
montait de 1,72%, à 30,14 dollars le
baril. Les deux types de baril avaient
fini en baisse lundi après une grande
hausse jusqu’à vendredi dernier sur sept
jours glissants. “Les prix dupétrole ont
connu quelque soulagement d’un jour à
l’autre après l’annonce par l’Arabie
saoudite qu’elle réduirait d’un million
de barils supplémentaires par jour sa
production en juin, ce qui portera sa
production quotidienne à un peu moins
de 7,5 millions de barils par jour”, a
déclaré le stratège du marché mondial
d’AxiCorp, Stephen Innes. “Cette
réduction de la production présente une
excellente perspectiv e encourageant
les autres membres de l’OPEP+ à s’y
conformer et même à proposer des
réductions volontaires supplémen-
taires, ce qui devrait accélérer la loi de
rééquilibrage des marchés mondiaux du
pétrole” , a-t-il ajouté, faisant référence
à l’Organisation des pays exportateurs
de pétrole et à leurs partenaires. Les
principaux producteurs de brut ont
convenu le mois dernier, de réduire la
production de 10 millions de barils par
jour à partir du 1er mai après que les
prix sont tombés en dessous de zéro,
car le confinement pour contenir la
pandémie de coronavirus avait sapé la
demande mondiale, entraînant un sur-
stockage. Le Koweït a déclaré qu’il
réduirait sa production de 80.000 barils
supplémentaires par jour, et les Emirats
arabes unis de 100.000, pour soutenir
la décision saoudienne.

COVID-19
7 millions

de masques
disponibles
par semaine

Le Premier ministre, Abdelaziz Djerad,
a annoncé hier à Oran, la fourniture de
7 millions de masques de protection par
semaine, afin de permettre aux citoyens
de se prémunir contre le coronavirus.
"L’Etat va fournir 7 millions de
masques de protection par semaine", a
déclaré M. Djerad au niveau du Centre
hospitalo-universitaire "Dr
Benzerdjeb", dans le cadre d’une visite
de travail qu’il effectue dans la wilaya
d’Oran, soulignant que "ce moyen per-
met de se prémunir contre toute infec-
tion éventuelle du coronav irus". Le
Premier ministre a exhorté, à
l’occasion, l’ensemble des citoyens à
poursuivre le port du masque de protec-
tion jusqu’à la fin de cette crise sani-
taire, pour "vaincre" le coronavirus.
Abdelaziz Djerad estime, à ce sujet, que
"c'est une affaire de responsabilité indi-
v iduelle et collective" et qu'il apparte-
nait à l’ensemble des citoyens de res-
pecter les mesures préventives pour se
protéger et protéger leurs familles,
saluant les équipes médicales qui assu-
rent avec dévouement leur mission et
devoir professionnel.

R. N.



MIDI LIBRE
N° 3995 | Mercredi 13 mai 20204 EVENEMENT

PAR IDIR AMMOUR

P armi eux, plusieurs subissent de pro-
fonds traumatismes psychologiques
et de graves troubles, en raison des

fortes pressions auxquelles ils sont
confrontés et du conflit psychologique
dans lequel ils se débattent entre leurs res-
ponsabilités familiales et profession-
nelles, ainsi que d'un état d'anxiété et
d'anticipation constantes face aux dévelop-
pements de cette épidémie meurtrière.
En ce sens, un accompagnement psycho-
logique est donc nécessaire, faisant l’objet
d’une prise en charge afin de soutenir psy-
chologiquement le personnel soignant
(médecins, infirmiers, aides soignants…),
qui prend en charge les personnes atteintes
du covid-19.
Dans ce contexte, le professeur Mohand
Tayeb Benatmane, chef du service de psy-
chiatrie CHU Mustapha, et président de la
Société Algérienne d’Épidémiologie
Psychiatrique, a souligné que deux cellules
de crise en été mises sur pied, où une

équipe de spécialistes et d'experts sont
prêts à prendre en charge le personnel soi-
gnant et les citoyens en général. Cette ini-
tiative médicale et sociale a pour but selon
lui, de les aider à verbaliser leurs émo-
tions, leurs angoisses et leurs inquiétudes

afin de les apaiser et à éviter l’épuisement
des équipes. Mais aussi de leur permettre
d’avoir une bonne santé mentale pour
venir en aide à leurs patients. C’est aussi
un moyen pour mieux comprendre la vul-
nérabilité des soignants à la souffrance

psychologique afin de renforcer les straté-
gies de prévention primaire et la formation
aux enjeux psychologiques des soins, de la
relation, et de la gestion des situations de
crises sanitaires. A noter que le secteur de
la santé a perdu, au cours de cette pandé-
mie, de nombreux professionnels qui n'ont
pas hésité à exercer leurs fonctions malgré
les dangers auxquels ils étaient confrontés,
ce qui a fortement affecté leurs collègues.
En effet, de nombreux médecins et infir-
miers, ainsi que le personnel de sécurité et
les chauffeurs d'ambulance, sont face au
risque d'infection en raison de leur contact
direct et constant avec des patients infectés
par le coronavirus. Selon le ministère de la
Santé, de la Population et de la Réforme
hospitalière, pas moins de 146 agents du
personnel de la santé ont été infectés par le
virus Corona, tandis que 288 autres per-
sonnes sont suspectées d'être infectées.

I. A.

PAR RIAD EL HADI

L'Office national des aliments du bétail
(ONAB) a entamé hier, une opération de
mise sur le marché d'un stock de 57.000
quintaux de poulet à 250 DA/Kg, afin de
casser les prix de la volaille qui ont nette-
ment augmenté ces derniers jours, a
affirmé à l'APS Mohamed Batraoui,
Président-directeur général (P-DG) de
l'ONAB.
Cette opération vise, selon le responsable,
à "casser les prix de la volaille qui ont
flambé dernièrement pour atteindre 360
Da/kg", d'où l'idée de mettre en place 51
points de vente dans 23 wilayas à l'instar
d'Alger, Blida, Oran, Annaba,
Constantine, Tlemcen, Mostaganm,

Ghardaïa, Sidi Belabbès, Adrar et Illizi.
Plus précis, M. Batraoui cite les points de
vente répartis à Alger sur les communes
de Chéraga (El Karia), Aïn Benian (au
siège de l'Office national interprofession-
nel des légumes et viandes -ONILEV-),
Hussein Dey (un à l'entrée de la rue
Tripoli et un autre à proximité du Groupe
Giplait), et Reghaïa où trois unités entre-
ront en service demain mercredi.
Outre les points de vente fixes, des
camions (points de vente itinérants), ont
été mobilisés pour sillonner les cités et
vendre de la volaille aux citoyens qui
n'auront pas à se déplacer, notamment par
ces temps de confinement imposé du fait
de la propagation du Covid-19, a-t-il
ajouté. "Quatre camions se sont dirigés, ce

mardi, vers des quartiers de Bab el Oued,
El Harrach, Mohamed Belouizdad et d’El
Mohammadia dans la capitale, en vue d’y
vendre des viandes blanches aux citoyens,
à un prix de 250 Da le kilo", a fait savoir
M. Batraoui qui rappelle, en outre, que la
production de volailles, avait connu avant
les mesures de confinement, "un surplus
considérable, ce qui a induit une baisse des
prix".
Ce surplus a amené, selon le président de
l’ONAB, à stocker quelque 67.000 quin-
taux de poulet, dont une quantité a été sor-
tie, au début du Ramadhan, tandis que le
reste, à savoir 57.000 quintaux, leur utili-
sation a commencé, mardi, en vue de
contrer la hausse des prix.

R. E.

CORONAVIRUS : PRISE EN CHARGE PSYCHOLOGIQUE DU PERSONNEL SOIGNANT

Deux cellules de crise installées
à l’hôpital Mustapha Bacha

HAUSSE DES PRIX/VOLAILLE

L’ONAB met sur le marché 57.000
quintaux à 250 DA/kg

Le ministre délégué chargé de
l’Agriculture saharienne et des
Montagnes, Fouad Chehat, a souligné que
l’Office national de l’Agriculture saha-
rienne, qui sera présenté au gouvernement
la semaine prochaine, est spécialisé dans
le soutien et l’encadrement des grands
investisseurs qui sollicitent des investis-
sements dans des terres d’une superficie
d’au moins 500 hectares. Invité hier sur
les ondes de la radio chaîne 1, Fouad
Chehat a ajouté, que l’Office qui soutient
et accompagne l’investisseur présente des
conditions que l’investisseur doit accepter,
y compris la production de produits straté-
giques qui seront déterminés par l’Office,
en plus de la production du sucre, des
céréales, en particulier du blé tendre, ainsi
que le tournesol, le soja et le maïs. À cet
égard, le ministre délégué a précisé que
l’Office a fixé 3 conditions pour
l’investisseur, à savoir déterminer le type

de produit, la méthode de travail et
l’utilisation des technologies modernes en
agriculture, telles que les énergies renou-
velables. Fouad Chehat a par ailleurs
révélé qu’une superficie d’environ 1,8 mil-
lion d’hectares dans les zones sahariennes
peut être cultivée, soulignant à cet égard
que cette superficie a été accordée aux
investisseurs pour la remise en état et la
production agricole. Cependant, le minis-
tre délégué a précisé qu’ “en réalité, moins
de 200.000 hectares ont été exploités”,
d’où la nécessité, estime-t-il, “de reconsi-
dérer la situation par des opérations
d’inspection et d’enquêtes, ce qui demande
beaucoup de temps. Par conséquent,
l’Office permettra le lancement directe-
ment au cours du mois de mai
l’attribution de terrains à de vrais investis-
seurs”, affirme M. Chehat. Quant au fonc-
tionnement de l’Office, le ministre délé-
gué a déclaré qu’il dépendrait principale-

ment des investisseurs locaux et qu’il n’y
aurait aucune objection à ce que les inves-
tisseurs étrangers entrent dans le respect
des lois d’investissement en vigueur, dans
tous les pays du monde. Pour rappel, le
ministre de l’Agriculture et du
Développement rural, chérif Omari, a pré-
sidé samedi dernier, une réunion consacrée
à la présentation du projet du décret exécu-
tif qui prévoit la création d’un Office
national pour le développement de
l’agriculture industrielle dans les régions
sahariennes, avant de le présenter au gou-
vernement, a annoncé le ministère.
La principale mission de cet office
consiste essentiellement en la mise en
valeur de millions d’hectares de terres
sahariennes afin de développer
l’agriculture industrielle.

R. N.

AGRICULTURE SAHARIENNE

Moins de 200.000 hectares exploités
sur 1,8 million d’hectares

Le personnel soignant est aujourd’hui en première ligne dans la lutte contre le coronavirus. A la difficulté d’un métier qui amène à
côtoyer la souffrance, s’ajoutent ici la fatigue, le confinement des proches et l’incertitude quant au comportement d’un virus que

l’on découvre encore.

ACCIDENTS DE LA ROUTE
25 décès et 1.042
blessés en une

semaine
Vingt-cinq personnes sont décédées et
1.042 autres ont été blessées, dans 869
accidents de la route survenus entre le 3
au 9 mai à travers le territoire national, a
indiqué hier un bilan de la Protection
civile. Le bilan le plus lourd a été enre-
gistré au niveau de la wilaya M’Sila avec
04 personnes décédées et 38 autres bles-
sées, suite à 22 accidents de la route,
précise la même source. Concernant les
secours à personnes, 11.262 interven-
tions ont été effectuées, permettant la
prise en charge de 11.053 blessés et
malades, traités par les secours médicali-
sés de la Protection civile sur les lieux
d’accidents et évacués vers les structures
sanitaires. En outre, les secours de la
Protection civile ont effectué 905 inter-
ventions pour l'extinction de 625 incen-
dies urbains, industriels et autres, note le
communiqué, relevant que 5.636 inter-
ventions ont été effectuées durant la
même période pour l’exécution de 5.107
opérations d'assistance aux personnes en
danger et opérations diverses.
Par ailleurs, et dans le cadre des activités
de lutte contre la propagation du corona-
virus, les unités de la Protection civile
ont effectué, durant la même période,
1.920 opérations de sensibilisation à tra-
vers 48 wilayas, rappelant les citoyens
au respect de confinement ainsi que les
règles de la distanciation sociale.
Ces unités ont effectué 1.560 opérations
de désinfections générales à travers 48
wilayas, touchant l’ensemble des infra-
structures et édifices publics et privés,
quartiers et ruelles.
La DGPC a mobilisé pour les deux opé-
rations 6.270 agents de la Protection
civile, tous grades confondus et 1.420
ambulances et 3.730 engins d’incendies.

R. N.
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Ce n’est pas la première fois
que les habitants de
l’Anzourou sont victimes
d’actes terroristes. En février
dernier, quatre personnes du
village de Molia avaient été
tuées.

L es terroristes ont encore frappé
dans le nord de la région de
Tillabéri non loin de la frontière

avec le Mali, le samedi 9 mai 2020.
Vingt jeunes civils ont été en effet tués
dans trois villages de l’Anzourou.
La plupart des personnes tuées sont
des jeunes civils de trois villages de
l’Anzourou, non loin de la frontière
malienne. Dans l’après-midi de
samedi, en plein ramadan, à l’heure où
les jeuneurs sont à bout de force, des
terroristes armés et à moto ont fait
irruption dans chacun des villages de
Gadabo, Zibane-Zeno et Zibane-Tegui
et ont abattu leurs victimes vraisem-
blablement ciblées.
L’attaque de ces trois villages inter-

vient 24 heures seulement après la
prorogation de l’état d’urgence de la
zone de Tillabéri. Avant de disparaître
dans la nature, les assaillants ont pillé
des commerces, selon une source
proche du gouverneur de Tillabéri qui
a visité le village endeuillé.
Ce n’est pas la première fois que les
habitants de l’Anzourou sont victimes
d’actes terroristes. En février dernier,
quatre personnes du village de Molia

avaient été tuées. Malgré de grandes
opérations militaires sur toute la
bande frontalière avec le Mali voisin,
les terroristes à moto gardent toujours
leur capacité de nuisance.
Dans cette même zone, plusieurs chefs
traditionnels ont été froidement assas-
sinés et ceux qui ont eu la vie sauve
vivent loin de leurs administrés. Les
enseignants ne sont pas non plus épar-
gnés.

Quelques jours après avoir été critiqué
par Barack Obama sur sa gestion de
crise de l’épidémie de coronavirus, le
président américain, Donald Trump,
s’en est pris à son prédécesseur,
l’accusant de ne pas avoir préparé le
pays à la situation sanitaire actuelle.
Samedi, Barack Obama a déclenché
les foudres de Donald Trump en qua-
lifiant sa gestion de la pandémie de
"désastre chaotique absolu". Des
déclarations qui ont provoqué la
colère du Président américain. Aux
États-Unis, rares sont les anciens pré-
sidents qui critiquent leur successeur.
Sur son compte Twitter, Donald
Trump a défendu son bilan face à
l’épidémie de Covid-19 : "Nous obte-
nons de super notes pour notre gestion

de la pandémie de coronavirus, en
particulier avec L’INTERDICTION
des gens venant de Chine, la source de
l’infection, à l’entrée aux États-Unis.
Comparez ça avec le désastre
d’Obama et Joe l’endormi plus connu
sous le nom de grippe porcine H1N1.
Mauvaises notes, mauvais sondages…
Ils n’avaient rien compris !", a écrit le
Président américain.
Ce week-end, Barack Obama avait
critiqué la décision controversée du
ministère américain de la Justice de
retirer le dossier d’accusation contre
Michael Flynn, un ex-conseiller de
Donald Trump poursuivi pour avoir
menti sur ses contacts avec un diplo-
mate russe. "Il n’y a aucun précédent
que l’on puisse trouver sur une per-

sonne inculpée de parjure qui s’en tire
impunément", a-t-il dit. "C’est le
genre de situation où l’on peut com-
mencer à redouter que (…) notre lec-
ture basique de l’État de droit soit
menacée", a-t-il prévenu.
Le cessez-le-feu actuel, négocié par
Moscou, allié du régime, et la Turquie,
parrain de certains groupes rebelles, a
été adopté après plusieurs mois d'une
offensive meurtrière du pouvoir
syrien, soutenue par l'aviation russe.
Déclenchée en 2011 avec la répression
par le pouvoir de manifestations pro-
réforme, la guerre en Syrie a fait plus
de380.000 morts et déplacé des mil-
lions de personnes.

L’incident est un nouveau coup dur
pour les forces armées iraniennes. La
marine de la République islamique a
visé par erreur, dimanche 10 mai, un
de ses propres vaisseaux lors d’un
exercice militaire. Les détails du
déroulement ne sont pas encore
connus mais lundi, une déclaration
officielle faisait état de 19 morts et de
15 blessés à bord du Konarak, un bâti-
ment de soutien logistique.
Vraisemblablement provoqué par une
erreur de tir à bord de la frégate
Jamaran, dont l’équipage s’exerçait au
lancement de missiles dans le golfe
d’Oman, le Konarak aurait été touché
en lieu et place d’une cible

d’entraînement dont il était trop
proche.
Le ciblage accidentel du Konarak par
un autre bâtiment de la marine ira-
nienne survient alors que Téhéran a
mis en avant au cours de ces derniers
mois l’accroissement de ses capacités
de production d’équipements mili-
taires. L’Iran a enregistré
d’authentiques réussites, comme le
lancement, à la fin d’avril, d’un satel-
lite militaire, démontrant ainsi sa maî-
trise de certaines technologies néces-
saires et la production de missiles
balistiques intercontinentaux.
L’incident de dimanche représente
toutefois un échec cuisant. Il implique

en effet le Jamaran, un navire symbo-
lisant les efforts déployés par la
République islamique pour renforcer
ses capacités militaires maritimes de
manière autonome, sans dépendre de
technologies étrangères, auxquelles le
régime de sanctions dont elle fait
l’objet lui interdit l’accès. Equipé de
missiles antinavires Noor, le Jamaran
avait été inauguré par le Guide de la
révolution islamique, Ali Khamenei,
en personne, en 2010.
Le nouvel incident meurtrier arrive
quatre mois après la destruction par la
défense antiaérienne iranienne d’un
avion de ligne d’Ukraine International
Airlines au-dessus de Téhéran, qui

avait provoqué la mort des 176 passa-
gers. L’appareil civil avait été pris par
un opérateur pour un missile de croi-
sière adverse approchant de la capitale
de la République islamique. La catas-
trophe s’était produite quelques
heures après un tir de missiles balis-
tiques iraniens contre les forces améri-
caines stationnées sur la base d’Aïn
Al-Assad, en Irak. Cette frappe, dont
le degré de sophistication avait mar-
qué les esprits des observateurs, sur-
venait en représailles à l’assassinat du
général iranien Ghassem Soleimani
dans un tir de drone américain, le 3
janvier, à Baghdad.

Agences

NIGER

Nouvelle attaque terroriste
dans la région de Tillabéri

ÉTATS-UNIS

Trump s’en prend à Obama

IRAN

Des marins tués lors d’un exercice militaire

MALI
Trois Casques

bleus tués
par l'explosion

d'une mine
L'explosion d'une mine a fait
trois morts et quatre blessés
parmi les Casques bleus tcha-
diens de la Minusma, en mis-
sion au Mali, a fait savoir l'Onu.
Trois soldats tchadiens de la
mission des Nations unies au
Mali (Minusma) ont été en effet
tués dimanche 10 mai, et quatre
grièvement blessés, quand leurs
véhicules ont sauté sur une
mine dans le nord du pays, a
annoncé l'Onu, reprise par
l'AFP. Deux véhicules du
contingent tchadien de l'Onu au
cours d'une patrouille de routine
ont sauté sur les mines, à
Aguelok, ville du nord du Mali.
Dans un communiqué, la
Minusma précise que le bilan
s'élève à trois Casques bleus
tués et quatre blessés graves.
"Nous devrons faire tous les
efforts possibles pour identifier
et arrêter les responsables de
ces attaques terroristes, afin de
les traduire en justice", a
déclaré le chef de la Minusma,
Mahamat Saleh Annadif,
"s'inclinant devant les
dépouilles des courageux
Casques bleus morts pour la
paix au Mali".
La Minusma compte environ
13.000 soldats au Mali. Le Mali
est le théâtre depuis 2012 d'une
crise multiforme qui a fait des
milliers de morts et des cen-
taines de milliers de déplacés.
Si un accord de paix a été signé
en 2015 avec les rebelles du
nord, le pays reste en proie aux
agissements des groupes djiha-
distes, aux tensions intercom-
munautaires, fomentées ou atti-
sées par ces mêmes djihadistes,
et aux trafics de toutes sortes
ébranlant l'autorité de l’État, qui
ne s'exerce que sur des parties
du territoire.
Les violences se sont propagées
du nord au centre du pays, et
aux voisins du Niger et du
Burkina Faso.
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LIGUE 1 : LA SITUATION FINANCIÈRE, DETTES, CONTRATS …

L’autre casse-tête de
la nouvelle saison

Outre la situation sanitaire
causée par le nouveau
coronavirus, les clubs du
Championnat professionnel
sont appelés à faire face à
d’autres défis lors de la
nouvelle saison footballistique
qui s’annonce inédite.

PAR MOURAD SALHI

L a santé est placée par les pou-
voirs publics à la première
position à l’échelle des priori-

tés. Mais suspendre toutes les compé-
titions et activités sportives aura des
retombées économiques pas du tout
négligeables. Dans le monde entier,
pas uniquement en Algérie, les pertes
économiques causées par l’arrêt des
Championnats sont énormes.

Il s’agit essentiellement des
recettes des matchs, de certains com-
merces, droits TV, publicité et autres.
Avec l’arrêt de la compétition, les
clubs n’ont aucune source. Les débats
qui animent actuellement l’actualité
sportive et qui préoccupent plus les
responsables de clubs, c’est l’aspect

financier. Il existe un vrai casse-tête
chez les patrons de clubs en ce
moment de crise sanitaire, causée par
le nouveau coronavirus. Une situation
inédite liée essentiellement à l’arrêt de
l’activité sportive. Avec des budgets et
des plans de travail changés en cours
de route, le constat est amer, selon les
spécialistes en la matière.

En effet, même avec la reprise des
compétitions dans les prochaines
semaines, les finances demeurent fra-
giles. Le casse-tête concerne en pre-
mier lieu les salaires des joueurs dont
certains n’ont pas été payés depuis
cinq ou six mois. Ces montants sont
énormes et les présidents de clubs ne
savent plus à quel saint se vouer.

Les clubs professionnels, notam-
ment ceux de la Ligue 1, devraient,
donc, se préparer à d’autres situations
qui s’annoncent aussi plus compli-
quées que le coronavirus. Devant
l’incapacité de ces clubs d’honorer
leurs engagements envers leurs
employés, il faut s’attendre à un
départ massif de leurs joueurs à l’issue
de l’exercice en cours.

Plusieurs joueurs qui espéraient
être régularisés après plusieurs mois
d’attente comptent jeter l’éponge et

saisir la Chambre de résolution de
litiges (CNRL) pour obtenir leur libé-
ration automatique.

Un scénario qui s’applique à toutes
les formations du Championnat natio-
nal et ce, pour les mêmes raisons, à
savoir la difficulté financière. Cette
situation financière aura des retom-
bées logiques sur la stabilité au niveau
de l’effectif. Pour l’actuel
Championnat, gelé depuis un peu plus
de deux mois, les choses s’annoncent
plus compliquées à l’horizon.

Du côté des responsables de clubs,
on assure avoir enclenché une course
contre la montre pour tenter de collec-
ter l’argent nécessaire afin de régulari-
ser, ne serait-ce que partiellement,
leurs joueurs et calmer par la même
occasion leurs ardeurs, ce qui va leur
permettre, du coup, d’aborder la nou-
velle saison en toute sérénité.

Une mission qui s’annonce très
délicate au vue de la crise sanitaire
secouant le pays et ses retombées sur
la vie économique, enfonçant davan-
tage beaucoup de clubs qui étaient
déjà au bord de la faillite, estiment les
observateurs.

M. S.

MERCATO
Benlamri sur les

tablettes de
l'OL

En conflit avec le président de
son club, l'avenir de Djamel
Benlamri avec Al Shabab reste
incertain surtout que plusieurs
clubs ont montré leur intérêt pour
son profil.

Sur les ondes de la radio fran-
çaise RMC, dans l'émission de
"After Foot", le nom du défenseur
international algérien a été évoqué
comme étant sur les tablettes de
l'Olympique Lyonnais qui cherche
à améliorer son secteur défensif
pour la saison prochaine. Le
joueur formé au NAHD pourrait
connaître sa deuxième aventure à
l'étranger en cas de transfert. À
noter que les dirigeants de l'OL
sont en train de suivre plusieurs
profils pour la défense, dont le
joueur du Betis et autre internatio-
nal algérien, Aïssa Mandi, qui n'a
toujours pas prolongé son contrat
avec son club andalou.

Quel avenir
pour Zakaria

Naïdji ?
Prêté par le Paradou pour une

saison à Gil Vicente, l'attaquant
international algérien Zakaria
Naïdji n'a pas réussi à avoir une
place de titulaire au sein de
l'effectif de Vitor Oliveira.

Le meilleur buteur du
Championnat algérien la saison
dernière n'a participé qu'à 17
reprises cette saison en
Championnat, dont 5 en tant que
titulaire. Le joueur prêté par le
Paradou a marqué un unique but
en Championnat et délivré deux
passes décisives, lui qui a été sou-
vent utilisé comme un ailier dans
un schéma tactique en 4-3-3.

L'attaquant international algé-
rien n'a pas réussi à faire ses
preuves et a été freiné aussi par
une blessure, mais il a montré de
belles choses durant les minutes
qu'il a disputées, surtout lorsqu'il
a été mis dans son poste de forma-
tion comme un attaquant de
pointe. Avec un but seulement en
17 apparitions, l'avenir de Zakaria
Naïdji reste incertain avec Gil
Vicente qui possède une option
d’achat sur le joueur. Il semble
difficile d’envisager que le petit
club portugais le fasse car la cote
du joueur n’est pas montée
comme ils ont dû le parier en
début de saison.

Malgré une saison moyenne,
l’attaquant de 25 ans reste tout de
même dans le viseur de quelques
clubs puisque l'USMA et le MCA
sont prêts à le récupérer mais les
deux clubs algériens ne sont pas
les seuls sur sa piste, puisque les
médias tunisiens ont rapporté il y
a quelques semaines que
l'Espérance Tunis veut aussi le
faire signer.

SPORTS

Riyad Mahrez est revenu sur ses
débuts dans le football, en expliquant
qu'il n’était pas le plus fort en étant
jeune. « Jusqu'à 13 ans/14 ans, je ne
jouais pas dans les équipes premières,
j'étais dans les équipes 2, voire 3 mais
j'avais un truc, je jouais tous les jours
au football et j'avais gravement
confiance en moi. Je savais que
quelque chose allait se passer, et à par-
tir de 15-16 ans, j'ai commencé à gran-
dir, devenir plus rapide, et à force de
jouer tous les jours, j'ai progressé. »

« A 17 ans j'alternais les matchs
entre l'équipe senior en PHR (D7) et
les U18. Je m’entraînais tous les jours
en alternant un jour avec les grands et
un autre avec les jeunes. Et le samedi
matin, je jouais avec les gars de mon
quartier sur un synthétique. Mon

coach des seniors passait par là et me
disait de rentrer chez moi parce que le
lendemain on avait match. »

« Certains seniors de mon équipe
avaient vu que j'avais quelque chose,
l'un d'eux connaissait quelqu'un à
Quimper en CFA (D4). On m'a envoyé
là-bas, j'ai fait un test avec 25 joueurs
au mois de juin. C'était à quatre heures
et demie de train et ça coûtait 160
euros. Je n'avais pas d'argent, j'ai dû
insister auprès de ma mère plusieurs
jours. Finalement j'étais le seul à être
pris ». « J'ai signé un contrat fédéral,
je touchais 700 euros par mois. Je par-
tageais un appartement bizarre avec
des escaliers en bois avec Mathias
Pogba, le frère à Paul. Je découvre la
CFA (D4), je commence à m'imposer
en deuxième partie de saison et des

clubs professionnels commencent à
s'intéresser à moi. »

« En fin de saison, je vais faire un
essai au Havre. On avait joué contre
leur équipe réserve qui était dans le
même groupe que nous. J'y vais, c'est
Jean-Marc Nobilo qui était manager
général. Il me dit on prend que toi
mais on te donne un contrat amateur
de 1.200 euros par mois et ce n'est pas
négociable... »

« Je savais que j'avais encore un
essai à Marseille juste après, alors j'ai
d'abord refusé. Nobilo m'a dit ironi-
quement, tu signes amateur mais si tu
marques 10 buts d'ici décembre on te
signe pro. Finalement j'ai marqué 11
buts et en janvier, je signe mon pre-
mier contrat professionnel. »

MAHREZ

« À 14 ans, je n'étais pas en équipe première »

PAR LAKHDARI BRAHIM

M. Djerad a indiqué, lors de son intervention sur
les ondes de Radio Oran régionale, dans le cadre
de sa visite dans la wilaya, qu’après consulta-

tion du président de la République, Abdelmadjid
Tebboune, le Gouvernement a décidé de prolonger le
confinement sanitaire pour une durée supplémentaire de
15 jours à compter du 15 mai en cours.
Le Premier ministre, Abdelaziz Djerad, a estimé égale-
ment à Oran, que la crise sanitaire du nouveau coronavi-
rus a été une occasion pour dresser le constat sur le
domaine de la santé et tracer les perspectives. M. Djerad a
souligné dans une déclaration, au cours de sa visite au
centre hospitalo-universitaire d'Oran "Docteur
Benzerdjeb", que "la crise sanitaire induite par le nouveau
coronavirus est une occasion pour dresser le constat, met-
tre le doigt sur les insuffisances et tracer les perspectives".
"Cette crise a révélé également des compétences capables
d'affronter les défis et des élites capables à redresser le
pays", a relevé le Premier ministre, saluant au passage les
personnels médicaux ayant fait face avec bravoure à la
propagation de la pandémie du Covid-19. Le CHU
d’Oran, seul à détenir un service des maladies infectieuses
au niveau de la wilaya d’Oran, prend en charge 57% des
cas Covid19, soit 201 sur les 353 cas confirmés depuis le
début de la pandémie.

Les malades covid19 sont pris en charge au niveau du ser-
vice des maladies infectieuses, en plus de plusieurs autres
salles réservées pour accueillir les cas suspects ou confir-
més pour d’autres soins.
Le dépistage au niveau de l’établissement se fait par des
tests PCR, des tests rapides et scanner, et l’établissement
a récemment réservé un scanner spécialement pour les cas
covid19, avec un parcours isolant.
La plus grande majorité des cas hospitalisés au niveau de
cet établissement, n’ont pas fait de complications, et le
nombre de guérisons totales s’élève à 106, contre 3 décès
depuis le début de la pandémie.

Les mesures préventives contre le coronavirus
et la prise en charge au scanner

L’agence officielle indique qu’au cours de la visite du
Premier ministre à l’Etablissement Hospitalo-universi-
taire (EHU) ‘’ 1er novembre 1954’’ d’Oran, a suivi un
exposé sur la situation épidémique du Covid-19 à Oran,
ainsi que les mesures préventives prises contre sa propa-
gation ainsi que les conditions de la prise en charge des
cas confirmés. Le Premier ministre devrait visiter
quelques services de cet hôpital et rencontrer à l'occasion
quelques personnels médicaux, selon la même source.
Il faut savoir que désigné comme centre de la prise en
charge des cas de Covid-19, l'EHU "1er Novembre"
d'Oran a consacré plus de 300 lits pour l’hospitalisation

des personnes testées positives. Le service de réanimation
dispose actuellement de 14 lits, un chiffre extensible,
pouvant atteindre jusqu’à 70 lits, selon les responsable de
l’établissement.
Aussi, l’établissement a mis en place un circuit isolant
pour les cas de coronavirus, de l’accueil jusqu’au confine-
ment, de manière à éviter tout contact direct ou indirect
avec les malades d’autres pathologies.
La crèche de l’établissement, située à une certaine distance
du restant des bâtiments de l’hôpital, a été transformée en
espace de confinement pour accueillir les cas suspectés de
porter le virus. L’EHU a, également, mis en place un dis-
positif pour la prise en charge des femmes enceintes
atteintes du Covid-19, une aile leur a été réservée compo-
sée de 5 chambres d’hospitalisation, une salle opératoire,
une salle d’accouchement, ainsi qu’une unité de consulta-
tion spéciale du covid19. Outre ces dispositifs, un labora-
toire de diagnostic Covid 19 a été ouvert au sein de
l’établissement, cette structure pouvant effectuer deux
tests en une heure.
A noter que l'établissement hospitalo-universitaire "1er
Novembre 1954" d'Oran a enregistré, depuis le début de la
pandémie, la sortie de 74 patients, atteints de Covid 19,
après confirmation de leur rétablissement total suite à leur
traitement par le protocole "d'hydroxychloroquine", validé
par le ministère de la Santé, de la Population et de la
Réforme hospitalière.

PAR RANIA NAILI

Le ministre de la Santé, de la Population
et de la Réforme hospitalière,
Abderrahmane Benbouzid a affirmé, hier à
Oran, que l’Algérie a évité le pire grâce à
l’adoption de protocoles de traitements
efficaces et à la mobilisation de tous les
secteurs confondus, à leur tête celui de la
santé. S’adressant aux professionnels de la
santé à l’EHU d’Oran, dans le cadre de la
visite du Premier ministre, Abdelaziz

Djerad dans la wilaya, le ministre de la
Santé a déclaré: "nous avons réussi. Vous
avez tous réussi à éviter à notre pays un
scénario catastrophe". "Je vous rappelle
les frayeurs que nous avons eu du spectre
de l’Italie, des services de réanimation
saturés, l’extrême taux de mortalité. Nous
en sommes loin grâce à votre profession-
nalisme et dévouement exemplaires", a
souligné le ministre. Il a ajouté que
l'Algérie est "dans une situation de maî-
trise grâce aux différentes démarches entre-

prises et de protocole de traitement efficace
ainsi qu’à la mobilisation totale du secteur
de la santé". Et d'ajouter : "Les chiffres des
nouveaux cas confirmés annoncés chaque
jours, pourraient inquiéter la population,
mais c’est grâce à l’augmentation des sites
de prélèvement (au nombre de 20 actuelle-
ment sur la plan national) que nous enre-
gistrons beaucoup plus de cas que durant
les premières semaines". Pour lui, le plus
important est le nombre de décès qui est à
moins de 10 décès depuis quelque temps,

et le nombre de personnes en réanimation
qui est à moins de 20 personnes à l’échelle
nationale, "alors que l’état a assuré 6.000
lits de réanimation", a fait savoir
M.Benbouzid.
"Toutefois, il faudrait rester vigilant quant
à l’apparition de nouveaux foyers, et pour
faire face, il est indispensable de se proté-
ger et mettre des bavettes. J’exhorte la
population à le faire, même de fabrication
artisanale, en respect des mesures de pro-
tection", a-t-il conclu. R. N.

ABDELAZIZ DJERAD :

“L’ère de l’importation
tous azimuts est révolue”
Le Premier ministre, Abdelaziz Djerad, a souligné hier à Oran
que "l’ère de l’importation tous azimuts est révolue", et que la
nouvelle politique du gouvernement s’appuie sur
l’encouragement de la production nationale. "Il n’est plus ques-
tion d’importer tout et n’importe quoi", a déclaré M. Djerad en
marge de sa visite au chantier du nouveau stade olympique
d’Oran (4.000 places), mettant l’accent sur les orientations de
la nouvelle politique qui s’appuie sur l’encouragement de la
production nationale et la rationalisation des dépenses, a-t-il
dit. Instruisant l’entreprise chargée de la réalisation de la
pelouse du stade à produire le gazon et les substrats localement,
le premier ministre a estimé "qu'il n’est plus question de rester
dépendant des entreprises étrangères pour des articles que nous
pouvons produire chez nous".
Le Premier ministre avait dans le précédant point de sa visite,
au niveau du CHU d’Oran, mis l’accent sur les changements
profonds que la nouvelle politique compte opérer pour bâtir "la
Nouvelle Algérie". "La crise sanitaire liée à la pandémie du
coronavirus, est survenue dans un moment de rupture et d'un
nouveau départ pour un système politique et économique fondé
sur de bonnes bases".

R. N.

Sonatrach entame
son déconfinement progressif

La reprise de l’activité en “mode normal” à Sonatrach devrait se faire progressivement depuis hier, lit-on dans
une note interne signée du P-dg Toufik Hakkar.
“Compte tenu de l’évolution actuelle de la situation sanitaire et économique du pays et par souci
d’anticipation cohérente avec le plan gouvernemental pandémique, je vous demande de prendre toutes les
mesures nécessaires pour la mise en place et le déclenchement des dispositifs de reprise progressive de
l’activité de nos unités, pour répondre aux attentes de nos parties concernées internes et externes”, indique le
P-dg à l’adresse des cadres et responsables du groupe.
“La reprise doit se faire d’une manière graduelle et hebdomadaire, sur trois vagues et ce, à compter du mardi
12 mai 2020.
Elle concernera en premier lieu les responsables occupant des postes organiques au niveau des différentes
structures et les cadres jugés indispensables par leurs hiérarchies respectives selon la nature de leurs mis-
sions”, est-il précisé dans la note.
“Les personnels vulnérables au Covid-19, tel que défini par l’autorité sanitaire, ainsi que ceux atteints et gué-
ris du Covid-19 ne sont pas concernés par la reprise jusqu’à nouvel ordre”, est-il ajouté.
La reprise progressive de l’activité est conditionnée par la mise en place des barrières sanitaires nécessaires,
comme la désinfection des sites de travail, la constitution d’un stock suffisant de matériel de protection, la
prise de température à l’accès aux unités…
“Le port de masques et le respect des règles de distanciation deviennent une obligation à tout le personnel”,
lit-on dans la note. Les activités d’approvisionnement et de sous-traitance sont également concernées par la
reprise progressive.
Les responsables des structures peuvent prendre en outre des mesures particulières qu’ils jugent nécessaires
lors de cette phase, conclut la note du P-dg.

R. N.
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COVID-19

Le confinement prolongé
de 15 jours supplémentaires

Le Premier ministre, Abdelaziz Djerad, a annoncé, hier à Oran, la proongation du confinement sanitaire de 15 jours
supplémentaires, dans le cadre de la lutte contre la propagation du Covid-19.

SELON LE PR BEBOUZID :

“L’Algérie a évité le pire grâce à la mobilisation
de tous les secteurs”
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PAR RAHIMA RAHMOUNI

“L e maintien du BEM aura des
répercussions négatives sur les
élèves”, soutient Messaoud

Boudiba, coordinateur national du CNA-
PEST, dans une déclaration hier à TSA.
Pour lui, l’approche du passage en comp-
tabilisant les moyennes des deux premiers
trimestres aurait pu être adoptée surtout
“dans le contexte exceptionnel” de la pan-
démie de coronavirus que vit le pays.
“Le président de la République avait
annoncé, dans une récente rencontre avec
les médias, que les examens de 5e et du
BEM allaient être annulés tout en mainte-
nant l’examen du Baccalauréat. Par consé-
quent, les élèves de 4e AM se sont prépa-
rés psychologiquement que l’examen allait
être annulé et voilà qu’on leur annonce que

l’examen est maintenu”, rappelle M.
Boudiba qui considère qu’ “il n’y a pas de
justificatifs convaincants”, dans la prise de
cette décision. Le Cnapest insiste sur
l’impact psychologique des élèves de 4e
AM qui, selon lui, est la frange “la plus
sensible aux crises”. “Ces élèves ont
besoin de prise en charge et
d’accompagnement. Les laisser attendre
pendant 5 mois aura des répercussions d’ici
septembre”, observe-t-il, en ajoutant que
cette situation va “compliquer davantage”
la prochaine rentrée scolaire. Laquelle ren-
trée va “être aussi compliquée pour les
élèves, leurs parents et les enseignants avec
la pression et l’angoisse qui vont s’abattre
sur eux”, s’alarme-t-il. M. Boudiba pense
que l’année scolaire 2020/2021 ne sera
“normale” et que l’épidémie de coronavirus
“ne sera vaincue”, d’ici le retour des élèves

à l’école. Le coordinateur du Cnapest per-
siste et signe que la “meilleure mesure à
prendre est d’annuler carrément le BEM”.
Dans le cas contraire, il propose aux auto-
rités des mesures “d’apaisement”, en pre-
nant en compte l’option du passage avec
possibilité de rachat (9/20) tout en gardant
l’option du BEM au mois de septembre. Le
but à travers une telle proposition est d’
“atténuer un tant soit peu l’impact psycho-
logique sur les élèves”. “De cette façon les
élèves qui ont obtenu la moyenne de pas-
sage auront moins de stress et seront dans
une meilleure disposition psychologique
pour passer l’épreuve du BEM. D’un autre
côté, l’examen sera surtout une chance
pour les élèves qui n’ont pas eu la
moyenne pour se rattraper”, précise M.
Boudiba.

R. R.

PAR RACIM NIDHAL

Dans la lutte contre le Covid-
19, l’Algérie vient de franchir
un pas important en produisant
les tests de dépistage rapide du
coronavirus. En effet, la
société Vital Care a entamé
avant-hier le processus de fabri-
cation de ces tests de dépistage
avec de grandes ambitions.
“Notre société, spécialisée dans
le diagnostic, a été créée, fin
2016. Nous avons commencé
la production de bandelettes de
glycémie avec deux partenaires
(un Américain et un Sud-
coréen). Avant même la surve-
nue de cette crise, nous avons
envisagé d’aller vers un autre
type de tests rapides”, explique
Ismaïl Tchikou le DG de Vital
Care dans un entretien exclusif

au site Santé Algérie. La pan-
démie mortelle du coronavirus
a agi comme un accélérateur.
“Cette crise n’a fait qu’accélérer
les choses. Nous nous sommes
lancés dans un partenariat avec
un Jordanien et un Canadien
avec qui nous étions déjà en
discussion bien avant cette
crise. L’unité devait commen-
cer en septembre, mais avec
cette crise, nous avons basculé
rapidement dans ce projet de
production de tests rapides du
Covid-19”, raconte-t-il.
Vital Care, qui a commencé par
produire ce lundi “des lots de
validation des tests sérolo-
giques rapides du Covid-19”,
va passer à la vitesse supé-
rieure dans les prochains jours,
selon son DG.“Dès les pro-
chains jours, nous entrerons en

production dite de routine. La
capacité totale de production
peut atteindre 200.000 tests par
semaine. Mais tout dépend de
la disponibilité de la matière
première car il faut assurer
l’approvisionnement en
intrants nécessaires. Les trans-
ports qu’ils soient aériens ou
maritimes traversent actuelle-
ment une période difficile. Cela
dit, malgré le confinement et
les tensions sur les transports,
nous avons commencé à rece-
voir les premières quantités de
matière première”, a-t-il dit.
Pour produire ses tests de
dépistage, Vital Car a “reçu
toutes les facilitations de la
part des pouvoirs publics
qu’elles soient administratives
ou douanières”, assure son DG.
La société lancée en 2016 voit

désormais grand. “Nous envi-
sageons de lancer des tests
rapides pour d’autres types de
virus : HIV, hépatite. Nous
comptons aussi produire des
tests dans l’hématologie, la
chimie des urines et
l’immunologie. Autant de pro-
jets qui seront lancés avec nos
partenaires étrangers qui vont
nous accompagner pour un
transfert technologique inté-
gral”.
En se lançant dans la produc-
tion de kits de dépistage du
coronavirus, Vital Care permet
à l’Algérie de devenir le
deuxième pays africain, après
l’Afrique du sud, à produire ces
tests.

R. N.

DES ÉCOLES PRIVÉES EXIGENT LE PAIEMENT DES FRAIS DU TROISIÈME TRIMESTRE

Les parents d’élèves dénoncent l’arnaque
Certains établissements et écoles privées demandent aux parents de payer les frais de scolarité du troisième trimestre, indique
l’Association de protection et d’orientation du consommateur et de son environnement (APOCE). En effet, l’organisation indique
qu’elle a reçu “des dizaines de réclamations de parents d’élèves scolarisés dans des écoles privées, concernant les demandes de ces
établissements de payer la dernière tranche des frais de scolarité”. Ces demandes interviennent alors que ces écoles restent fermées
pour cause des mesures préventives contre la propagation de l’épidémie du coronavirus, entreprises par le gouvernement. “Les ser-
vices de ces établissements ne se limitent pas qu’à l’enseignement, mais ça concerne aussi la restauration, le gardiennage, les cours
de rattrapage … “, souligne l’APOCE. Comment exiger aux parents de payer les frais du 3e trimestre, alors que “les élèves n’ont
pas bénéficié de ces prestations ?”, s’interroge l’organisation. “Obliger les parents à payer ces prestations, est une mesure abusive”,
ajoute l’association. Notant que certains établissements “menacent de ne pas remettre les dossiers scolaires des élèves aux parents”.
Face à cette situation, l’APOCE propose de payer un tiers des frais du 3e trimestre, pour permettre aux établissements de couvrir
les charges fixes. Et promet aux parents de les accompagner dans toutes les procédures concernant cette affaire. Reste que les parents
d’élève ne voient pas la proposition de l’APOCE comme une solution “nous sommes aussi partie prenante de cette société, les
parents aussi passent par cette crise sanitaire et économique, pour la plupart d’entre nous, nous sommes au chômage et il est inad-
missible de demander ne serait-ce qu’un dinar à des parents sans aucun sous et pour ne rien avoir en retour. Puis il est évident que
les mois passés les parents ont largement payé pour au moins couvrir les salaires des enseignants, puisque ces derniers sont bran-
dit par ces écoles pour jouer avec nos sentiments. Alors que nous savons pertinemment, qu’un mois payé par une classe de parents
couvrent largement une année salaire d’un professeur. Il est inutile de souligner aussi que ces mêmes enseignants sont pour la plu-
parts des retraités de l’éducation nationale. Sommes-nous obligé de payer pour une crise que nous n’avions pas voulu et à quoi dans
ce cas sert les assurances que nous payons et qui arrives jusqu’à 50.000 dinars par enfant, alors que l’assurance des élèves des écoles
publiques ne dépassent pas les 1.000 dinars ? Sommes-nous obligé à se sacrifier fautes de véritables lois et réglementations qui
doivent régir le secteur privée de l’éducation ?”, s’insurge Narimène sur la page officielle de l’APOCE. R. R.

ÉDUCATION NATIONALE

Le Cnapest appelle
à l’annulation du BEM

Le Conseil national autonome des professeurs de l’enseignement secondaire et technique
(CNAPEST), appelle à l’annulation du BEM dont l’examen est reporté à septembre, sur décision

du Conseil des ministres.

L’ALGÉRIE SE LANCE DANS LA PRODUCTION DE TESTS DE DÉPISTAGE DU COVID-19

Les précisions du D-g de Vital Care

COVID-19 EN ALGÉRIE
La consommation
d’eau a augmenté

de 10%
Le ministre des Ressources en
eau, Arezki Berraki, a affirmé à
Boumerdès, que la quantité
d’eau potable consommée, à tra-
vers le pays, a augmenté de 10
%, depuis le début de la crise du
nouveau coronavirus ( Covid-
19), à ce jour.
“En dépit du confinement sani-
taire, et de l’application des
mesures de lutte contre la pro-
pagation du Covid-19, à l’origine
de l’arrêt du travail au niveau de
différents organismes, entre-
prises et usines, la demande sur
ce liquide vital a augmenté de
10%, à l’échelle nationale”, a
indiqué le ministre dans une
déclaration à la presse, en
marge d’une visite d’inspection
et de travail à Boumerdes.
Cette demande en hausse
“somme toute positive et reflé-
tant une adaptation du citoyen à
cette situation sanitaire excep-
tionnelle“, selon le ministre, a
été “géré avec toute la rigueur
nécessaire, par le secteur, qui a
couvert tous les besoin supplé-
mentaires enregistrés, depuis le
début de la crise du nouveau
coronavirus (Covid-19), à ce
jour”, a-t-il souligné.
Sur un autre plan, le ministre
des Ressources en eau, qui
répondait aux questions des
journalistes, a estimé que cette
crise sanitaire a “impacté négati-
vement » sur la majorité des pro-
jets de développement du sec-
teur, du fait, a-t-il dit, qu’une «
majeure partie des projets pro-
grammés à la réalisation, ont été
suspendus à titre préventif”,
dans le cadre des mesures de
lutte contre la pandémie du
Covid-19.
“Néanmoins nous avons décidé
une relance prochaine », a
assuré Arezki Berraki , des « pro-
jets d’urgence(du secteur des
ressources en eau) ayant un
impact direct sur la vie des
citoyens, à l’échelle nationale, y
compris ceux de la wilaya de
Boumerdès”, a-t-il ajouté.
Il a, à ce titre, insisté sur
l’impératif de faire prévaloir la
“rigueur”, avec les promoteurs
en charge de ces projets, assu-
rant que le “justificatif de la pan-
démie du coronavirus ne sera
pas accepté concernant certains
projets. Car le secteur s’est fixé
des objectifs, qu’il est tenu
d’atteindre, dans les délais
impartis”, a-t-il soutenu.
S’agissant des zones d’ombre, le
ministre a affirmé le parachève-
ment du recensement des pro-
jets d’alimentation en eau pota-
ble(AEP), qui leur sont destinés,
et de leur programmation.
“Ces projets seront parachevés
de réalisation, vers fin 2020 ou
début 2021 au plus tard, avec un
financement assuré par le minis-
tère de l’Intérieur et le Fonds
national de l’eau, relevant du
secteur des ressources en eau”,
a-t-il fait savoir.

R. N.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

Banlieue de Moscou, décembre 2012. En plein
divorce, Boris et Genia cohabitent hargneuse-
ment, en essayant de vendre leur appartement.
Chacun a refait sa vie et rejette sur l'autre la res-
ponsabilité d'Aliocha, leur fils de 12 ans. Un
matin, au lendemain d'une énième scène violente,
l'enfant fugue. Accaparés par leurs amours res-
pectives, Boris et Genia ne se rendent compte de
sa disparition que vingt-quatre heures plus tard.
Paniquée, Genia alerte la police, qui lui conseille
de se tourner vers le Groupement de recherche
d'enfants disparus, une équipe efficace de volon-
taires qui pallie l'inertie de l'administration russe

21h00

LLEE  CCOOEEUURR  
DDEESS  HHOOMMMMEESS  22FFAAUUTTEE  DD''AAMMOOUURR

Propriétaire d'une maison d'éditions, Alex, qui trompe
sa femme depuis une vingtaine d'années, est dénoncé
par un rival jaloux. De fait, Nanou veut sa mort. Leur
fille, Charlotte, solidaire de sa mère, le rejette dure-
ment. Professeur de gymnastique, Antoine a divorcé de
Lili, même s'ils sont toujours amants en cachette de
leur fils, Arthur, dont ils partagent la garde. À sa ren-
contre avec Jeanne, il redécouvre le bonheur d'être
amoureux. Jeff partage sa vie avec Elsa, avec laquelle
il a une fille de 3 ans, Marylou. Charcutier-traiteur,
Manu vit avec Juliette et leur petit garçon de 2 ans,
mais s'est épris d'une femme mariée, Karine

21h00

TTOOPP  CCHHEEFF TTHHEE  
RREESSIIDDEENNTT  HHAANNTTÉÉ

Déjà la treizième semaine de concours. La compé-
tition reprend de plus belle avec le lancement des
quarts de finale ! Un marathon culinaire attend les
candidats. Chaque victoire leur permettra de décro-
cher un pass, mais attention pour accéder aux
demi-finales, deux pass seront nécessaires. Pour
décrocher le premier, une épreuve événement
puisque pour la première fois dans l'histoire du
concours, sera présent le chef triplement étoilé et
Meilleur ouvrier de France : Éric Frechon. Les
candidats vont devoir trouver comment l'étonner
en créant un plat autour d'un élément brûlé. Pour
la seconde épreuve, les candidats seront épaulés par
un chef d'exception : Yannick Alléno

21h00
Conrad se blesse à la cheville, percuté par un vélo
durant son jogging. Il refuse de se laisse soigner.
Distrait, il peine à faire face au décès de Lily.
Claire décide qu'une autopsie du corps de la
jeune femme sera conduite afin de déterminer les
causes exactes de sa mort. Le Dr. Hunter y est
curieusement favorable. Une doctoresse renom-
mée est admise pour des hallucinations : en effet,
elle voit les fantômes de ses patients décédés. L'un
des hommes les plus riches de Chine arrive dans
l'aile VIP pour se faire opérer. Randolph est
choisi pour l'opérer malgré ses tremblements

21h00

DDEESS  RRAACCIINNEESS  
EETT  DDEESS  AAIILLEESS  AAUU  PPAAYYSS

DDEE  GGAARROONNNNEE

Au cours de ce voyage, des amoureux de leur région nous
font découvrir les richesses de la Haute-Garonne, du Tarn-
et-Garonne et de la Gironde. Bérengère Quellien est l'une
des pionnières de la viticulture bio en Graves, le berceau des
vins de Bordeaux. Il y a vingt ans, elle a repris la propriété
familiale et débuté la conversion en bio. Désormais, elle
protège ses vignes contre le mildiou, ennemi n°1 du vignoble
en bordelais. Après avoir beaucoup voyagé, François
Foutrier a décidé de vivre seul à Patiras, une île de l'estuaire
de la Gironde. Pendant la saison estivale, ce chef cuisinier
prépare sur place des bouchées, à base de produits locaux,
qu'il sert dans son restaurant

21h00

AALLEEXX  HHUUGGOO  
PPOOUURR  LLEE  MMEEIILLLLEEUURR  

EETT  PPOOUURR  LLEE  PPIIRREE

Alex Hugo est le témoin de mariage de
Juliette. Dans une petite chapelle isolée
au coeur de la montagne, la jolie mariée
épouse Sammy devant une assistance
émue. Sur le parvis de l'église, les amis
sourient, les enfants jettent du riz,
Sammy se penche pour embrasser sa
femme. Soudain, un coup de feu retentit.
Alex est légèrement blessé et le marié
s'effondre : il a une trace de sang juste au-
dessus du coeur et se retrouve grièvement
blessé. L'enquête commence. Qui pouvait
en vouloir à Sammy ? La victime avait-
elle quelque chose à cacher ?

21h00

EENNQQUUÊÊTTEE  SSOOUUSS
HHAAUUTTEE  TTEENNSSIIOONN

Plus d'un Français sur six va passer ses
vacances sur la Côte d'Azur. Ce film plonge
au coeur de la police municipale de
Mandelieu-la-Napoule, qui traque 24h/24 les
délinquants qui pourraient gâcher le séjour des
estivants, ou parmi les pompiers d'Antibes,
qui sauvent quotidiennement des touristes en
détresse, et enfin du SAMU de Fréjus qui
intervient sur des accidents de la route parfois
dramatiques

21h00

EENNQQUUÊÊTTEESS  CCRRIIMMIINNEELLLLEESS
UUNN  ÉÉTTÉÉ  CCHHAAUUDD  

SSUURR  LLAA  CCÔÔTTEE  DD''AAZZUURR

Au sommaire : «Affaire Brunel : quand le fils préféré dis-
paraît». Châteauneuf-du-Pape, dans le Vaucluse. Depuis
quinze jours, Jean-Marc Brunel, un commerçant de 58
ans, n'a plus donné signe de vie. À première vue, il aurait
tout plaqué : vidé ses comptes bien garnis, souscrit un
prêt de plusieurs milliers d'euros et vendu sa moto préfé-
rée. Mais pour quelle raison ? - «Affaire Bettina Beau :
la secrétaire a-t-elle tué son patron ?» Mars 2012.
Philippe Gletty, le riche directeur d'une PME spécialisée
dans la menuiserie en aluminium, est retrouvé mort dans
un bois du massif du Pilat, dans la région de Saint-
Étienne. Son corps est criblé de balles, dont deux en
pleine tête

21h00
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N ouveaux bilans, nouvelles mesures,
faits marquants: un point sur les
dernières évolutions de la pandémie

de Covid-19, qui a fait près de 284.000
morts sur la planète.
Près de 284.000 morts : La pandémie a
fait près de 284.000 morts dans le monde,
depuis son apparition en décembre en
Chine, selon un bilan établi par l’AFP à
partir de sources officielles lundi à 19h00
GMT. Plus de 4,14 millions de cas ont été
diagnostiqués dans 195 pays et territoires.
Les Etats-Unis sont le pays le plus lourde-
ment touché, avec plus de 80.000 décès.
Suivent le Royaume-Uni (32.065), l’Italie
(30.739), l’Espagne (26.744) et la France
(26.643).
Débuts de déconfinement : La France a
commencé son déconfinement, en permet-
tant à ses habitants de sortir sans attesta-
tion dans un rayon de 100 km autour de
leur domicile.
La plupart des commerces peuvent rouvrir,
en respectant des mesures de distanciation
physique, mais pas les bars, restaurants,
théâtres et cinémas.
En Espagne, la moitié des habitants peu-
vent de nouveau s’installer aux terrasses
des bars et restaurants. Madrid et Barcelone
ne sont pas concernées.
Aux Pays-Bas, les écoles primaires et gar-
deries rouvrent partiellement. En
Belgique, la plupart des commerces rou-
vrent. L’Ukraine a rouvert ses terrasses de
restaurants, musées, salons de beauté, cli-

niques dentaires, parcs et squares.
Le Royaume-Uni a prolongé son confine-
ment au moins jusqu’au 1er juin.
Vers un déconfinement en Russie : Le pré-
sident Vladimir Poutine a ordonné la fin,
dès mardi, de six semaines chômées obli-
gatoires en Russie, donnant le coup
d’envoi d’un déconfinement progressif et
régionalisé. Vont rouvrir dans certaines
régions les entreprises des “secteurs de
base”, notamment le bâtiment, l’industrie
et l’agriculture. Moscou, principal foyer
épidémique du pays avec la moitié des
quelque 220.000 cas recensés, restera
confiné au moins jusqu’au 31 mai. Seuls
les chantiers et les industries pourront
reprendre mardi. Chine, reflux des cas de

coronavirus : La Chine a fait état mardi
d’un seul nouveau cas de contamination au
Covid-19 -d’origine importée-, un reflux
dans la contagion après un rebond d’une
trentaine de cas enregistrés en deux jours.
Une personne contaminée en provenance
de l’étranger a été confirmée lundi porteuse
du nouveau coronavirus en Mongolie-inté-
rieure (nord), a annoncé le ministère de la
Santé dans son bilan quotidien.
Aucun cas de contamination d’origine
nationale n’a été enregistré lundi, et aucun
décès n’a été signalé dans le pays depuis la
mi-avril. Illustration du retour progressif à
la normale dans le pays, le parc
Disneyland de Shanghai a rouvert ses
portes au public. Il s’agit du premier site

Disney dans le monde à accueillir de nou-
veau des visiteurs depuis le début de la
pandémie.
UE, les patrons veulent une relance mas-
sive : Les représentants des patronats alle-
mand, français et italien réclament à
Bruxelles et aux gouvernements de l’UE
des mesures de relance pouvant aller
jusqu’à 5% du PIB pendant cinq ans, et
plus largement un plan à l’échelle euro-
péenne, dans une tribune à paraître mardi
dans la presse européenne.
Trump pourrait limiter ses contacts avec
Pence : Donald Trump a évoqué lundi la
possibilité de limiter ses contacts avec son
vice-président Mike Pence dont il a sem-
blé confirmer qu’il était en « quarantaine »
après un cas de coronavirus dans son
entourage. Interrogé lors d’une conférence
de presse sur des mesures pour limiter
leurs contacts de manière préventive, le
président des Etats-Unis a répondu: «
C’est quelque chose dont nous allons pro-
bablement parler, durant cette période de
quarantaine ». « Lui et moi allons en par-
ler, oui. On peut en parler au téléphone »,
a-t-il ajouté. Foot: finale de la Coupe
d’Allemagne reportée : La finale de la
Coupe d’Allemagne de football, qui devait
avoir lieu le 23 mai à Berlin, est repro-
grammée au 4 juillet à huis clos, a
annoncé la fédération lundi. Les demi-
finales, prévues en avril et également
reportées à cause de la pandémie de corona-
virus, se joueront les 9 et 10 juin, a
annoncé la fédération allemande de football
(DFB).
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MOBILISTORE, NAGHMATI, MOBINFO ET MOBMIC

MOBILIS LANCE DES
PROMOTIONS SUR SES SERVICES 

Mobilis accompagne tout ses clients durant ce mois sacré de Ramadan et leur propose une souscription gratuite à ses services
MobInfo, MobMic, Naghmati et Mobilistore. Ainsi, durant toutle mois béni,Mobilis offre un accès gratuit à ses services de conte-
nus, et donne à ses clients la possibilité de profiter pleinement de leurs avantages et originalités.
ØMobInfo: Permet aux abonnés Mobilis d’accéder à divers bouquets, et de recevoir quotidiennement ou instantanément par SMS les
informations qui les intéresse.
ØMobMic: Permet aux abonnés d’afficher automatiquement un message personnalisé sur l’écran de leurs correspondants pendant
l’appel.
ØNaghmati : Vous permet de personnaliser votre tonalité d’attente grâce à un riche et varié catalogue de tonalités, d’attribuer une
tonalité différente à chacun de vos contacts, ou d’offrir une tonalité à un ami.
ØMobilistore : Est un portail qui permet aux clients Mobilis, d’accéder à une panoplie de jeux mobile.

Profi tez-en!

BILAN DU COVID-19

Huit nouveaux décès et plus
de 6.000 cas confirmés au total

ÉLUE À L’ACADÉMIE
DES SCIENCES US

Le président
Tebboune 

félicite 
le Pr Meriem

Merad
Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, a félicité lundi
soir, le professeur Meriem Merad après
avoir été élue membre de l’Académie des
sciences d’Amérique.
Dans un tweet sur sa page officielle sur
les réseaux sociaux, le Président a écrit
“toutes mes félicitations, professeur
Meriem Merad pour ton élection à la
prestigieuse Académie américaine des
sciences en reconnaissance à tes contri-
butions dans la recherche médicale, bio-
logique et d’immunologie”.
Le président Tebboune a ajouté “nous
sommes fiers de toi et de tout Algérien
innovateur, où qu’il soit. Ce couronne-
ment honore la femme algérienne persé-
vérante et rehausse la présence de
l’Algérie au sein des instances scienti-
fiques internationales”.

L’Algérie a enregistré huit nouveaux décès du Covid-19 ces der-
nières 24 heures, (deux la veille), portant à 515 le nombre de
morts dans le pays depuis le début de la pandémie, a annoncé
hier mardi, le porte-parole du comité scientifique en charge de la
gestion de l’épidémie, le Pr Djamel Fourar.
Les décès ont été déplorés à Batna (2), Oum el Bouaghi, Djelfa,
Mascara, M’Sila, El Biadh et Blida, selon la même source.

Le nombre  de contaminations a augmenté de 167 nouveaux cas
ces dernières 24 heures, pour atteindre au total 6.067 cas confir-
més répartis sur l’ensemble du territoire national, selon la même
source
Le nombre de guérisons a augmenté de 157 pour atteindre 2.998,
selon le Pr Fourar, qui a précisé que le nombre de personnes sous
traitement a atteint 9876.

DES ÉCOLES PRIVÉES EXIGENT LE PAIEMENT DES FRAIS DU TROISIÈME TRIMESTRE

LLEESS  PPAARREENNTTSS  DD’’ÉÉLLÈÈVVEESS  
DDÉÉNNOONNCCEENNTT  LL’’AARRNNAAQQUUEE    

APRÈS LA BAISSE 
DE LA PRODUCTION

SAOUDIENNE

CORONAVIRUS EN ALGÉRIE

LE PÉTROLE
REBONDIT

8 NOUVEAUX
DÉCÈS ET PLUS

DE 6.000 CAS
CONFIRMÉS 
AU TOTAL
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“L’ÈRE 
DE L’IMPORTATION TOUS
AZIMUTS EST RÉVOLUE”

POUR CASSER LES PRIX 
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57.000 
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MIS SUR 
LE MARCHÉ 

ACCIDENTS DE LA ROUTE 
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